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The  copy  fllmed  hère  has  been  reproduced  thanks 
to  the  generosity  of  : 

Scott  Library, 
York  University 

The  images  appearing  hère  are  the  best  quality 
possible  considering  the  condition  and  legibility 
of  the  original  copy  and  in  keeping  with  the 
fitming  contract  spécifications. 


L'exemplaire  filmé  fut  reproduit  grâce  à  la 
générosité  de: 

Scott  Library, 
York  University 

Les  images  suivantes  ont  été  reproduites  avec  le 
plus  grand  soin,  compte  tenu  de  la  condition  ei 
de  la  netteté  de  l'exemplaire  filmé,  et  en 
conformité  avec  les  conditions  du  contrat  de 
filmage. 
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Original  copies  in  printed  paper  covers  are  filmed 
beginnins^i  with  the  front  cover  and  ending  on 
the  last  page  with  a  printed  or  illustrated  impres- 
sion, or  the  back  cover  when  appropriate.  AH 
other  original  copies  are  filmed  beginning  on  the 
first  page  with  a  printed  or  illustrated  impres- 
sion, and  ending  on  the  last  page  with  a  printed 
or  illustrated  impression. 


Les  exemplaires  originaux  dont  la  couverture  en 
papier  est  imprimée  sont  filmés  en  commençant 
par  le  premier  plat  et  en  terminant  soit  par  la 
dernière  page  qui  comporte  une  empreinte 
d'impression  ou  d'illustration,  soit  par  le  second 
plat,  selon  le  cas.  Tous  les  autres  exemplaires 
originaux  sont  filmés  en  commençant  par  la 
première  page  qui  comporte  une  empreinte 
d'impression  ou  d'illustration  et  en  terminant  par 
la  dernière  page  qui  comporte  une  telle 
empreinte. 


The  last  recorded  frame  on  each  microfiche 
shall  contain  the  symbol  -^(meaning  "CON- 
TINUED"),  or  the  symbol  V  (meaning  "END"), 
whichever  applies. 


Un  des  symboles  suivants  apparaîtra  sur  la 
dernière  image  de  chaque  microfiche,  selon  le 
cas:  le  symbole  ^4^  signifie  "A  SUIVRE",  le 
symbole  V  signifie  "FIN". 
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Maps,  plates,  charts,  etc.,  may  be  filmed  at 
différent  réduction  ratios.  Those  too  large  to  be 
entirely  included  in  one  exposure  are  filmed 
beginning  in  the  upper  left  hand  corner,  left  to 
right  and  top  to  bottom,  as  many  frames  as 
required.  The  following  diagrams  illustrate  the 
method: 


Les  cartes,  planches,  tableaux,  etc.,  peuvent  être 
filmés  à  des  taux  de  réduction  différents. 
Lorsque  le  document  est  trop  grand  pour  être 
reproduit  en  un  seul  cliché,  il  est  filmé  à  partir 
ae  l'arijjEo  supérieur  gauche,  de  gauche  à  droite, 
et  de  haut  en  bas,  en  prenant  le  nombre 
d'images  nécessaire.  Les  diagrammes  suivants 
illustrent  la  méthode. 
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Nous  écrivons  hardiment  ce  titre  pour  trois  raisons  princi 
p'ile». 

D'abord  c'est  notre  droit. 

En  abordant  le  sujet  (ju'il  annonce,  nous  ne  péchons  pas  contre 
les  dispositions  contenues  dans  la  décision  de  la  S.  C.  de  la 
Propagande  du  1^'''  février  187i).  Ces  dispositions,  en  ellét,  ne 
regardent  que  la  manière  dont  les  évéciues  doivent  exercer 
leur  haute  surveillance  sur  l'université  Laval.  Rome  leur  dit 
<le  réclamer  l'altention  d-'^  l'archevêque  et  du  recteur,  quand  ils 
jugeront  à  propos  de  l'aire  entendre  qiiehjue  conseil,  mais  «sans 
jamais  recourir  au  moyen  de  la  presse.» 

Nous  ne  péchons  piis  contre  le  XXII''  décret  du  Ve  concile 
do  Québec,  (jui,  en  trarant  leurs  devoirs  aux  écrivains  catho- 
liques, ne  leur  interdit  aucun  sujet  en  particulier. 

Nous  ne  péchons  pas,  non  pHis,  contre  l'article  XVIe  du  règle  - 
ment  sanctionné  par  le  Saint-Siège  pour  le  Conseil  de  haute 
Surv(,nUance  ou  Conseil  Supérieui-  de  l'université  Laval.  Cet 
article,  en  etïet,  parle  uniquement  de  ceux  «qui  pensent  avoir 
4jnelque  motif  de  se  plaindre,  soit  de  l'université  elle  -même,  soit 


^ 


(îo  (jiicliiiruii  de  pos  prof*;ss('iirs  *.  »  Or,  nous  ne  vouons  nous 
|il;iintln>  ni  lU»  l'iiuf»  ni  des  auln.'s.  Au  contiairo.  nous  ne  ponr- 
rious  que  les  louer  ;  et,  si  nous  avions  l'honuL'ur  (rètrc  Iriii'  avo- 
cat, ri(.'n  ne  nous  serait  plus  l'acilc  ((uc  de  les  défendre.  Mais 
nous  ne  sonnnes  ni  un  aggresseur  ni  nu  avocat. 

Libre  du  côié  d(>  rauloj'ité  suprême,  nous  ne  le  sommes  pih» 
moins  du  coté  de  l'université.  Elle  ne  sait  pas,  et  n"a  (jue  faire 
de  savoir,  avant  leur  i)nblicaliou.  ([uids  sont  les  sujets  qne  nous 
traitons  ici,  ni  connui'ut  nous  voulons  les  traiter:  le  sut-elle, 
(ju^idle  n'aurait  aucun  droit  de  gêner  notre  liberté. 

C'est  peut -être  Toccasion  de  rappeler  ce  que  nous  écrivions,  il 
y  a  deux  ans,  dans  notre  prospectus,  auqnel,  Dieu  merci,  nous 
sonnnes  resté  lidèle  : 

"La  Rmir  de  .VonIrviU  n'est  et  ne  sera  jamais,  tant  qu'elle  res- 
tera entre  nos  mains,  ou  qii'elh)  dépendra  de  nous,  ni  la  ser- 
vante, ni  l'organe  d'une  institution  quelcon(|ue, 

«  Nous  sommes  nous-mêmes  et  voilà  tout. 

«  Nous  n'avons  pas  la  pensée  de  nous  soustraire  à  l'action  de 
l'autorité  ecclésiasti(jue  ou  civile,  ni  d'écluqiper  aux  obligations 
de  respect  et*d"obéissanoe  qui  nous  incombent  de  droit  commim, 
et  que  nous  aimons.  Nous  sommes  également  disposés  à  suivre 
le  plus  fidèlement  que  nous  pourrons  les  ordres  ou  les  inspira - 


'  On  romaniuei'ii  quo  le  (aniiuam  ])rafessores  (comme  professeurs),  dont 
on  a  lait  n-cemmont  tant  de  bruit,  ne  se  trouve  pas  dans  la  phrase  quo  nou» 
citons.  Rome  ne  savait  pas,  à  ce  qu'il  parait,  que  ce  tanqiiain  professores  est 
•  extrômemont  important,  »  comme  dit  le  Courriel-  du  Canada  du  23  novem  - 
bre,  et  qu'en  l'omettant  «on  change  absolument  le  sons  du  décret  et  on 
gralitie  le  professeur  universitaire  d'une  inviolabilité  (pi'il  n'a  pas.i  S'il 
eût  consulté  un  simple  élevé  de  philosophie,  le  rédacteur  du  Courrier  aurait 
a[iorçu  son  erreur.  On  lui  aurait  dit  que  le  but  du  décret  est  simplement  de 
faire  respecter  le  Conseil  Supérieur  de  l'université  f  ■-  de  la  protéger  elle  -  mémo 
contre  les  attaques  des  écrivains  imjirudents  ;  or,  pour  cela,  il  n'est  pas  néces  - 
saire  de  protéger  ses  professeurs  autrement  ipie  comme  professeurs.  On  lui  au  - 
rait  dit  aussi  ([u'il  si'i'cil  absurde  do  donner  à  ces  derniers  >uie  inviolabilité 
générale,  et  par  consciiucnl,  que  la  proposition,  avec  ou  sans  le  lanquam  pro- 
l'essores,  ni;  [leut  s'culi'udre  du  pi'ofcsseur  universitaire  ipie  comme  pro  - 
f'essfur  universilail^e.  Ainsi  s'interprètent  les  jirojiositions  réduplicatives, 
specificatives,  etc.,  sans  qu'il  soit  besoin,  en  général,  d'exprimer  le  lanquam, 
\e  qualenus,  le  secunduin  quod,  elc.  Selon  l'hei'méneutique  du  t^oî/rrj'é'/"  (/(i 
Canada,  on  pourrait,  avec  Voltaire,  se  moquer  de  l'Ecriture  sainte  (juand  elle 
dit:  Les  (ireuf/lcs  voient,  etc.,  sans  indiquer  comment  il  faut  entendre  celte 
proposition,  ou  sans  exclure  expressément  le  sens  composé. 
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lions  qui  nous  viiMidraieut  d'en  haut.  Xotr-' devoir  el  noire  jion- 
neur  .-('l'oiU  toujoui's  de  nous  ci».. .oriner  à  la  voloiit  '  et  à  la  pen- 
sée de  ceux  ([ui  eonnnandeni  et  qui  juL;eiii.  selnu  les  principes 
tpie  non-  (''niincii)n>  jibis  haut. 

"  Nous  sonnnes  mmis  la  loi  coinninne. 

Il  De  ceili'  manière,  sans  échappi'r  à  la  sollicitud  '  Liénérale  des 
pouvoirs  nmsli!  m's  par  l)ieii,  nous  aurons  celle  heureuse  conso  - 
iation  de  n'a\dir.  dans  les  écarts  où  petivenl  Iwinlu'r  quelipiel'ois 
la  volonli'  la  plus  droite  el  la  sinci'i'ile  la  plus  pnri'.  —  :>i  l'un 
peut  nous  en  i'e]iroc|ier.  —  cianpromis  pei'somie  autre  ijue  nous 
]  né  mes.  )■ 

Nous  écri\oii<  en  'ore  ce  titre  sans  liésitei",  pirce  ijue  (\i>':i 
jwrsonnaues  bien  coiunis.  ([ni  auraieni  du  se  nionli'er  mi(Mi\ 
inspirés,  uni.  les  pi'eniiei's.  mis  devant  le  public  la  f/iirslion. 
Connue  ii^  ai'uen!  à  r.qipeler.  de  ruuiversile  Laval  à  Montréal,  el 
l'ont  tî'aiti'i'  à  un  point  de  vue  conlraire  au.\  iujonclions  qui; 
nous  avons  rappidées  plus  liant.  Nmis  nous  voyous  [lar  là  mènu3 
réduit  à  l'alliMaialive  ine\ilal.'e  ou  de  sanctionnei-  leni's  pri'len - 
lions  par  le  silence,  on  de  les  convaincre  d'erreur  et  de  veiiyer 
Jes  droits  de  la,  viM'iti'', 

Nous  écrivons  ee  litre  parce(  ne  le  sujet  dor'  ils'aiiit  intéresse 
au  plus  haut  point,  non  -  seul  >menl  la  ville  di;  Montréal,  mais 
encore  le  pays  tout  enliei'.  )n  a  beau  (essayer  de  l'abaisser 
au  niveau  de  ses  préjugés  o\  \o  ^<'>  intérêts  personnels  ;  on  a 
l'eau  en  l'aire  un  élément  de  livalili'"  entre  deux  villes  sœui's 
<'t  (jui  doivent  si>  considérer  connue  telles,  jam.ais  on  ne  réus- 
sira à  faire  croire  à  personne  ({ui'  le  sort  de  noln.»  université 
catholicpie,  ■ — par  là  mèuie  ctdui  des  hautes  éludes,  nous  de - 
vrions  dire  la  vie  inl(dlectuelle.  morale  et  religieuse  de  la  pa- 
trie,—  puisse  li'onver  le  public  indill'ér(Mil  ;  jamais  on  ne  pei'- 
suadei-a  à  personne  ((u"il  faille, pour  osiu'dire  un  mot,  appartenir 
à  M(Mitréal  plutôt  qu'à  Québec  ou  aux  Trois -Rivières,  voii-e 
même  aux  montagnes  du  Nord  plutôt  qu'à  tout  autre  coin  du 
pays,  ou  ([u'on  doive  obtenir  l'autorisation  ou  l'agrément  de 
ceux-là  qui  ont  leurs  raisons  pour  étoutfL'r  la  lumière  et  ré- 
pandre partout  les  ténèbres. 

Enfin  nous  abordons  ce  sujet,  qui  s'impose  à  notre  attention, 
parce  i[ue,  bien  convaincu  de  notre  droit,  d'une  part,  et  de  son 
inqiortance,  de  l'autre,  nous  sentons  aussi  au  fond  de  notre 
âme  la  volonté  ferme  de  le  traiter  avec  sincérité,  avec  calme, 
et  avec  t^3ute  la  réserve  qu'il  réelame.  Loin  de  non»  les  con  - 
soils  d'une  passion  aveugle  et  mesquine,  d'intérêts  privés,  da 
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raiicuiics  [icrsoiiiicllcs  ;  arvirrc,  ces  ardiMiis  avriiLilcs  (|ii('  los 
ainliilioiis  iiolititincs  ou  les  rivalil(''s  de  partis  Iraiiiciit  ajiivs 
elles.  Nous  lU'  voulons,  nous  ne  nonvnns  voii*  dans  la  vie  ou 
rcxtt'nsion  d(!  runivcrsiti'.  ilaiis  l'iuléivl  ou  riionncnr  des  liantes 
études,  (ju^uiie  ([uesiiou  |iali'ioti(ine,  naliouale  et  l'elijiieuse,  ol 
c'est  à  ('(.'  [loiut  de  vue.  oui,  île  cetlo  hauteur,  i[u<'  nous  voulons 
la  eousidéi'ei'  el  la  résoudre. 

> 
II 

(lei'tes,  s'il  est  nue  qui>sliou  ju!.;é(>  (>t,  réyléo,  et  à  llouii!  et  au 
(',auaila,  c'est,  bien  celh;  de  ruuiversité  à  Montréal  : 

Point  d'université  distinclo  ou  indé|(endunLe,  mais  uuo.  sue- 
cursale  de  Laval. 

Telle  est  la  seuleuee  finale  |irononeée  par  le  Saint-Siégo,  el 
accueillie  de  bonne  jiràct^  par  Taulorité  ecclésiaslif|U(>  qui 
nous  jiouvernt'  iinuiédiatt>nieut.  Il  ik-  serait  pas  uéeessaire  de  la 
ivuietlre  sous  les  yeux  de  nos  leetcuirs,  mais  ])uis([u'on  ma- 
nil'este  ([ueltfue  part,  autant  de  répugnance  et  d'iiésitation  à  se 
riMidre  au  jugomeid,  de  Uome  qu'on  montrait  J'empressenient 
et  do  persistance  à  le  [irovoijuor,  il  devient  presque  obligatoire 
pour  les  écrivains  catholiques  de  le  proclamer,  de  le  proclamer 
avec  énergie,  de  le  proclamer  encore,  jus(iu'à  ce  (|u'on  ait  cessé 
de  soulever  la  poussière  qui  aviuigle  et  pris  noblement  et  siu  - 
cèrement  le  parti  de  s'y  conformcu'. 

Mais  avant  d'ex[ioser,  à  ceux  ({ui  roublient  ou  feignent  de 
l'ignorer,  la  décision  suprême  qui  mit  fui  à  la  question  de  l'uni- 
versité distincte  et  indépendante,  et  amena  l'établissement  d'une 
succursak'  de  l'université  Laval  à  Montréal,  rappelons,  en  aussi 
peu  do  mots  que  possible,  les  princijiales  phases  de  cetti^  impor- 
tante ([uestiou.  Alors,  la  décision  suprême  du  Saint -Siég(?  nous 
apparaît  l'a  dans  toute  sa  valeur,  et  la  résistance  (|u'on  y  oppose, 
dans  toute  sa  folle  présomption. 

La  question  d'une  \miversité  distincte  et  indépendante  à  Mont  - 
l'éal  ne  date  pas  d'hier.  Kilo  remonte  au  berceau  de  l'uni- 
versité Laval,  à  l'année  IR.V.^  et  elle  s'est  rcproduitX3  sous  plus 
d'un(^  forme,  à  divers  intervalles,  jusqu'au  mémorable  jugement 
du  1er  février  1.S7G,  et  aux  événements  qui  viennent,  cette  année 
même,  de  se  passer  sous  nos  yeux. 

C'est  un  fait  que  l'université  Laval  n'était  pas  encore  née,  qu'elle 
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n'était  oncoi-e  ([u'à  l'élal  de  projet,  f[nan(l  Mgr  Hourget  alors 
évé([ue  di'  NfitMlri'al,  (pii  avait  en  le  niérile  et  riioniHMii' (je  rt^ - 
nieltre  à  l'urdre  dw  joni'  la  (|iiesli(tn  l()ngtem[)S  assonpie  de 
fond'T  \iv>'  nniversilé  calhuliiine  en  ce  pays*,  o.vpfima  des  vues 
qui  ni!  s'ai'coi'daiiMil  pas  (;om[iléteni"nt  aveo  ceilrs  di-  l'ai'clievè - 
ipie  di' (j)uéltL'C.  K\\  cunséquenee,  pi'dlilaiil  de  roi'casioii  où  ('(dui- 
ci  demaniiail    je  coucouis  de  ses  sntlVagants  [lonr   oiitenir  du 

*'  Souvei'ain  Pontil't!  la  permission  d'étahlir  une  université  catlio - 
li(iue.  Mgr   iJonrget  maniiesla  la  pensé:;  d'avoii'  aussi  sou  uni- 

-    versité  à  Montréal.  . 

'Je  ni'  ferai  nu  vérilalile  Ii  )iilii'ur,  »  réitoudait- il  à  l'arche- 
vèi[ue  de  (^Ui'l).'c  le  't  mai  :  ".le  me  ferai  nu  véiàlahle  bonheur 
dij  signer  eetle  snp[)litiue,  si  telle'  est  la  volonh'  de  V.  (}.  Main- 
tenant, [mis([u"il  n'y  a  [dus  espoir  d(!  former  de  longtenqts  nue 
université  iirovineiale,  je  iiH!  iteiauetlrai  de  sup[)lier  V.  Cr.  de 
nous  acconler  sou  concours  [tour  la  formation  d'un  pareil 
élai)lissemi.'nt  à  Montréal.  Il  ne  s'agira  aussi  [lonr  elle  ([ne 
designer  la  su|([ili([ue  ([ue  je  me  pr(jpos(!  d'adivsser  au  Saint- 
Siège  à  ce  sujet,  x 

L"arehevè([ue  d(;  Québec  donna  toutes  les  exqilications  néces- 
saires, les  diilicultés  (Us[)arureut,  ('t  Mgr  Bourget  se  déclara  [lar- 
faileuuMit  satisfait.  C'est  ce  ([ue  prouve  sa  lettre  ù  l'archevè'fjue, 
datée  du  I  't  mai  [Hi'yl  : 

K  Kn  ré|tonse  à  riionneiu'  de  vos  letli'cs  des  7  et  10  mai.  j(^  dois 
[U'otester  à  V.  (r.  ([ue  je  suis  lr('S- satisfait  des  e\|ilic,' lions  ([ue 
Mgr  de  Tloa  a  bii'ii  voulu  me  donner  sur  l'université  proj(;tée  à 
Québec,  l(;s(iuelles  se  trouvent  c()nnrmées  [lar  sa  (lerni('re.  Nos 
collèges  [lou'.aut  [)artici[tin'  aux  [uàvileges  de'  celte  institution,  j(^ 
serai  jusliliable  à  leurs  yeux  si,  [ilus  tai'il.  ou  venait  à  dire  ([ne 
j'ai  [lorté  [dus  d'intérêt  à  un  étal)liss  in  Mit  étranger  (jii'à  ceux  de 
<•;>  diocèse,  l/i  raison  i[u'il  faul  s'unir  p  tiir  donner  à  une  [lafeille 


"  Voii-i  cfiimii'iil  s'i'\|ii'iin;iit  rillii^tn'' rvi'^fjuo  dan.s  une  lettre  ù  Mgr  Tiic- 
j/ooii.  ai'clii'vri[iit.'  (Ii;  Qiir'bi'i.:,  on  ilatc  du  31  mars  1851:  i  Volro  Orauili'iir 
cruipfiit -el!i'  ([lU-'  h.'  coniMle  (  lo  pi'i'inior  concile  di!  Qur-Lcc,  tonu  en  IS,')|  ) 
(li'vrait  s'orTii|iiM'  ijc  la  t'ncnialidn  d'unt'  univcrsiti''  et  de  ri''i't?clion  l'f'-^MdiiM'o 
des  coll(''!Jros  déiiendant  de  celle  maison  mère  d'r'ducaliim  ?...  N"esL-il  pas 
ci'ftain  ([lie  le  Si'minalre  de  Québec  serait,  plauitrulilius  ninnilnis,  choisi 
pour  (!rtre  l'université  culliolirpie  de  notre  Améri([ue  Lritannirpie  ?  Quelle 
force  nous  aurions  dans  une  pareille  institution,  après  que  nous  en  aurions 
obtenu,  comme  de  droit,  la  sanction  pontificale!  C'est  une  idée  comme  une 
autre,  ijue  J'i'uvoie  à  la  bonne  aventure.  Elle  fera  oa  ne  fera  pas  son  che- 
min :  c'est  une  autre  chose.  Je  lu  dépose  pour  ce  ([u'elle  est  aux  pieds  d(j 
Votre  Grâce.  » 
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inslilnlion  loiilo  rimporlaiice  qu(.'lle  ptnil  cl  doit  avoii-,  si.'ra  tou- 
jours pùreuiploii'e.  » 

L'uuiversité  Lav;il  fut  donc  «  élaLlic  dans  sa  forme  présente 
pour  tout  le  Jîas-C.anada,  avee  rappi'obalioii,  donuéi;  en  con- 
naissance di^  cause,  de  Nos  Seigneurs  les  évrijues  de  la  province, 
cl  conforuiéniiMil  au  désir  du  uîtuvi.'rnenient  civil.» 
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l'universilé  à  iSIontréal   allait   ]ii(;ntôt  re- 
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Rome  et  des  rû'i)0us(>s  qui^  le  Saint -Siéye  y  oppose. 
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Myr  de  Montréal  eu  inforiiK"  Mi;r  de  Tloa  dans  une  lettre  du 
15  mars  de  la  même  année. 

Réi'onsk  1)K  L'.imk,  conununi([uéi'  >'n  Cf^s  termi's,  par  ^I,:.;r  de 
Montréal  lui-même.  ;ui.\  supisncurs  des  colléL;-es  de  sou  diocèse, 
dans  une  circulaire  (hi'-'i'  de  Rome,  31  mai  18()-2  : 

<'(^uoi(]U(>  vous  n'ayez  pris  aucune  ]>art  an  projet  d'une  uni- 
versité à  ^Montréal,  ji;  m'empi'esse,  tont(3i'ois,  de  vous  inforuKM' 
^pie  le  Saint- Père  n'a  ])as  jugé  à  pi'opos  d'entrer  dans  ce  pl.'in. 
»Ie  me  suis  fait  en  consé(|uence  un  devoir  d'y  renoncer  :  Rodui 
lucuta  ''.s7,  causa  fuu'la  csl.  » 

DEUXubiE  APi'Ei.,  ISi;;]  cl  |8r)'i. 

Dans  une  l(Mtre  du  ;^0  mai  18(1:1,  le  cardinal  Barnabo,  préfet 
de  la  S.  C.  de  la  Propagande,  annonce  à  Mgr  de  Tloa  que 
l'évèque  de  Montréal  fait  de  nouvelles  instances  i)Our  obtenir 
iHie  université  à  Montré;',!.  La  ([uestiou,  à  la  demautle  de  Rome, 
est  traitée  eutr(^  li.'s  évè([ues  de  la  province.  L(î  19  décembre 
18()i,  un(>  suppli(|ue  oiliciidle  est  adressée  par  ]Mgr  de  Montréal 
<iu  Saint-Siège. 

Réponse  de  Rome,  "28  mars  1805:  Nuit  r.rpr/lirc  :  ce  n'est  pas 
f^xpédient. 

Thoisiè.me  Ai'i'Ei.,  la  mèmi^  année,  1865. 

Mgr  révoque  de  Montréal  présente  la  même  question  sous  une 
autre  forme,  (M  1(>  cardinal  préfet  d(>  la  Pro[)agande  en  informe 
Mgr  de  Tloa  dans  une  lettre  du  8  juin. 

IjC  procès  recommenc(>  \)Rv  b^ttres. 

Réponse  de  Rome  :  nt(j(ilh:c. 
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Le  (Niidiii.'d  prél'cl  (],'  !;i  Pi-opa,a;ni(le  metlni'  fin  an  [trocés  1(> 
17  août  en  douiianl  •j.:\[\\  dr  cansi'  à  runivcrsiic  Laval. 

QrATiMKMi'    \i>i'i;i.,  1S7C. 

Au  mois  irocli)!)!'!»  di'  rc'li'  ;iMllé".  les  V,U.  PP.  .lésuiti'S.  ;i !i - 
puyés  d(  Mur  il'  M)!itr>'';d.  diMuinidiMil  uni'  cli  c  au  P.u'le- 
incid  [inn  iiicial. 

Li'  procès  rcconuniMiiN^  cl  dur.'  iiii;dre  ans. 

(,)i;\i'iui:.\n-:  liKi'itNsi-:  hk  II.imk.  b'i'  IV'vrier  iSTCi. 

lia  S.  (L  di-  l;i  p!T»i);iu;indi'  dinnii'  uni-  décision  cxiilii'ite,  iiio  - 
livée,  appronv.M'  dans  LumI"s  srs  parties  jiar  le  Saiiil  -Père,  Pie 
IX,  d'illustre  et  sainte  niéiii:)ire.  dans  l'audience  du  I  :^  du  nuMiie 
ru)is.  cl  transmise  par  S.  L.  le  c.-irilini!  l'ranclii,  ]i]'t>ret  de  j,!  S. 
C.  de  la  Propauande,  à  M:^r  ravciievèipie  de  (Québec,  dans  luie 
letti'e  du  '.)  mars.  (;"tt(>  (b'>cisio)i  ilevail  c'ii'c  et  fut  eu  eiïei  com- 
muniqué !  à  tous  les  évi^'iiues  de  la  pi'oviuc(>  '. 

Voici  celle  seulence  finale;  nmis  (>'.!  soulignons  nous  -  ]nèini^ 
certaines  parties. 

Le  cai'diual  seci'élaire  de  la  S.  C.  d-  la  Pi'iipaLiandi^  dit  à  l'ai'- 
clievèijueel  aux  évèqiu's  de  la  pî'oviiice  de  (,)ii(d)ec  : 

«Dans  la  (iOnuré^alion  du  b''  février  d('rni(M'.  on  a  nus  de 
no}i,rr/iu  à  l'examen  l'instance  di'  l'eviMpn»  de  Montréal  pr)ur 
l'ereciion  d'nnt'  uidversile  dans  son  diocèse,  (>l  les  l'ùninenlis- 
simes  SS.  (lardinanx  oui  rejiondn  de  la  mainére  (jne  je  viens 
■ci-.i[)rès  tran>crire  à  N'oire  Si'iL;neni'ie. 

'I  .\u  b'i'  donle,  savoir  si  e!  (jnelie  mesnr<^  il  conxiendi'ait 
d'adopter  relalivenient  à  la  sn>ibl'' inslance  di-  l'évèipie  de  Mont- 
réal, (iil  mi'ulcnu  M'iis  rsl  ([ni'  l'on  écrive  à  rarcfievèqne  di^ 
■QuébtMî  ii'ie  lettre  ([ui  devra  (''li'.'  connniiniipiéi^  à  Ions  ses  sut- 
frati'anls,  dans  la([uelle  on  lui  dise  (\\i'iii/inil  tiiix  de  nniirriiu  ii 
texdinrn  Ir  j)rnjrl  ilr  fiiit(/''r  une  Uiiirefs/fr  ii  M^tnlrnil  on  kn  a 
BKcoNNr  L'r\u'ossnu[.rrK,  siM'cialement  pour  la  l'aison  ([u'uin^  telle 
fomlatimi  compromettrait   l'existtnice  de   l'nnivt'rsile  Laval,  ^/ - 


*  \i)h'  J.ellrr  ili'  S.  E.  Ir  ritr'Jiivil  Fr'i/t-lii.  du  '■)  luirs  IST'I, //Y/;(.v))h'//'/»/  i' 
Mffr  Varctic.vninr  dr  /Jurhcrin  ili'-isioii  de  lu  S.  I\  dr  In  Prupoii/ntdf  du  \"' 
*'n'rin'  !S7(i,  roproduilo  //;  ('.;7^/(.vo,  Icxlo  ot  Irailiiclioii,  danK  la  Jinn'liiiri^ 
jritiluji'n  :  Inauçiurdlimi  dr  lu  Fandir  de  droit  do.  l'univeesili'  Lara!  à  ModI - 
frai,  Moidrral,  l'iiuplruu  ri  fi  h,  iuipriDirur.s  cl  rrlirur.f, 'M  rue  l'ollr,  ISTK, 
puhljpe  par  l'admiiiislralinii  ijc  la  Hrriir  dr  Mnnin'ul  cl  (>ii  \i'iili^  à  si's 
buroaux,  ÎO.")  rue  Dun-licsii'i',  ainsi  i|iic  chez  Fabrc  A  Gi'avid,  "21',)  v\w  Xoli'i*- 
,J|).iino,  Monlival, 
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1  M 


Qu(^    Tou   reeouuait   i.v   nk(;kss[tk  de    pourvoir  vm  ([uel([ 
uiière  à  l'iustructiou  su[)érieure  do  ces  jeuues  yous  d(!  Moul  -      niijue  uiul 


réal  qui  ue  piuiveul  fré([ueul('r  l'Uuiversilé  Laval,  comuio  aussi  Soui: 

d'onfirrhar  qiir.   lis   écoles  de  dfoil  ci  de  mcdcrinc   cxislanl  dans  In       ^  ■ 

d/'lc  ville  MO  C0NTINL'KMW/"r7/Y' Al'KUJKKS  ,V  DKS  lNlVKI!Sm';S  PIUJTKS - 

TA.NTKS,  e't  lieaucou[i  plus  eucore  ipie  l''S  clmliiiids  calholiqucs  ne 
fréf/Kcnlc/if  de  Icllcs  iinirersilés. 

(i(i)ue  du  resLe,  coimnc  il  esl  i';vu)KMMi;nt  iàu'osshu.k  de  la  pcii 
de  Laval  d'accohdhu  i/aikiliation  alx  ditks  kcoi.I'S.  laijnclle  ciiui - 
vaudvait  à  tcrcelioii  d'une  univcrsilc^  pour  ainsi  dire^  dislincle  cl 
indépendante  à  .UonlnUd,  ;\i\n  de  pourvoii' cepeudaut  à  la  Ni';r.Ks- 
srrÉ  éuoueée  i)lus  haut,  il  ne  se  présente  pas  d'autre  expédient 
(/w  celui  uiyvAUun  a  montiiéal  unk  succuhsaM';  uk  l'univeksitk 
i.A\Af.,  prujet  à  Texécutiou  (lu([uel  les  évè(]ues,  en  unio)i  avec 
J^aval,  devront  procéder  sur  les  hases  suivautes 

"Cette  l'ésolutiou  tut,  dans  Taudieuce  du  !:]  lëvriei' (  1H7()  i, 
préseutée  au  Saiul   Père,  ijni  a  daigué  l'approuver  dans  toutds 

Si:s  l'AHTUOS.  » 

\'oilà  les  faits. 

(>)ui  peut  les  uier,  h^s  révoquer  eu  doutt\  ou  les  iguorer  ? 
I*]li  hieu  !  <]u'(^st-ce  qu'où  aiteud  pour  so  sounuUlre  ? 
Kst-ce  (]ue  (juatnî  appels  à  Home  el  (juatro  ]'é])0uses,  toutes 
iK'gatives,  ue  sulïiseiit  [)as? 

Vou(h'ail-ou  (ui  ajipider  au  jinijo  niicu.r  informé? 

S'imagiuiM'ait- ou.  par  hasard.  ((U(>  les  évoques  iuléressésdaus  la 
questiou,  et  di^  uouihreux  avocats,  tous  outeudus,  u'out  pas  su 
plaider  leur  c;uis(>  ;  que  Roiue  a  prououcé,  quatre  fois  eu  seize 
aus,  sur  des  douuées  imparfaites  et  saus  rieu  aii[)rofoudir  ;  ou, 
([u'ayaut  l)ieu  et  dùmeut  j\igé  en  pleine  couuaissaucc  do' cause, 
Home  va  revenir  sur  ses  pas  et  se  dédire  d'un  jugement  reudti 
rpialr»  fois  sur  la  mémo  question,  toujours  dans  le  même  sens  et 
avec  nue  précisiou  de  plus  en  plus  marquée? 

Essaierait  -  ou  do  se  rahattre  sur  ces  prétendues  modifica- 
tions de  cii'couslauces.  —  qu'on  a  toujours  invO(juées  vainement 
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définis  <'-'\7."  ans.  —  ([uaïul  la  diTuière  (lé(  ision  ne  date  que  de- 
l.srC).  cl  ([h"('11i'  s'aiijiuii'  sur  des  motifs  ([iii  ih;  [leuvent  chauiior, 
—  les  scrsir^s  déjà  rendus  à  IKiilisc,  les  services  déjà  rendus  à 
la  société,  et  les  sacrilices  pécuniaires  déjà  faits  par  l'univiM'sité 
Laval,  L'upiidle  dnit  être  souteiUK!  et  C(mservé(3  ;  —  quand  la  foii- 
dalion  d'une  université  indépendante  est  déclarée  iMi'ossu!t,E,  Taf- 
fllialiou  des  écoles  à  Laval  déclarée  nii'ossuii.E,  et  rétablissement 
d'une  succnrsali>  de  lva\al  à  Montréal  déclaré  le  moyen,  et  l'ii- 
niijue  moyen  de  pitiir\()ii'  à  la  m'Ti.'ssilé  (|ne  l'on  r('Connait  ? 

Songerait -ou  à  retourner  uikj  ciuijuième  f(jis  devant  le  même 
trilmual  [a-ovoi[uer  un  ciiK[uième  nd'us  ! 

Mais  ra[ipel  à  lîonie  va-t-il  devenir  une  comédie? 

[iCS  seiitene.'s  de'  Uoine  ne  valent -elles  [dus  rit.'ii  dès  ([u'elh^s 
contrarient  nos  humhh.'s  vues,  ou  nos  folles  rivalités? 

Pousserait -op>  l'a  veut:  lement  jns([u"à  raviver  (l(>s  espérances 
déenes  et  Condamnées  tant  de  fois,  qu'elles  constitueraient  au- 
jourd'hui un  si.une  dalii'rration  ou  di'  révolte? 

Kst-il  iiermis  à  l'Kcole  d(>  Médecine  et  de  Clurui\i;ie  de  parler 
encore  d'universilé  i  indépendante  )>  à  Montréal,  (juand  Rome  a 
quatre  fois  déclaré  (pielle  n'eu  veut  pas? 

Peut  -  elle  encore  caresser  l'esjjoir  d'une  '<  atliliation  )>  à  [iaval, 
quand  Pome  a  jugé  solennellement  ([u'il  est  '(évidemment  m- 
POssiiii.E»  à  Laval  de  la  lui  accorder,  car  cela  é(iuivaudrait  à 
l'érection  d'une  nnivei'sité,  [lour  ainsi  dir»;  distincte  et  indépeu- 
daiile.  (pu,'  Home  a  quatre  fuis  refusée. 

Sied-il  bien  à  des  journaux  catholiques*  de  reproduire,  du 
moins  de  les  re[)roduii'(3  sans  protester,  de  [lareilles  visées,  aussi 
dénuées  de  raison  qu'injuri(Mises  au  Saint- Siéycr/ 

-Vu  moins  si  l'Ecole  de  Médecine  et  de  Chirur.uie,  si  l'orateur 
Oiliciel  de  cette  école,  si  les  joui'naux  ([ni  recueillent  son  dis- 
cours et  le  répandent  [larlout,  —  (jnand  ils  négligent  ou  r(.'fusent 
de  [luhlier  les  (h'i'larations  d'une  institution  ((ui  vient  au  nom 
de  Home  et  sous  les  ans[iices  de  révèfpie  du  (lioc(''se,  —  veu- 
lent l'U  agir  ainsi,  ([u'ils  avouent  donc  framdiement  (|ue  les 
jugements  de  Rome  ne  sont  rien  pour  eux  ;  qu'ils  cessent  donc 
de  faire  [larade  de  leurs  beaux  sentiments,  et  ([ii'ils  s'attendent 
qu'on  leur  dise:  Soumis  au  [)a[(e,  vous?  oui.  (juand  cela  vous 
Convient  ;  anlrement,  non. 


CiJimu.'.'  la  Minecce  et  le  Nouveau  Momie. 
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;i,i._r,'.,,  (,j  i'('.p'ir>(.  ;\  l'^onii'.  !;i  rnicslion  di'  riniivt'i'sili'' ;\  M(^ii!!'('';il 

'.'Si   (Mii'ui'c  n'^li'c  ,î  Muiilri'iil  iiii'iih'.     (le  ii'i'si  jiliis  uni'   i/iirsliini, 

'î'tdiiiiic   ics   jiicssiiMiî's   (lu    Xinii^rau  Mninh'   se   i)!;iis«'iil    cnroro   à 

r;i]»i)i'l(M' *.  mais  un  i'ail  accoiupli.  cl  accop.i;;!!  (•nnl'iMiiii'niciil  aux 

;!('"!'i>i()iis  ilji  Sailli  -S'é;^''. 

AviUis- iiniis  h'soin  d"  raiiindcr  di's  l'ails  ipii  iimis  lonchcii' 
iniiiiùdialciiKMil,  ([lie  loiii  U'  iiioiidt'  a  vus  cl  tjiii  soûl  encore  sous 
ics  veux  de  tnul  le  uienilc  ? 

Celle   aiuii'e   même,  le  Ci  jaiiviei'.  à  cùh''   de   nous,   au   (^irand. 
SiMuinaii-c.  en  preseiice  de  Ions  les  e\c(]u<'s  d,e  l,i    province,  S.  !'!- 
Il'  delei;iic  ap()sLoli([ue,  inau.Linrait,  sni\ant  les  xoloulcs  du  SainI 
Sié.ue,  cl  au  nom  du  iSainI -Siéi^i;.  la  suciMiisale   de  rnniversilé 
Laval  à  .Montréal  **. 

M;-;r  de  Moniréal  élail,  ù  se>  eôir's  ;  tons  les  é\è.|ues  de  la  pro - 
r.inrc  ccrlésiastiiiue  de  (^néher,  pasienrs  de  réLilise  canadienne, 
■étaient  là,  n  non  ■  senlemen  pour  répandre  les  l)eiiédicrK»ns  sur 
la  nouvelle  cnireprise,  mais  encore,»  couune  s'exprimait  aloi's  le 
vcnéj-able  re[)resenlanl  du  Saint -Siéui.',  «pour  s"cn,uager  devant 
Dieu  et  devauL  le  peuple  à  garder  lonjoni-s  pure  et  lirillaute  la 
Imnière  (juo  ri\ulis(^  ailumi^  ici  aujourd'hui.)» 

Mgr  Cmiroy  terminait  son  discoiu's  d'installation  par  ces  pa- 
ridcs  éloqntmles  : 

'I  Pierre  lui-même  n'est  [»as  alismil  de  cette  bidle  n'union. 

'(Quai'.d  le  viiMi.x  j)alriar(di(>  apjirochail  de  la  lin  de  sa  vie. 
TEcriture  nous  dit  ([u'il  se  levu  sur  son  lit  pour  donner  aux  en  - 
J'auts  qui  devaient  être  les  périls  des  tribus  d'israid,  chacun  lenr 
bénédiction  j)ar;iculiére.  Aujourd'hui,  à  Rome,  h;  ])ati'iarche 
de  l'Eglise  calhi)li((ue,  de  son  lit  de  donleui-,  benil.  une  à  luii', 
les  églises  delà  chrelieiilé,  chacune  d"un(>  bénédiction  particu- 


\ ii'w  \i'  Xoiiri'nu  Miiiulr  i\\\  l."ini)Vi'inl 


ii'i'. 


■*  Il  osl  vriii  qu'il  110  s'i'st  p,i>  Irmui''  un  si'ul  journal  ral.lioliqui'  du  Mont  - 
fénl  pour  n'cuoillir  lo  hr'iui  ilisruurs  que  1''  di'lr'gui.!  aposloluiue  prononra  on 
■collo  rircoustîiiu'O  soli.'iiurtl''. 

Co  discours  nous  ost  .irrivo  par  uiio  rcvun  do  Brooklin,  The  rnllwlir 
Ervicw  ;  nous  l'avons  traduit  ot  puiilio,  toxlo  et  Iraduotioii,  dans  la  bro- 
chure iiiUluléo  :  Inatnjuraliun  (Je  la  Faculté  de  droit  de  rnniversilé  Laval  ii 
Montréal. 
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lièi'O.  Cette  bénédicliitn,  il  a  coiuniaudé  à  nies  lèvres,  tout  iu  - 
(lignes  ipTelh^s  sont,  de  la  [ironoiicer  aujoui'd'hiii.  Uoni;,  eu 
sivn  nom,  et  en  vertu  de  sa  suprême  autorité,  je  bénis  cette 
nouvelle  univiM'silé.  Puissent  ceux  (|ni  la  bénissent  être  eux- 
mêmes  comblés  vl(>  Ijénédictioiis,  et  i)uisso  de  cette  université 
jaillir  ])endant  les  àucs.  de  génération  en  génération,  sni-  la  jeu- 
nesse chrétienne,  la  lumière  de  la  divine  vérité!» 

Encore  une  l'ois,  ([u'oii  veuille  bimi  le  remar(|ner: 
Cest  le  délégué  du  Saint -Siégi»  ([ui  agit  et  parle  ainsi,  de  cou  - 
cert  avec  révê(jne  du  dio(.'èso,  entouré,  coninio  d'une  couronne, 
de  tous  les  évèques  de  la  [irovince. 

Il  agit  et  parle  au  nom  du  Saint-Siège:  il  exécute  lui- même 
nn  décret  supérieur  et  souverain;  car,  il  ne  faut  j)as  s'y  troin- 
p(>r,  le  pouvoir  de  Mgr  Conroy,  au  li<Mi  d'être  discrétiomiaire. 
connue  on  l'a  cru  ou  l'eint  d(.'  le  croire,  était,  au  contrair(;,  pn^w - 
<iue  uniquement  exécutif.  Le  délégué  avait  ses  ordres  d'en  liant  ; 
la  voie  était  minutieusement  tracée  devant  lui,  et  tout  son  rùle  s(» 
bornait  à  exéculer  a\'e(;  jjrudence  ce  ([ni  était  déjà  ai'rèlé  dans  les 
conseils  de  la  cour  pontificale. 

Et  (]uand  même  il  eût,  (m  présidant  à  l'inauguration  de  l'uni - 
versité  Laval  à  Montréal,  exerce  nu  [)'>uvoir  discrétionnaire,  il 
n'en  serait  jtas  moins  vrai  qu'il  faisait  alors,  connue  représentant 
du  Saint-Siège,  acte  d'autorité,  et  que  cet  acte,  non  désavoué^ 
par  le  Saint- Siège,  se  trouve,  par  là  même,  autheutiqnemenL 
confirmé  aujourd'hui. 

[l  y  a  deux  mois  à  peine,  le  1'"'  octobre  dernier,  Mgr  do  Mont- 
réal, qui  avait  assisté,  à  ccjté  du  délégué  apostoli(|ue,  à  la  céré  - 
monie  du  G  janvi(3r,  inaugurait  à  sou  tour,  par  mie  messe  solen- 
nelle au  vénérable  sanctuaire  de  Notre-Dame  de  Bon -Secours^ 
et,  le  soir,  par  sa  présence  au  Cabinet  de  Lecture  paroissial,  l'on  - 
verture  des  cours  de  la  Faculté  de  droit. 

Or,  (•omment  ne  [)as  von-,  dans  ces  actes  de  l'autorité  diocè - 
i-aine,  la  ratiilcation  pul)li({ue  et  solemudle  de  ci;  qui  avait  (Mt 
lien  au  Grand  Sènùnaire  neuf  mois  auparavant?  Avant  mênit!' 
([u'elle  eut  prononcé  un  mot,  un  seul  mot.  Sa  Grandeur  en  avait 
dit  assez,  et  plus  pu'il  n'était  nécessaire,  pour  mettre  an  nombre 
des  faits  (irraniplis  rétai)lissement  de  l'université,  pour  dessiller- 
les  yeux  des  plus  aveugles  et  l'ondamner  tont(î  velléité  d'o[)i)0 
sition. 

Mais  Sa  Grandeur  a  [,arlè.     Et  certes,  nous  sonnnes  bien  sfii- 
de  n'être  jamais  démenti  par  ]>ersonne,  ([uand  nous  athianons. 


':i)\il)liquomont,  devant  Ions  clmix  (|ui  roiilciilcuduo.  (juc  sa  itanj'u 
loin  d'avuii"  été  on  opposition  avec  ses  ai.'tes,  — coninn;  on  a  essayr 
ide  le  faire  entendre,  —  n'en  a  été,  an  contraire,  (jne  Técialanir 
conlirniation  *. 

Kt  s'il  fant  préciser  d'avantagt^,  qnand  il  s'agit  d'nn  disconr> 
prononcé  devant  \in  nonil)renx  anditoire,  et  en  nn  jonr  encore  >i 
près  de  nous,  nons  ajonterons,  avec  la  même  assurance,  (jue  S:i 
Grandeur,  quand  elle  inaugurait  la  Faculté  de  droit,  le  1' 
•octobre,  et  la  succursaUî,  le  G  janvier,  prétendait  si  bien  p;ii 
là  s(;  conformer  à  une  volonté  supérimire,  faii-e  acte  solennel 
••d'obéissance  au  Sauit -Siège,  et  clore  à  jamais,  pratic^uemeiu. 
•autant  qu'il  était  en  elle,  la  (juestion  de  l'université  et  la  longm' 
série  des  appels  de  Rome,  qu'elle  eut  soin,  pour  dissiper  sur  cr 
point  jusqu'à  l'ombre  d'nn  doute,  de  le  proclamer  liantemenl. 
on  répétant  après  son  illustre  prédécesseur,  à  seize  ans  d'intei' 
valle,  en  face  des  réponses  de  Roma,  expressément  rappedees  ; 
Moma  locuUi  cst^  cnusu  fuiUa  est. 

Sa  Grandeur  ajoutait,  avec  une  nol)lesse  de  ncntiments  qui 
-devrait,  à  elle  seule,  (nitrainer  tous  les  conirs  ; 

'(Le  Souverain  Ponlife,  notre  clief,  le  cbef  de  viitre  évèqnc 
■l'onnno  le  vôtre,  a  décidé  que  ce  (ju'il  fallait  à  Montréal,  c'était 
•'luie  succursale  de  Tuniversilé  Laval. 

—  Je  com[tren(ls  ([ne  si  l'on  veut  commander  avec  avantagiv 
il  faut  d'abord  savoir  ol)éir. 

—  J'obéis. 

—  L'évèqu'î  doit  donniM'  l'exeinjde  à  son  piMiitle;  les  discn>- 
sions  sont  bnies,  la  (|nestion  (!st  réglée:  il  y  a  plus  (L>  cansc 
des  i|ue  Rome  a  parlé. 

—  Kb  bien  !  m(>ssi(Mirs,  nous  avons  um^  snccnrsab»  de  l'uni - 
versilé  Laval.  Déjà  la  Faculté  de  Ibr.'ologui  ;i  connuiMicé  son 
leiivre...  Aujourd'lini  nons  inaugurons  les  travaux  de  la  Faculi' 
(le  (Iroit,  et  j'i.'sp,''r(>  ([u(>  la  Faculté  de  niédv'cine  ne  tardei'a  p;i> 
longtemps  à  ouvrir  ses  ]»ortes. 

—  C'est  donc  avec  bonbeur  que  j'ai  assisté  ce  soir  à  cette 
inauguration  :  c'est  av(K'  plaisir  que  j'ai  constaté  j)ul)li([U(,'menl 

^|ue  poiu'  oliéir  an  Souverain  INintife  )(;  n'ai  jias  d'etbM-ts  à  faire: 
que  ce  n'est  pas  un  antagonisme  (jui  surgit  entre  la  villt;  de 
Montréal  et  la  ville  de  (Jnébec,  mais  (jue  c'est  ".n  nouveau  lien 
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Oui,  C 
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'   Voir   le  discours  di.'  S;i  (IramliMir  n'iirodiiil  li.iiis  l,i   hropiiuri'  intiUil 'i' : 
JnaUfjuraUon  de  la  Farullr  dr  droit  dr  t'uniccrsili'  Lacal  à  Munlrriil,  jiago  2.'). 
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\\\  \niit  ces  deux  vilh's,  et,  espérons- le,  nu  lieu  qui  ne  se  brisera 
mais.» 


•^  Nonr  avons  donc  mille  fois  raison  de  dire  que  la  question  de 
-^université  Laval  à  Montréal  est  nue  question  réglé(î  et  à  Rdiue 
et  au  Canada  ;  non  -seuleiueul  nue  (juestion  j-églée,  mais  un  lait 
accomjili. 


IV 


Oui,  c'est  mi  fail  accompli,  et  tau!  nnenx  ! 

C4erlcs,  nous  ne  nous  ci-oyons  pas  plus  catholique  que  les 
antres  et  nous  n'avons  jamais  snéculé  sur  les  protestations  pu - 
bluiues  d'orthodoxie,  on  de  respect  pour  les  décisions  dn  Saint - 
Siège  ;  mais  nons  avons,  Dieu  merci,  assez  de  bon  sens  chrétien 
pour  dire,  et  le  croire  quand  nons  le  disons  : 

Ce  que  Rome  et  révè(|U(>  du  diocèse,  en  conlormilé  ih.'s 
décisions  de  Rome,  donnent  à  Montréal,  c'est  le  meilleur  que 
Montréal  puisse  désirer;  et  cela  nons  sulïit,  à  nous,  non -seu- 
lement pour  l'accepter  sans  répugnance,  mais  encore  pour  Tac- 
cueillir  de  gi-and  cteu/',  avec  euq)ressement  et  gratitutle. 

Cei»endant  il  y  a  d'autres  motifs  de  se  réjouir  qnand  l'univer- 
sité Laval,  dilatant  ses  laheruatdes,  vient,  sons  la  protection  de 
l'Eglise,  dresser  ses  blanches  voiles  an  nnlieu  de  notre  ville. 

Nons  saluons  en  elle  nou-si.'ulenicnt  une  institution  fondé," 
sous  les  auspices  réunis  de  l'Kglise  et  d(3  l'Etat,  non -seulement 
la  plus  haule  insliiutiun  du  ]>ays,  mais  encore.'  une  iusiitutiou 
noble,  savante,  généreuse,  riche,  indépendante,  ualiouale,  dt;'- 
vouée  à  la  [latrie,  gbjrieuse  à  réli^auger,  et,  de  plus,  esseuiieUe- 
ment  cauaditmue.  Ajoulons,  —  ce  qui  vaut  cucoi'e  nueux  que 
tout  cela.  OU  plutôt  ce  qui  le  su[q.ose  et  le  couronne,  —  visible- 
ment estimée,  aimée,  protégée,  i'axorisée  du  Saint-Siège. 

11  n(jus  serait  agréable  de  dévidojiper  chacun  de  ces  [)oiuts, 
mais  bornons- nous  au  ib.'rnier,  sur  leijuel  nous  ne  dir(j|i!s  (jue 
quelq\ies  mots. 

Oui,  le  Saint-Siège  estime,  aime,  [irotége  et  favoristj  l'univer 
site  I^aval. 

Nous  venons  de  h;  voir.  Admirable  secret  de  la  Providence  ! 
cha(iue  apjjcl  à  Rome  n'a  été  pour  cette  iusiitutiou  (jue  l'occa- 
sion d'un  nouveau  trionqihe. 


IG  — 


Le  (Icriiicr  de  ces  ju^tMiit'iils  lui  a[ii(ort;iil,  avec  rassuraiicc 
(riiiic  l'oiislaiito  protci'tiDU  de  la  ])ait  do  l'I'^glise,  iiu  glorieux 
téui()igna,ii(;  tombé  des  lèvres  des  Emiueulissinies  et  Révéreu  - 
dissimes  SS.  cardinaux  et  ratifié  par  Pie  IX,  le  seul  lémoignage 
qu'elle  ait  jamais  aiultitiouué  :  celui  des  sacrifirrs  généreux, 
celui  des  acrriccs  iriiilus  à  f  Enlise  cl  à  la  sucirlr.  VA  c'est  là  pré  - 
cisémeut  la  raiscvi  {lour  laciuelle,  aux  yeux  de  Rouie,  l'universitt; 
Laval  iluit  rire  suntritue  cl  raiisri-vcr^  [)r()tégée  contre  tfjute  cou - 
(MU'reiU'e  (jui  compromettrait  sa  vie,  et  eu  particulier  contre 
celh'  (run(!  université  dislincle  et  indépendante  * . 

Hâtons-  nous  d'arriver  à  lévénemeut  connu  sous  le  nom  d'A'- 
rrrilun  ninoitiqnc  dt'  l'université  Laval. 

(^ui  ne  com[»ren(l  la  signification  et  l'inniKîuse  [lortée  do  ce 
grand  acte  du  Saint-Siège  érigeant  cauoni({uement  l'universiié 
Laval  ?  —  ce  grand  acte  par  leijutd  le  Suuvi'rain  Pontife  Pie  IX, 
aiiaissaut  (hi  haut  de  la  chaire  de  Pierre,  un  regard  mêlé  de  sol  - 
licitude  et  de  com[»assioii  sur  lette  jeune  université  canadienne, 
exposée  à  la  fureur  des  vents  qui  désolaient  nos  j)lages,  la  prend 
dt;  ses  mains  [)uissaiites,  au  milieu  des  flots  eu  courroux  et  au 
fort  même  de  la  lempète,  [»our  la  placer  à  sa  droite,  sur  le  roc 
vain(juiMU'  des  orages,  au  milieu  de  ces  royales  institutions  qui 
fout  la  gloire  des  uations  civilisées  et  rornement  de  l'Eglise. 

(^ui,  c'est  le  spectacle,  le  grand  spectacle  qu'offre  à  nos  yeux 
le  Vicaire  de  Jésus  -  Christ  et  la  grande  leyou  qu'il  nous  donne. 

Père  tendre  et  compatissant,  il  a  mieux  connu,  plus  gêné  - 
reusement  voulu  qu'eux-mêmes,  et  souverainement  protégé  les 
intérêts  et  l'honueur  de  ses  enfants  lointains. 

Oh  !  puisque  Dieu  a  fait  guérissables  les  nations  de  ia  terre, 
ouvrons  donc  nos  yeux  à  la  lumière  et  nos  oreilles  aux  victorieux 
accents  de  la  vérité,  aux  avertissements  solennels  d(  celui  que 
Jésus  -  Christ  a  constitué  son  Vicaire  en  ce  monde  ** . 

Pie  TX  déclare  d'abord  que  parmi  les  sollicitudes  variées 
do  sa  charge,  il  eu  est  une  (ju'il  accepte  volontiers,  celle  de 
fournir,  eu  tout  lieu,  aux  inltdligeuces  désireuses  de  se  livrer  à 


■  Voir  Lellir  de  S.  E.  Ir  cardinal  Franchi,  du  9  mars  187G,  roproduito  dans 
la  iinicliui'i'  di'jà  eiti'o,  jia^o  .'J.'). 

"  La  bulle  d't'reetion  can()ni(|uo  de  runivci'sili',  —  Inler  varias  .solticilit- 
iliiics, — est.  adressée  à  Mgr  rarclievtV|ue  et  aux  autres  évoques  du  Canada, 
au  recteui'  et  autres  professeurs  de  cette  iiislilutiou,  et  datée  du  15  mai  1870. 
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l'étude  dos  N.'tlres,  le  moyeu  de  s'en  rendre  raciUmicut  maî- 
tresses. Il  l'ait  conuaiti'e  ensuite  le  motir([id  ranime,  en  même 
temps  qu'il  assigne  à  la  science  sa  noble  missieu  :  détruii'e 
entic'rement,  si  c'est  [lossilile,  les  erreurs  qui  uaissiMit  le  plus 
souvent  de  l'iguorauce  de?'  'étires  cl  ([ui  déligureul  la  doctrine 
sacrée  de  la  Uépul)li({ue  chrétienne. 

«Or,  cet  objet,  ajoute  le  l'onlife,  l'expérience  nous  aj»|)r('n(l 
qu(!  les  nu'versilés  ont  puissannucnt  concouru  à  l'alleindre.  n 

Alors,  porlaul  ses  regards  ilu  côté  d<_'  l'uni viu'sité  Laval,  il 
constate  (jiie  de[»uis  longtemps  l'archevêque  ot  les  aulrt's  évo- 
ques ''U  (Canada  lui  avaient  l'ail  e\[)i'iin('r  le  vo.mi  de  voir  ériger 
canoni,[U(.'m('nt  une  uuivcrsilc  catholique  dans  la  ville  de  Québec. 

dette  afiirmaliiiu  souviM'aiui',  ou  xoudr.;  bie.i  le  remanjuer, 
donni!  une  entière  certitude  et  ajouh'  une  grande  portée  au  fait, 
déjà  plusieurs  t'ois  proe.vé,  (pie  nrtus  rap[)i'Iions  plus  haut,  sa- 
voir: ijuc  l'universilc?  Laval  a  été  établie  avec  l'approbation, 
donnée  eu  connaissance  de  cause,  de  Nos  Seigneurs  les  évêques 
de  la  [)rovince. 

Il  ne  restait  [ilus  qu'un  mol  à  dire  pour  consacr.u'  la  noble 
origine  de  c(>tte  université  et  donner  à  son  berceau  l'auréole  qui 
convient  à  une  institution  calholiqne;  ce  mot  est  écrit:  Pie  IX 
témoigU(>,  en  elfet.  (ju(^,  pour  la  fonder,  le  vénéralde  Séminaire 
de  Québec  "s'était  assuré  du  bon  plaisir  du  Saint-Siège  et  du 
plein  appui  du  pouvoir  civil.» 

Avant  de  prononcer  le  décret  souverain,  le  Pape  expose  ainsi 
les  faits  qui  se  rattachent  à  la  ville  de  Ghamplain,  et  à  la  noble 
institution  qu'il  va  consacrer  : 

(!  Par  le  lénioiguag(>  de  Nos  Vénérables  Frères  les  Cardi  - 
naux  de  la  Sainte  Eglise  Romaine  attacdiés  à  la  Sacrée  Con- 
grégation [»réi)osée  à  l'extension  du  nom  chrétiui  et  réunis  en 
assemble»;  générale  le  8^'  jour  de  mai  1870,  Nous  Nous  somm;s 
assuré  de  la  certitude  d(,'s  faits  suivants,  à  savoir:  la  ville  de 
Québec  doit  être  regardée  comme  la  Métropole  de  la  religion 
catholique;  dans  rAnièriipie  Septentrionale,  puisqu'elle  est  la 
mère  de  soixante  diocèses;  cette  vilh;  otfre  nu  accès  facile  aux 
habitants  de  toutes  les  [tarties  du  (^anada  ;  l'Université  (.lont  on 
diunande  l'institution  canoui([ne  est  abondamment  fournie  de 
très- vjistes  édifices,  digiK^s  d'admiration  par  l'art  qui  y  préside  et 
par  la  grandeur  des  frais  ([u'ils  ont  occasionnés;  de  plus  elle 
iMMil'erme  une  riche  bibliotiuHjue,  d(îs  iiiusées  variés  et  tri'S-bit'n 
monté;;,  capabh's  d'aider  à  racepusition  des  sciences  de  tout  genre  ; 
tx' du  15  mai  187G.       'Slle  est  soumise  au  gouvernement  et  à  la  direction  d'hommes 
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j»lrin>  lie  s,i,u',('ssr,  diiiil  plusieurs  (,ul  |iui>i''  l;i  (Imiriiic  ici  nièuic 
<lans  la  ville  des  saiuts  ai)('tti'es  l'ieri'e  et  i'.iul,  ilans  Nolie  lui  . 
vei'silù  (IreLiorieune  de  la  Suciele  de  Jésus  el  dans  les  classes  de 
Saiul  -  Apulliuaii'e  ;  elle  a  [intiluil  les  l'iiiils  les  plus  exeelleuls  el 
]iiiiir  la  reliL;ii)U  ('m'élienni*  et  poui'  la  société  civile  (dle-niéuie, 
en  protûj^eaut  les  jeunes  jiens  cnulre  la  c(»rrupliuu  di's  ukimii's, 
])ar  la  cousliaictinu  de  vasies  édilices  où  ils  deuieureul  sous  la 
surveillance  el  la  discii»line  de  prèli'"s  ■  "eiinieules;  elle  laisse 
à  espérer  di's  avanlajivs  [lins   i^raui  .  .re  i;l  pour  la   i-eli;4ion 

et  jtour  les  bonnes  lucenrs. >. 

Arrêtons- nous  un  instanl. 

Voilà  un  nouveau  lénioigna^e  plus  soleiuiel  et  plus  accentué 
<iue  tous  les  autres,  déjà  si  forts  :  le  ténioiqnage  des  cardinaux 
<le  la  sainte  Eglise  romaine,  agrôé  [)ar  le  Souverain  Pontifo,  et, 
l»ar  là  même,  souveiainenunit  confirmé. 

Quant  aux  i»oints  quo  ce  témoigmago  eml)rass(\  il  était  peut  - 
/'tre  dinicil(>  d'en  trouvcM-  de  plus  nombreux  et  d(>  plusliono- 
l'ables,  nous  ne  disons  pas  seulement  pour  runiversiti'  Laval  et 
la  ville  de  Quéltec,  mais  encore  pour  lo  pays  tout  enlier. 

Q\w\  lionneur  plus  grand  le  Souv{>rain  Pontile  pouvait-  il  l'aiiM^ 
<u\  Canada  ijne  celui  de  donner  à  l'ainée  de  ses  villes,  à  sa  vieille 
ï-apitale,  à  rame  même  de  ce  qui  fut  la  Nonvelb^  -  France,  le 
iilre  de  «Métro[)ole  d(-'  la  reli-iiou  catlioliqne  dans  rAméi'ii|uo 
Septentrionale?» 

Q\\r\  liouiiiMU'  aussi.  [)i»iir  un  jeune  pays,  (jue  celui  de  jiosséder 
»ine  inslilutinn  dont  le  \\n\\o  lui-même  daigne  apprécier  la 
ricliesse  1 

Mais  ce  n"esl  pas  encore  là  ce  (jui  nous  touclie  de  jilns  près, 
car  un  pays  m»  vit  jias  seulement  de  son  [lassé,  ni  même  de  la 
sjilendeur  matériellt^  de  ses  institutions,  ((uehiue  imbles  (ju'cdles 
soient.  C-e  qui  l'iionore  le  plus,  ce  qui  le  rassure  et  lui  peiinet,  à 
bon  droit,  d'envisager  Tav-Miir  avec  une  enlière  conliaiu'e,  c'est 
d'entendre  proclamer,  de  la  bouche  même  du  C-lief  de  l'Eglise, 
4]ue  la  r(n'ale  institution  qui  Cfjuronne  tontes  ses  autres  insti - 
Intions  est  «soumise  au  gonvcuMUMuent  et  à  la  direction  (riiommes 
jileins  de  sagesse.  » 

Lo  mot  sitijrssr,  pris  dans  toute  l'étendue  de  sa  signillcation, 
compnMid  ici,  d'une  manière  particulière,  la  doctrine  ;  car  le 
Saint  Père,  en  appelant  les  directeurs  de  l'université  des  hommes 
jdoins  de  sagesse,  ajoute  immédiatement,  pour  conlirmer  son 
lénioignago  et  en  indiquer  la  portée  : 
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«  Doul   pln-ienis  oui  puisé  la  doelriue  ii'i   luéiue,  d;iiis  la  villo 
<l('s  saints  ajiôtres  l'icri'e  il  Pau  I,  d  ni.-  Notre   l.'iiivei'sito  (iro 
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b'    la   Socii'h'    de  .Icsiis  el  dans   les   classes   de   Saint 


Cette  circoiislaiiee,  —  que  plusieurs  [»rorrss(Mirs   de  Laval  ont 
puisé  leur  doetriue  au\  nnivei-silés  romaines,  —  signalée  av(n*. 
lionnenr   dans    la    liulle,  avait  déjà  l'rappé   les  (>s](i'its    réflécliis. 
]ls  se  disaient:  (,)uidlt'  uieilleiire  garantie  pi'iit  -  on  désirei-  que 
celle   d'éludés   sérieuses   faites    an    ('(ciir   nièini^    de    la   catlio  - 
licite,  dans  les  grandes  inslitntions  qui  siî  groiip(>nt  avec  lion - 
iiour  autour  de   la  chaire  du   successeur  de  Pierre,  pour  dis- 
tribuer, sons  ses  yeux,  sous  sa   liante  direction,  sons  sa  vigi- 
lante surveillance,  le  pain   de  la  saine  ibtclriiii',  non  -  seulenuMit 
il  la  jeunesse   romaine,  mais  encore  à  celle  d<>  tout   le   monde 
callioliiiue  :  cl  (iilnlcsccnlrs  ilti  i/ni  ad  (jcniuumm  scipirnliam  sihi 
'Coinpdraiulain  uiiili({uc  in  urhon   convciiiunt^  callioliciie  1\cli(]ioni$ 
■(lof/nuila   et  disciplinaui   hric  prias    prriliscrrt^nl,  drin  prr  varias 
<tjua  palet  Orbis  ri'(jionrs  ri    docirrut  rrrbis  ri  crrmpln  viorihus- 
4jur  coafirainrrnl  ?   (^iiel   signe   plus   certain  de   capacité  et  d'oi'- 
Ihodoxie   que   ce   grade   octroyé    an    nom   du    Saint  Père,  par 
les  meilleurs  maîtres  en  Israid,  (.'t  obtenu   après  un  cours  com- 
plet: posl   ahsiilaluni   uairrrsar  Jhrolitip'ac  rarsuin  :  nyivi'i^  l'émis - 
.si(ju  d'une  jiroi'ession  de  l'oi  solennelle  où  le  nouveau  docteur 
.se   lie  par   si'rmeiit  à  garder   et   (b'^sidre    les  dogmes   de  l'E- 
glise :  r'nissa  fulci  prdfrssionc,  idrm  N...  ijrai-issiinu  scsc  obslriaxit 
durameiilo  ad  FA'cl'.'siar  calhidirae  doipnala  ubique  ac  sfinprr  lucnda 
Ji'l  roiiflrnianiia  ?  Quelle  m;nlleure  lettre  de  creanc(>,  enlin,  (jne  ce 
■«lil^lùinj  (jni  emporte,  entre  autres   privilèges,  le  droit  spécial  et 
illimité  d'enseigner  la  doctrine  dans  tonte  l'étendue  de  runivers: 
i//.s'  tli'oli)i/iuc  abit}}!!'  (/riiiiimi  Iradrndur^  quod  inirr  crieras  auclo - 
rilalcs  illi  liane  pulissiinam  arerdil  *  ? 

Voilà  ce  (]ue  disaient  les  hommcîs  réfléchis;  le  Pape  leur  a 
*donné  raison. 

Counno  trait  flnal,  le  Pontif'(^  romain  constate  que  l'université 
Jjaval  a  produit  k  les  fruits  les  plus  excellents  et  pour  la  religion 
<.dirétienne  et  pour  la  société  civile;»  il  sanctioniio  l'établisse- 
ment de  ce  Prasionaal,  (jui  n'a  pas  été  snHisamm.'Ut  apprécié 
parmi  nous,  et  il  daigne   reconnaître  que   runiversité   «  laisse 


•  Extraits  du  diiiloaie  do  Docteur. 
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espôror  des  av;inl<i,ij:(»s  jiliis  ^l'.'iiids  encore  et  ]ioiii'  l;i  reli^MOii  et 
[loiir  les  hoinies  inceurs. d 

Tons  ces  ténioi.miai^es  eni|iniiileiil  une  nonvclle  l'oi'ce  dn  l'.iil 
même  (jn'ils  sont,  ici  domies  comme  anta.jt  de  riNtsidcrdiits  [mm 
exi>li(iner  et.  jnslifiei'  le  deciel. 

l'înlin  le  Sonveiain  Pontife  prononce: 

<(  A  ces  canses,  Nons  avons  décrété  d'érijier,  (V'nstitner  et  de 
contirnier  la  snsdite  l'nivei'silé  canoni(inenienl.  siii'  les  mènii  s 
hases,  an\  mêmes  litres  et  avec  la  inênu!  impoi'lance  (|nt!  les 
Uidversilés  les  pins  c«dèl>res. » 

Nons  ne  connucnlons  point. 

I.e  l'ontife  ajoMle  innnediatement  : 

Il  SnivanI  le  désir  de  Nos  mêmes  Vénérahles  jM'ères,  Xon> 
vonlons  et  decrelons  ijne  celle  inslilnlion  soil  i'.iile  avec  les  (dan  - 
ses  suivantes,  savoii-:  le  l'rolectenr  de  la  dile  l'nivei'silé  sera  ^l 
Préfet  pro  /r)iipn)r  de  la  snsdit(>  Sacrée  Con,c:ré,L;atinn  de  la  Pro- 
[la^ande,  fonction  rem|ilie  anjonrd'lini  par  Notre  l'MIs  ('lien 
AU'xandre  Franidii.  Cardinal  Prêlre  de  la  Sainte  I^ulise  lîomaine. 
dn  litre  (le  Sainte- Marie  ///  Traslrrrrr  :  rAr(dievê(|ne  de  (j)nel)ec 
rem[dira  la  fonction  de  (llianctdier  Aposloliipie  ;  la  dile  Uni- 
versité joiiira  dn  ponvoir  de  conférer  les  honnenrs  dn  Doctoral 
et  les  anti'es  dei;rés  acadénii(pies  iid'érienrs  dans  (diacnne  de>; 
facnltés,  snivanI  les  l'èi^les  oi'dinaires  des  Universités;  la  hante 
snrveillanc(!  de  la  doctrine  et  de  la  discipline,  c'est-à-dire  de  la 
foi  et  des  mienrs,  sera  confiée  à  l'Andievêqnc!  et  à  Ions  les 
Kvê(jnes  d'>  la  Province  de  tj)néhec  on  du  B.is- Canada  ;  (inanl 
an  reste,  tout  devia  être  réi:'lé  d'après  la  sentence  d(>  la  Sacrée 
(]on,yrégalion  de  la  Propagande  jirononcée  le  h'i'  février  IHTC),  ei 
d'après  hîs  lois  mêmes  do  l'Université,  luis  dont  une  longnr 
expérience  a  prouvé  la  sagesse  et  l'utilité.» 

Comme  ou  le  voit,  le  Souvcn-aiii  Pontife,  en  faisant  Tinsti- 
.ution  canonique  d(^  l'université  Laval,  veut  et  décrète  au  même 
titre  [dusier.rs  clauses  :  ([u'elle  aui'a  un  Protecteur  dans  la  pei-. 
sonne  du  Préfet  de  la  Sacrée  Congrégation  delà  Propagande; 
un  Chancelier  Ajinstolique  dans  la  personne  de  Tarchevêque  de 
Quéltec  :  nu  gardien  vigilant  «de  la  doctrine  et  d(;  la  discipline, 
c'est-à-dire  de  la  foi  et  des  UKeurs,  »  dans  la  rétuiion  du  corp- 
épiscopal  de  la  pi'ovince  de  Quéhec. 

Il  y  a  donc  là.  comme  s'exprimaient  l(>s  KmiufnUissimes  car. 
dinanx  de  la  Pruiiagande,  d'un  côté  un  avantage  pour  l'univer- 
sité, de  l'autre  une  gai'antie  pour  tous,  pasteurs  et  fidèles,  ei 
consé(iuenmienl  nue  nonvidle  preuve  (h;  l'extrême  sollicitude  di- 
l'Kglisc^  [lour  la  [dus  haute  inslilnlion  de  noti'e  pays. 
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(leiMi's,  après  cet  acte  du  Sain!  -  Sieui',  à  la  vue  de  ces  an;-:es  ipii 
veillciM  eu  xiii  nom  à  la  i:ai'd.'  du  sanclu;iire  de  la  sci"uce,  nous 
jiiMivous  liieu  le  dire  li  iuleiu -ul  :  Si  jaui  li-^  l'uiiiversiie  Laval 
laisse  i»àlir  la  luiuiei'c  ipn  hrill  '  à  son  foyei',  un  se  l'elVitMii'  ilans 
-un  sein  le  IVu  qui  l'anini',  elle  sM'a  bien  coupable  ;  de  même 
(pùdli!  serai!  Iiien  pusill/inime,  le  jour  eu  elle  sentirait  son  C(rni' 
del'aiilir  ou  se.-^  ('S[i(M'aiices  cbaiicider.  Mai->,  nous  le  dirons  aussi 
a\ec  la  nr^ue  IVaiicliise  à  ces  boumies,  —  s'il  y  eu  a,  —  (pii  se 
croiraieni  euciu'i'  permis,  non  pas  de  sns[tectei' la  docirine  de 
rnuivei'sili'  Lava!.  iu'''me  poni'  l'avenir,  mais  sim[demiMit  de  lui 
refuser  buir  C(Miiiauce,  nous  leui'  dirons:  Il  y  a  une  prudence 
(jui  esi  un  aveuLileuieut.  el  luie  loi  (pie  ,1  ("sus -Christ  a  Ironvép 
Irop  iiini/ii/iir.  Pour([uoi  ('des  -  vou.^  si  limides,  (juand  vous  savez 
ipie  c'esl  ri\;:lise  (pii  dispose  ton!,  el  (pTeUe  est  j;('Mi(!ruuseni(Mlt, 
assist(''e  par  la  divine  l'rovideuc(.',  ni>''me  dans  les  actes  (u'i  l'on 
ItiMH'rait  abs(dinnent  la  croire  faillible'.' 

Mais  ce  n'est  [las  toul. 

Le  Souverain  I*(uilil'e  veui  et  (b'cri'de  inie  cinrjnifMue  (dans(î, 
•en  ces  tiM'ines  : 

"QuanI  aux  aulres  itoiuts.  lontdi^vra  se   r(''j4ler  conf()rm(''nient 

.à  la  sentence  de  la  Sacnn»  Con;^regation  de  la  l*ro[»a,L:ande,  pro - 

nonc(M,'  le  b''  b'vrier  187(1,  conrornuMn  Mit  aux  lois  de  runiv(M'silé 

•elle  -  ni('me.  lois  dont  une  loii.^^Mie  e\[ir'rien(^e  a  prouvé  la  sagesse 

.<'t  l'ntiliti''.  Il 

Sans  oublier  l'('do,ue  ([ue  le  Saint  P('re  fait  ici  des  règlements  de 
ruuivm'siti'',  nous  constatons  d'abord  ([U(>  la  (l('>cision  de  la  S.  C. 
•de  la  Proj)agan(le  du  b'  f(>vri(M'  IHTC»  n'est  pas  seulement  une 
^L'cision,  mais  un  jngemtnit,  nue  sentence. 

(]'i;st  le  Sain!  IN'u'e  (pii  la  (pudifie  ainsi  dans  une  bulle. 

Nous  constatons  (Micore  (jue  le  Saint  Père,  après  l'avoir  déjà 
a[(prouvée,  fhiiis  toiilrs  srs  j)iuiirs,  le  13  février  I87G,  la  sanc- 
tionne aujourd'hui,  dans  la  même  bnll(>,  avec  plus  de  solennité  ; 
qu'il  la  ratifie;  ([u'il  en  fait  spécialement  l'expression  de  sa  vo- 
lonté ;  (ju'il  va  jusiin'à  l'élever  à  la  hauteur  d'un  décret  ;  ((  Nous 
voulons  et  décrétons,  etc.;»  et  ce  décret,  ou,  si  l'on  veut,  cette 
clause  voulue  et  décrétée  est  ainsi  voulue  et  décrétée  an  mémo 
litre  (jni;  les  antres,  —  celles  (jiii  concernent  le  Protecteur,  le 
Chancelier,  le  Conseil  de  haute  Surveillance,  —  c'est-à-dire 
u^omme  loi  :  ca  Irgr.  et  cela  généralement  pour  tous  les  points 
'de  la  sentence  qui  se  trouvent  en  dehors  de  ce  qui  vient  d'être 


•■)•") 


('.\|)licil('in;iiit   iud'uiuô  :  «  //;  rrt/Ti's    vrro   nninia  rase    moiln-anihi-         que  1 
in.cta   st'iitoilidni   Sur.   Coihjrcyiifhjnis  de  PropiKjUiuia   Fii/r  cillUini. 
(/il'  l  fchvuarii  I87G.  » 

Qu'on  vieiiiu»  diiv  m;iiiilt>iiaiil  i[iio  cottG  si^nteiico  *  n'csl,  ;i[nvs 
tout,  (!!!(>  la  (liM-isioii  plus  ou   uioius  th6oi'i(|U(!  (ruu(>  congrùga  -  i 

lion  roniaiuc  !  In 


Considéi'ons  ^[\w  daus  co  jugement  le  Saint- Siège  refuse 
d'abord,  et  pour  la  ({ualriènie  l'ois,  la  permission  d'ériger  à  Mont- 
réal nue  uuivei'silé  distincte  et  indépendante»,  par  la  raison 
([u'un  tel  [irojet  est  nu'ossuîLK  ;  et  il  est  imi'ossuu.k,  parce  que 
celle  roudalieu  compromettrait  l'existence  nu'une  de  l'université 
Laval,  laquelle  doit  hTiu:  soltknck  et  coNsinivÉL:. 

Ce[)endaul,  tout  (ui  refusant  à  Montréal  une  université  in- 
dépendante, le  Saint-Siège  reconnaît  trois  choses:  la  nkcks - 
siTi':  de  i)our\-oir  eu  (iuel([ue  manière  à  l'instruction  supérieure 
des  jeunes  gens  de  cette  ville  ([ui  ne  pimveut  fré([uenter  l'uni - 
vcu'sité  Laval,  la  NKci-ssrn':  d'emiièclier  que  les  écoles  de  droit 
et  de  médei.'ine  (wistaul  dans  la  même  ville  ne  conllnncnt  d'être, 
atiiliées  à  des  universités  protestantes,  la  NKc,i:ssrni;  d'empèchei 
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C'est  [)iMit- être  le   t(Mups  de   la  uii(Mix  connaître   et   d'écarter         moyen 
luie  diilicuUè. 

Quidipies  -  uns  de  ceux  ([ui  ont  bien  voulu  nous  lire  jns(jn'ici 
auront  sans  d(Uite  été  surpris  de  voir  que  nous  donnions  tant  de 
[tortée  à  cette  mémorable  décision,  surtout  en  ce  qui  concerne  la 
succursale  (l(>  Laval  et  l(>s  bases  sur  lesquelles  on  doit  s'ap- 
puyer [)our  l'établir. 

Nous  savons  (jirelle  n'a  [las  paru  à  certaines  personnes  aussi 
expresse  et  aussi  obligatoire  qu'à  nous. 

Il  n'y  a  pourtant  ([u'uue  manière  d(»  la  comprendre,  sur  ce 
point  comme  sur  tous  les  autres. 

Non,  l(>s  dispositions  contenues  dans  le  jugement  de  la  S.  G.  do 
la  Propagaudi,'  du  b'''  février  187(5,  et  nîlatives  à  l'ètaldissement 
de  la  succursale  d(3  l'univen'sité  Laval  à  Montréal,  ne  sont  pas, 
pour  ceux  ([u'elles  concernent,  simplement  fncnllaUces.  Tout 
bien  considéré,  elles  s"inq)useut  à  quiconque  sait  lire  et  peser  les 
choses. 


*  Rcprodiiilc  [iliis  li;ii:t,  juigoD. 
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que  les  étudiants  calliolujUi'S  ne  IVéïiiUMilcnt  de  telles  nnlvei'silés. 
Vuiià  (l()n(.'.  an\  yeux  de  l'onn',  nne  triple  nécessité. 

Comment  y  pourvoira  -  t  -  ou  ? 

Ce  ne  sera  ]ias  au  moyi.'U  dinu'  nniversilé  indi''[>i'iiilante  :  lîonitf 
.la  refuse  [lour  des  raisons  snpérieurcs  ;  —  ce  ne  sei-a  [u'is  au 
nioycn  des  é('(d(>s  (  ou  de  r(''col(' i  qui  (wistcnl,  [)iiis(]ue  Rome 
^  trouve  NKCKssAMii;,  non  -  senlciucnl  dVnqièclhn'  {[ue  ces  éc'oles  ne 
conlinucnl  d'èlre  alïi!ie(>s  à  des  universités  [irot(.>slantes,  mais 
encon»  de  poni'voir,  tout  comme  si  elles  n'existaient  p;is,  à  lïns- 
trnction  des  j(nuies  gens  qui  ne  peuvent  fréquenter  l'université 
Laval  ;  —  ce  ne  sera  [las  au  moytui  de  l'affiliation  de  ces  écoles  à 
Laval,  [)uisque  Rome  la  (l('clare  kvidkmmknc  iMi'ossnu.i:. 

Encor(^  une  lois,  conuucnt  pourvoira -t- on  à  celte  lri[i!e  su- 
CEssrriî  ? 

n  n'y  a  ({u'ini  exiiédieul,  un  seul. 

C'est  Rouk;  (jui  le  dil  :  élaltlir  à  Montréal  une  succursale  ile^ 
l'université  Laval. 

VAi  bien  !  nous  le  demandons  : 

Quand  Rome  dé(d,ire  :  —  11  y  a  chez  vous  \uii'  tri[de  néci-ssiik 
à  satisfaire  :  nkckssitk  de  pourvt»ir  en  ([U(d(jue  niani('re  a  l'ins- 
truction supérieure  des  jeunes  g(Mis  qui  ue  peuvent  fré((U(Miter 
l'université  Laval  à  Québcn;;  nkckssitk  d'enq)èch(n"qne  vos  écoles 
(  ou  votre  école)  ne  continuent  d'être  ;if]iliées  à  des  universités 
protestantes  :  Môinissrn':  (renqiêcluMque  les  étudinuts  callioli([ues 
ne  fréquentent  de  Iclles  inii vei'sités.  Or.  pour  y  ]ioin'\()ir,  vous 
n'avez  qu'un  e\[.edient  devant  vous,  u:i  s  'ul,  l(^([uel  n'est  ni  dans 
la  fondation  d'nn(.>  nnivcu'sité  distincte  et  iudé[)endante,  ni  d;nis 
l'atlilic'dion  de  aos  écoles  à  Laval,  in,  à  [tins  forte  raison,  dans 
l'alliliation  de  vos  éi'oles  à  des  universit('S  pi'olestantes,  allilia- 
tion  (pie  j"ai  déclaré  nécessaire  d'em[)ê(dier,  ni  dans  vos  écoliîs 
isolées,  ni  enliii  dans  les  universités  protestantes  :  il  st;  lrouv(>, 
et  \nn([uement,  dans  rétablissement  d'une  succursale  de  Laval, 
- — nous  le  demandons,  [)eut-ou  soutenir,  avec  une  ombre  de 
raison,  que  cet  établisseuKMit  soit  facultatif  ? 

Mais  (piand  il  s'iigilde  [lareilles  nécessités, est  on  moi'alement 
libre  d'accueillir  ou  de  rejeter  le  seul  moyen  qu'on  ait  d'y 
poiu'voir  '/ 

Rome    pouvait    elle  dire  :  C'est  une  nécessité  d'atteindir'  tel 


— ?'t  — 


but,  libre  h  vous  d'user  ou  uon  du  seul  expédient  que  vous  ayez 
pour  cela  ? 

l/autorité  diocésaiu(>   [KMit  -  clh^  dire:  Voilà  ti'ois  points  ini- 
poi'lants,  trois    points  jn.ùés  nrrrssnii-rs   par   Home,  trois   points 


OUI'    nous 


qu 


lui 


ivons  nous-iui me,  depuis  s('iz(>  ans,  riqiresenliv 


coninie  in'crssairrs^  et  en  nièni(>  tenq)s  un  seul  nn)yen  de  les  ré- 
gler, libre  à  moi    de  le  priuidre  ? 

Non, 

Va  c'est  (juand  Romt^  vient  do  déclarer  que  l'uuivei'silé  Laval 
fJcvra  servir  d'une  mnincre  particulière  pour  tous  lks  diocèsks 
de  la  province  de  Québec  ;  c'est  quand  elle  prononce  «qu'à  l'exé  - 
cution  du![U(d  projet  [  la  succursale  d;;  Laval  )  les  évéques  ilrvront 
procéder  en  union  a\ov  Laval  sur  telles  et  tidles  bases;»  —  c'est 
après  cela  ipTon  aurait  droit  de  se  croire  libre  ! 

Non,  jamais. 

Nous  comprenions  dtnic,  qu'en  face  de  ce  décret,  le  délégué 
aposlolii]ue  lit  tous  ses  efforts  pour  établir  en  effet  cette  succur- 
sale ;  nous  comprenions  que  le  vénérable  évèquo  du  diocèse 
s  'condàt  r(^ligieusenient  ses  vues  et  n'épargnât  ritni,  de  son  côté, 
pour  en  arriver  enfin  à  faire  l'inauguration  de  cette  même  suc  - 
cursale  et  de  cliacune  de  ses  facultés  ;  nous  comprenions  la 
raison  de  ses  actes  et  l'a -propos  de  cette  parole,  qui  en  résume 
plusieurs  autres  aussi  énergiques  :  J'obéis. 

Nous  regardions  comme  déplorable  toute  opposition  directe 
ou  indirecte  et  tonte  résistance,  même  passivt>,  à  la.  réalisation 
de  ses  volontés  antbentiqu«.'ment  manifestées. 

r4'esl  ainsi  que  nous  le  comprenions. 

Mais  si  nous  ne  l'eussions  pas  encore  compris  par  l'examen  de 
la  décision  du  l'"''  février,  nous  le  conqn'iMidrions  aujourd'hui, 
en  lisant  les  quelques  lignes  de  la  bnlle  qw  nous  venons  de 
transcrire. 

Qu'y  voyons  -  nous,  (Ml  effet  ? 

Nous  y  voyons  qu'après  avoir  décrété  quatre  clauses,  le  Sou  - 
vei'ain  Loiilil'e  en  arriv(>  à  inu)  cinijuième,  ({u'il  décrète  égale- 
ment, savoir  : 

Qu'en  tout  le  reste  lovt  dkviu  être  réglé  d'après  la  sentence 
proimncée  par  la  Sacrée  Congi'égalion  de  la  Propagande,  en 
date  du  b'"'  1870, 
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Or,  cett(>  clause  lie.  aussi  liit^i  (|U(>  les  quatre  autres.  Donc, 
en  dehors  des  points  déjà  oxplicitcnieut  iiidi(|nés  par  la  Inille, — 
le  Protecteur,  li'  ClLaueeli(u%  les  statuts  relatifs  à  la  collation  des 
grades,  et  le  Conseil  do  haulcSurveillance,  —  (mi  didiors  (h;  ces 
])oints,  //(  r.-ifris.  iouî  devra  èli'e  réglé,  (iiiiniir  rss''  moih  raiulii. 
<r;i[ii'es  le  juLienuMiL  du  !'■  lévrier.  Mais,  en  dehors  de  ces  i)oinls, 
qu'y  a-  t  -  il  autre  elio>(\  dans  ce  jugiMueiit.  ipK^  les  dispositions 
qui  conceruenl  les  écoh>s  de  Mouli-i'-al,  la  succursah^  de  Laval  (M 
les  bases  sur  lt!sqnelles  les  évèijues,  en  union  avec  Laval,  devront 
procéder  à  sou  élablis.>enieiil  't 

Doue,  c"est  tout  cida  qui,  (Ml  vei'tu  de  la  bulle,  (h-rrn  èir»'  régie 
cl'apri's  le  jugement  de  la  Piniiauandi'. 

f)  )\\'-  !■'  ju.rciu  'Ui,  ou,  (MiUMi  •  r;i[i;i,41e  ici  le  SainI  l'ère,  la 
senl:'ni'e  du  !'■  h-vrier  est  [tlu.^  liUpériouse  i]u'oii  ne  croit  qmd - 
<|ue  part. 

Après  avoir  ainsi  souverainement  éialili  ou  l'alilit'^  tout  C(>  qui 
concerne  la  vie.  Thomieur  el  la  [laix  de  l'institution  qu'il  élève 
si  haut.  t'I  uo\is  avoir  tracé,  à  nous  tous,  nos  devoirs  de  Justice, 
de  res[tect  et  de  confiance  envers  (die,  après  avoir  jeté  sur  l'u  - 
niversite  Laval  un  refli't  di^  cette  auréole  qui  brille  d'un  éclat 
divin  au  l'i'ont  di^  l'Eglise  catholi([ne,  le  Pontife,  hmireux  de 
l'ieuvre  ([uil  vient  d'acconq»lir.  n'oublie  j)as  ce  ([u'il  tliit  à  l'Etat. 

«  Mais  comme  la  Souverjùne  de  la  (irande  -  Bretagne,  la  Reine 
"V'ictoi'ia,  a  doqniis  longtenii)s  dol('  et  eiu'ichi  l'Université  d'une 
<ihartt>  renfermant  les  jilus  amples  pi'iviléues  et  à  laquelle  Nous 
ne  voulons  déroger  en  rien  ;  el  comme  Sa  Majesté  a  laissé  à  la 
même  insliluliou  l'i^ntière  liberté  de  se  gouverner  elle-même, 
Nous  sommes  In  ureux.  d'après  l'avis  de  Nos  Vénérables  Fi'èi'es, 
<le  comider  d'éloges  mi'riles.  pom-  les  raisons  douné(>s  ci  -dessus. 
Sa  Maj(\sté  la  Pxeiue,  le  ilouv(n'nenienl  l''e(ler;il  et  (adiii  di;  la 
Pj'ovince  de  (»)\i(diec.  » 

Cette  att(Ui!ion  du  SouviU'ain  Pontife  indique  assez  l'impor 
tance  (pi'il  attaclu^  aux  bous  olïices  de  l'Etal  envers  l'nnivtu'silé. 
'pt  le  respect  ([u'il  ])rofesse   [tijur  les  dispositions  civili's  qui  ne 
hlessent  aucun  de  Si's  droits. 

Alors  Pie  I\  s'ailri'ss"  aux  évè([ues.  (M  euchéril  sur  les  élogi^s 
déjà  faits  ;  nous  soulignons  quel({ues-  nu(^s  des  (;x[)ressions  (^u'il 
est,  bon  de  remanpier  : 

«(Enfin,  mjus  r.rhai-luits  /nrlfinml  les  évèques  de  la  Province 
<le  Québec  à  fairi;  en  sort-e  i\\w  leurs  Séminairf^s  el  Collèges 
isoient  aililiés  à  l'Université  Laval,  (/lU  a  fourni  et  fournit  encore 
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\i'clit'vri[iii's   et    Kvr([ii('s  ilc  Id    Puissance   ilti  Canada^  do   faii.'      doiiinms  et  li 


Il  nr  jKissililf  //((/(/■  ('nVinjrr  ii  crilc  Uniccrsilè  les  jcuiH's  ,i:>mis  di 
boiiiit'  ('S[(('raiu',('  qui  poiiri'oul,  y  faire  leur  coui's  (réludcs  ;  pour 
pci'suadi'P  aux  parcnls  de  lie  [)as  laisser  leurs  fils  jouir  île  leui 
lir()|iri'  liiirrle  eu  leur  ])(M'uiettaiit  d'errer  daus  la  \ill(,'  d(.'  Qui' • 
liée,  mais  de  les  eoulifi' plulùl  à  ee  peusiouuat   coustruit  exclu 


siveiueiil  jiMur  si 


•veiller  leui'  eouduite  uiorale  et   leur  facilit 


ravaiiceiU'Mil    dans   raeiiuisiliou  des  seieuees  :  |ieiisi(iiuiat  élev 
au    [irix   de  si  Lirauds  eL  de  si  nuuilireux  saeriliees  jiar  h;  Sémi 
uaire   de  Québec;   [leusiouiial  au  soulieu  du([uel  oui  coulriliuc 
avec   une  si   Lirande  llhéredilé  et  uuiijueineul  pour  le  bien   d 
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euue 


îudieuse,  les  pro l'esse urs  et  direclnirs  eux-u 
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leuies,  a 


l"exeui[ile  de  leurs  devanciers. 

N'oici  la  fin  de  cette  bulle,  ([iTil  est  urgtMit  de  uit'iliter  : 

'I  Nous  (b'M'rétous  (|U(,'  les  pressentes  et  leur  couleuu  ne  pourront 
ètrt>  d'aucune  nianii're  notées,  coniltattues,  l'ulreintes,  relirées, 
sursies.  resinnntes.  amoindries,  sujettes  à  dérogation  en  qnelque 
point,  ni  parce  (jue  certains  inîér(>ssés  dans  cette  matièrt^,  ou 
ciMix  (pii  prétendraiep.t  l'èlre,  n'auraient  j)as  été  appcdés,  cités  ou 
entendus,  ni  pour  toute  autre  cause,  occasion  ou  prétexte  prove- 
nant de  sulireption,  obr(>ption,  nullité  ou  défaut  d'intention 
de  Notre  part  ;  Nous  cndiMidons  de  plus  qui;  les  présentes  Lettres 
ne  ..;ient  en  aucune  façon  e(uu[irises  dans  les  conslilnîions  (piid - 
coii([U('s.  révocations,  restrictions,  dérogations,  modifications, 
oi'donnaiices,  déi'larations.  soit  génér.iles  soit  [larticulières. 
jnènie  que  ce  Siège  Apostolique  ])Ourrait  fair(!  par  son  propre 
niinivenient,  sciiMice  certaine  et  [)lénitude  de  pouvoir  ;  mais 
qu'idles  en  soi(^nt  toujours  exctqitées  ;  ([u'elles  soient  et  denien- 
rent  à  [ier[i('tuité  valides,  stables  et  efïicaces  ;  (pielh^s  sortent  et 
produisent  leur  t'Il't.Ms  pleins  et  entiers,  et  soient  observéï^s  à 
l)erpétnilé  et  iiiviolableineiit  par  tous  ceux  (jne  cela  concei'ue  ou 
conctM'iuM'a  d'une  mauii're  ([UidcoïKiue  à  l'avenir;  (lu't'lles  soient 
à  tout  jamais  an  aii/nii  saarri'ain  jinar  l' l'iiiv('rsilt\  éri;.^ée 
counnc  il  ^■ieut  d'ètri;  i\'\\.  ainsi  (lac  poar  loas  srs  nicaihrcs  ;  et 
ainsi  ([iiil  a  élé  dit.  devra  -  t  -  il  être  pensé,  jugé  et  défini  jiar  les 
juges  qui'lcoufpii's  ordinaires  (lU  délégués,  même  par  les  Audi- 
ttnu's  des  causes  du  Palais  Aposloliipie.  ainsi  ([lie  par  l(>s  Cardi  - 
naux  de  la  Sainl(>  Eglise  Romaine,  tout  [jouvoir  et  autorité  de 
juger  et  d'intei'préter  antriMuent  leur  étant  enlevé  à  tous  <ît  à 
chacun  d'eux,  de  telle  sorte  (iu(\  s'il  arrivait  à  ([U(>l(|u'nn,  sciem  - 
ment  ou  par  ignorance,  d(^  vouloir  atliMiter  à  ce  i[ui  est  ci  -  dessus 
statué,  son  jugement  sei-ait  nul  et  de  nulle  valeur,  (juello  que 
fût  d'ailleiu's  son  aut(jrité. 

"C'est  pour([noi  Nous  enjoignons,  par  Ri^serit  Apostoli(iue,  ù 
Notre  Hieu-aime  Fils  Alexamlrc  Franchi,  Cardinal  Prêtre  de  lu 
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8niule  KuHse  lluniaiiK^.  Pi'i'l'cL  île  Noire  Sacrée  Coul;  régal  ion  do- 
la  Pi'oiiagande,  et  à  ses  ^successeurs  pm  trin/iurc,  de  l'aire  exéculei' 
Nos  iU''senles  LeI.Ires  el,  leiu'  contenu,  et  à  cet  ellet  Nous  lui' 
doiuio!i>  et  lui  accoidoiis  toute  l'aculle.  aulorilé  et  jui-iilicliou  do 
toute  nature,  ^////?  (/n'il  (Jcrlnmc  [nnir  F f'nirrrsitr  ri  tans  si'k 
mcnthrrs  un  (Iji/)!!!  '7  tiii  firfriisriir  '//ii-iirr  ;  ([u"il  veillo  à  C(!  qU(; 
les  pi'i'senles  Leili'es  et  leur  contenu  soient  iuviolablenient  (di- 
ser\('s  [lar  ceux  ([ue  cela  cfiucerne  ou  concernera  [ilus  tard  ;  «[u'il 
fasse  (\uo  V l'iiir''rsilr  illi'-nirnir  l'i  f^rs  lurnibrcs  Jdiiissriif  m  pui.i- 
et  se  fi'Ucili  )tl  (1rs  (ivdnhtijrs  (/iii  Iriir  sniil  tissurrs  j><ii'  h'  Irnriir  (1rs. 
prrsfiilrs.,  ri  (/il'il  (■ijiriinr  (tu  li-'snin  1<'S  rniil rndirliKfs^  Vil  (Aii^i'V - 
vaut  ce  ((ue  de  droit. 

«  \onoli-lanl,  autant  (jue  d(.'  besoin,  Noln^  Règle  et  c<dle  do 
Notre  Cliancellerie  dr  inrr  (/uarnilu  non  Udlrndo:  luinobsîant  les 
édits  généraux  de  nos  l'redécesseni's  li's  Pontifes  Romains,  lui 
Leurs  ('(jiislil niions  et  orilounauces  s[iéciales  ;  nonobstanl  les 
RègleuKMils  de  la  dile  L'ni\'ersilé  ou  les  Induits  et  Lettres  Apos- 
toliques (h;  qu(d([ue  teneur  et  l'ornii'  i|uo  ce  soit  ;  aux{{utds 
documeiUs,  et  à  cliacun  d'eux,  nous  (léroge(Mis  pour  retlet  des 
présentes,  [)our  cette  l'ois  senlenient.  aussi  largenu'iit  et  [tleiue- 
inenl  ([ue  [)0ssibl(\  ([uand  même  il  serad  nécessaire  pour  cida 
d'en  insérer  ici  la  teneur  totale.  (Vv\i  faire  mention  s[iéciale, 
spét'ili([ue,  ex[tresse  et  iudividutdle  et  non  pas  stMdenieut  [»ai'  des 
clauses  générales  comportant  cet  ell'et,  on  bien  de  les  ex[)rimei' 
de  quel((ue  autre  manièn;  et  d'euq)loyer  ([U(dqni!  forme  [Kii'iicu  - 
lière  ;  toutes  l(>s(juelles  teneur,  nieutions,  clauses,  expressions  et 
foi'mes,  Nous  voulons  [lar  la  teneur  des  présent(>s,  être  regai'- 
dées  connue  pleini'iueut  et  sutîisanuntMit  exprimées  et  inséi'ées, 
tout  (Ml  leur  conservant  leur  b»rc(.>  ailleurs,  et  nonobstant  toutes 
les  aulivs  cboses  contraires 

«Que  nul  liomme  donc  m-  se  pi'i'mette  d'eid'reindre  ou  de  cou- 
in-dire  par  ime  audace  téméraire,  cet  écrit  par  le((U(d  Nous  éri  - 
geons,  instituons,  conlirmons,  soumettons,  aci'i)rdons,  exbortous. 
ordonnons,  dr-rogeons  et  ex[ii'imons  notre  v(jlouté.  Si  t]Utd([u'un 
se  rend  cou|)able  d'une  telle  pi'i'-omptiou,  i(u"il  saclie  (pTil  en- 
courra l'iiidignatiou  du  Dieu  'l'ont  l'uissant  el  des  Rienlieureux 
Pierre  vi  Vdii\  ses  ApiMres'.i» 

Il  nous  est  iuqiossib!(>  d'al)order  nu  antre  [)oiut  sans  nous  l'.ure 
l'étdio  irmi(>  [teusée  bien  juste,  irun  siMilinuMit  d'orgueil  bien 
légitime:  c'est  ([ui',  par  le  l'ail  nir'ine  d(.' rinsliluliou  cauonicjue 
de  l'iuiiversiié    Laval,  nmis,  Canadiens- français,  laissés,  deiiuis 


*  S/inrlissiitù  iii  l'hri.slo  l'alris  rt  Ilotitini  Doslri  Ddduih  l'ii  diriiia  l'io- 
vidoilid,  l'dpdc  IX  LUIrrar  AjKislolit'nc  (luihu.s  i'niver'iilas  Lacallensis  nuii- 
cupdld  in  itrbc  Qurhcri  canonice  erùjilur. 


vs 


1)11  si(M-l(\   oriihcliîis  sur  r.'s  hunls,  nous   passou;^  au    lanq  i]o 


nations  cnsi'iiiiianfrs. 


Jiisquo   là,  il   iuaiir|iiait    un    aunrau.   raimcau    jii'inciiial, 


ri'i'cl(>  (1(^  nos  inslitiitious.  niK 


nue  aiiu'  a  Umii'  UM'oiip 


L 


lôsus-Christ,  a   souUli'  sur   c^'llr   (jr^anisaliiii    iiu 


Vicau'c  ;n-  » 

i>ai'faii(3  l'L  ('Ht!  est,  dovouni'  àiiic  vivaiilc 


OlliT 


Le  pf. 

réducail 

Au  lii'i 
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Cette  vi(>,  nous  ne  souimes  plus  eoulraiuLs   dt?    la    rlnu 

lllMll■^;  nous  pDUNons  ni.Mn,',  à  notre  lour,  la  coniniuniiiu  'rau\  -^i,^  ^^,^î 


ai 


uni  l'es. 


A  nous  inainli'uanî  de  nous   inonli'i't»  di.uni's  de  sit'ger  daii 
raréopage  des  nations  et  de  poiMer  aver  huimeii!',  au   milieu  d 


nos  aiu 
liiMUie. 


•es,  le  n  )ble  diMi»  'au  d  '  la 


iCKMifi'   nnii'  a  la   loi  elin' 


L"étal)liss.'in}nl  d:;  l'iinivorsité  Lival  à  M  )iiln'al  ^'s!  un  l'ait 
accompli  el  tant  mieux  ! 

Pourquoi,  encore  ? 

Parce  que  cette  disposition,  —  la  seule  possible,  —  est  eu  mèiui' 
temps  la  meilleure  de  toutes  au  point  de  vue  de  l'intérêt  de^ 
-éludes,  et  par  conséquon!  de  l'aviniir  inlidleeliiel  ou  moral  du 
pays. 

Sans  nous  mettro  en  frais  de  (dh/rcher  d(}s  arguments  i(!i  ou 
là,  disons  tout  de  suite  : 

Oui,  cette  disposition  est  la  meilleure,  parce  (;u(>  c'est  Pionn' 
qui  la  veut. 

Oui,  cette  disposition  i^st  la  moilleurc,  parce  (jifolle  est  baséo 
sur  l'uni  lé. 

11  y  a  des  gens  (]ui  oui  d'élnuigcs  idées  en  t'ait  d'inslruclion 
'OU  d'éducation,  surtout  d'inslruclion  ou  d'éducaliou  snpérieui'e. 
Pour  eux,  le  nombre  est  tout,  la  qualité  rien.  Ils  multiplie- 
raient les  collèges,  voire  mémo  les  iniiversilés,  à  l'égal  di's 
sables  de  nos  rivages.  Dés  qu'il  s'éU'îvt;  un  établissement.  p(Mi 
leur  importe  la  liclipsso  des  bibiiolbé([nes  el  des  musées,  le 
nombre  ou  la  capacité  des  professeui's. 

Après  avoir  essayé  de  jeter  partout  des  académies,  des  collé 
ges,  on  a  cru  qu'on  pouvait  fairtî  de  même  pour  les  universités, 
'et  chacun  se  mit  à  rêver  son  petit  chez  soi  universitaire. 
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Le  ju'OgramuH^  était  :  Diviser. 

Heureusement  rpie  Rome  (>st  v(>nue  0()poser,  on  ce  qui  regard'' 
l'éducation  su[iérionro,  une  barriôri'  à  cet  aveugle  et  l'atal  trjtri'ont. 

Au  lion  d'approuv'i'  la  (livi>ion,  Rimuo  a  dit  :  l'iiité! 

KU.   a  dit  : 

Dnt^  seule  université  ; 

lin  seul  Protecteur,  à  Roiiio  ; 

Un  seul  Cdianci'lior  apostolique  à  Québec; 

Un  s(Mil  Consi'il  jiour  la  liauti;  surveillance  de  la  foi  et  des 
m'.eurs,  conqiosé  do  rar('!ii'V(~'qno  et  des  évèfjnos  do  la  pi'ovince  ; 

l'u  seul  lîectour  ; 

Tu  seul  (îonscil  nni'crsiiairr,  ('(tnqiosé  dos  Dirt'Ctours  dn 
Séminaire  do  Qnél^'o  et  dos  trois  plus  ancii'iis  prof(>ssours  do 
Cfiaqu"  l'aoullé,  [lar  ordi'.' df  nuiuinatiijn.  qu'ils  soient  de  Québec 
OU  do  Mo'.iti'oai  ; 

Un  soûl  C()r[(s  de  luol'csscui's.  nonunés  par  le  mémo  Conseil, 
lesqi'.ids  l'oronl  [lai'licda  la  l'aciillé  i'ospeotiv(.'  établie  à  l'uni - 
versi'o; 

Un  seule  Faculté  do  'l'béologit^  comprenant  an  môme  titre 
les  [iro'o^seurs  do  Québec  et  de  Montréal  ; 

Vnc  seule  Faculté  do  droit,  comprenant  au  même  titre  les 
professeurs  de  Québec  et  do  Montréal  ; 

Une  seule  Faculté  do  Méilocino,  compr>}nanl  au  môme  titre 
les  proi'esseiu's  de  Qnébi'c  et  d(;  M'-  'réal  ; 

Une  seule  Faculté  dos  Arts,  conq<.-enaut  au  même  titre  l(;s. 
brofess(Uirs  tlo  Québec  et  de  Montréal  ; 

Un  C.fjusoil  p(>rmanent  des  Probisseurs  de  cbaqnt!  faculté,  à. 
Québec  c>t  à  Montréal,  [»our  s'occuper  de  tout  ce  qui  regarde  noii- 
«eulemeut  une  des  brancbes,  mais  la  Faculté  en  général  ; 

Cours  uniformes,  tant  [lour  la  ^lurée  (jue  pour  la  distribution; 
des  matioros,  dans  clKupio  i'acult'-  et  dans  cIkujuo  année. 

Mêmes  roglcnienls  : 

Mêmes  statuts  concernant  la  collation  dosdogi'és  académiques,' 
Même  traitement  [)our  les  professeurs. 

Mémos  taxes  à  [tayor  ]>ar  les  élèves  pour  les  cours,  les  (li[ilû - 
tni  s,  etc. 


:io  — 


('/est  li'i  ce  i|ir.)ii   vnil   diiis   la   liillli>*,  <M   dans   le  jii.yciUiMll  di 
3a  S.  C.  (le  la  l'nipa-aiiiL'  ". 


•  Pa-e  IG. 

••  Ailn  di'  ii'HU'Viiii'  ri'|HMi(iiiiil  ."i  In  iii''i-e5.sité  f''iioiiciM'  plus  linitl,  il  ii" 

.--e  |iri'si'iiti'  juis  (rauliv  i^\|i'ili!>iil  (]iio  itIui  d'i'lalilii' à  Mdiitr'iil  iiiic  siicciii  • 
sale  (lo  l'iiiiivi'i'siti'  Laval,  à  ri'\''''iili(iii  iiiii|iir|  projet  l^'s  l'vAijiies  (iovrimi 
piiiir\ dii' ou  uiiinii  a\"('r  La\al  sur  Ifs  liasi's  sui\an!(!s:  (lU'  cuvcnzionc  ilil 
tlinilr  jirdijcilo  ihirriiinio  pfiirrrihri'  i  \'i'sct)ri  in  iniin»"  cou  l/ivttl  sullc  sr- 
<jtii')Ui  liiisi.  ■< 

()]\  iTiuai'i|Ui'i'a  la  ini'ri'  ilu  t.'xle  orif-'lual. 

Du  l'csli'  V(]ici  CCS  hases. 

I  1"  (,lu"  (iiules  les  (li'pi'uses  iuM'i-ssaires  ]i  uir  la  >uecui'sali'  di'Sroiil  ("'lie  ,': 
la  eliar;,'e  (lu  Dioeese  de  Muulri'al. 

"i"  Les  eoui's  seront  iinit'onues  à  Laval  l'I  à  Muulr'al,  iaiit  pour  la  <.\\W'- 
■que  pour  la  dislrihiition  des  inatiiT''s  daus  ehaipie  lacullé  el  dans  cliai|ui' 
-année;  et  là  où  l'on  r.'eouuaiti'ait  1  i  sli'irii^  ni'eessiti'  di'  l'aire  ipn^l  pii>  cjiau  - 
ui'nient,  ipie  cela  se  fasse  sans  ]ir''jndiee  ni  au  nuM'ite  de  Laval  ni  à  Tiiis- 
irnclion  desjfjunes  gens,  en  n^udaul  plus  facile  cl  jikis  jtroniple  roblenlion 
du  Doctorat. 

3"  Qui'  les  proress"iU's  de  Droit  el  de  Mi'dceine  à  Montréal  IVroul  iiartie  (l' 
la  faculté  respective  i'tal)li''  à  Laval  en  verlu  do  1 1  cliai'te  royale. 

•i"  Qae  comiu'  1-  Ciouseil  Universitaire,  eu  vrtu  de  la  même  charte,  doii 
ùtre  couiposi''  (h's  Dirci'toui's  du  Sui'uain'  d''  Qai''boc  et  des  tiois  phn 
■anciens  Professeurs  d.e  chaque  facult''  par  i>\\\i^'  dr  n>nninali(M;,  1  ;s  Prol'es - 
f^"urs  de  Montréal  à  leur  tour  dm'i'oiit  faii'o  partie  do  ri'  (]ons(^il. 

T)"  Les  Professeurs  de  cliaipie  facult'''  à  Moiitn'al  fi>ru;orout,  coumie  rim\ 
d>'  La\"al.  \iu  (/lu-i-il  pi'i'uiaui'Ul  ]Miur  Inul  ce  (pii  re,i.Mrde  non -souleiuiMit  li 
Jji'.iuidii'  di'  Mdiihval,  niais  la  faculli'  on  iZ''Ui-ral. 

()"  11  y  aura  à  Monlnvil  nu  Vice- Recteur  résident,  noniuié  par  le  (Ions 'il 
Uiiiversitaii'c  l't  appi'ouvi'  jiiir  l'Kvèipie  de  Moutr'Ml,  leipo'!  Vico-Roetonr 
snpjili'i'iM  |i'  Hi'i'ii'ui'  dans  l'aduiis^ion  lai  l'oNjuil^imi  (h's  l'tndiants.  Clelt'' 
surv(!illance  est  rolali\e  seul'un'nl  à  l'ohserxatiijn  des  règliMiii'uts  uni\'ersi  - 
taires,  attendu  (pio,  |ioiu'  la  couduili'  morale  et  religieuse,  rEvéi|ue  ih' 
Montréal  y  pourvoira  outii'i'onn'ul. 

7"  Les  Profess'nu's  de  Miinlreal  seront  uoinucs.  cmumo  ceux  de  Laval,  iiar 
le  (Jonsi'il  L'nivci'sitaii'e,  la  braiiclc  de  .Miinlr^'al,  ayant  l'ti-  pn'alabli.Mnenl 
'Consultée. 

(S"  Les  ouioluiui'nts  jionr  ohacuu  dos  Professeurs  seront  à  Monln'Ml  égaux 
ïi  ceux  de  La\al. 

0"  Egalement,  la  somme  ipie  h's  l'itudiants  doivi'ul  payer  pour  les  cours, 
f.era  la  même  à  Montréal  qu'à   La\al. 

10"  Les  diplômes  seront   doniii'^  jiar   La\al,  et    à  celte   Uni\ersilé  seront 
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à  Monln-al  i''mi 


aii\ 


>'i'r  jionr  les  cours 


Uni\-orsiir'  seront 


'  VAi  hifU  1  (lu'iiii  iiMiis  tli-^i'.  — eu  fiicp  (le  crllr  l)l•l:;llli^ill  ion,  (|iii 

^■esl  bi  vrair, — iin'oii   nous  ilisc   s"tl  ('t.iit   [tossilili'   de  luiciix  pro - 

téj,'iM'  l'imiio,  ri  ili'  M'   inniilrcr  eu    luriiic   h'inps  ])liis   l'iiiiilablc, 

plus  LiriMU-eiix  uiivci's  loul  1l'  lUDiulc,  ciivi'is  iioln,'  ville  en  [tai'- 

ticiiliiM'. 

**     Miis(|iii)il   lions  ])r>n(''li'ons  ju'iiiii'  dans  le  sanclnairi'  uirnn! 
de  rnniv(M's':t(-  Laval. 

IjL'S  professeurs  de  Monlcéal  deviennciil  inenibn's  dr  l'iinivei'- 
mUi  ;  ils  fout  partie  de  S(;s  FaeuUés,  au  nièuie  tilro  (jue  ceux  de 
<3uél)ec  ;  ils  ai'i'iveu!  au  CiOnseil  luiiversilaire  sous  la  proteciiou 
•de  la  uuMue  charte,  dans  le  uiènie  ordn;,  aux  mèuies  couditiuus, 
■et  avec  les  mêmes  droits. 

.  Coiuiu(>  membres  du  Conseil  perinaïunil  de  cbaijue  ranillé,  ils 
■ont  le  droit  et  le  di'voir  de  eoiinaili'e  de  l(Mit  ce  (]ui  i'eL;aide  non - 
seiilemen!  la  braïudie  di-  Montréal,  mais  aussi  la  braïujlio  de 
<3uébec,  c'est-à-dire  la  Faculté  eu  .uénéi'al. 

Quant  à  leur  nomination,  (die  si!  fait  conune  colle  dt>s  proH^s- 
seurs  de  Québec,  de  la  même  maniéri»,  sur  l'avis  sjiécial  de  la 
branclu'  de  Montréal,  par  le  même  conseil,  le  Conseil  universi- 
taire, où  siègent  au  ménH>  titre  i>t  dans  une  même  proportion  les 
représentants  de  Montréal  et  de  (^uél)ec. 

Enfin,  le  Saint-Siéfri^   ne  ]H)nvait  faire  plus,  sans  diMrnire  la 
•constitution  uiênu»  (b'  rnuivcisiti'  '.' 
,   Il  était  imi)ossible  d'exiger  plus  (b^jnslice,  et  d'al tendre  plus  de 
générosité,  mêim'  du  Saint  -Siéuv  ? 

Serait-ce  dom-,  en  ellM.  un  avanlai.'-i'  si  minime,  (jne  dV'ntrer 
tout  à  coup  ru  parlicipalioii  immédiate  (b'  tous  les  di'oits  et  pri - 
yiléjjjes  conférés  à  l'uiiivei'sile  [lar  l.i  cbai'i"  impériale  et  [tar  la 
l)ull'e? 

Siérait- C(>  doue,  si  peu  de  cbosi^  qu(^  de  s(^  trouver  tout  à  coup 
partie  intégrante  d'nin'  .urande  institution,  la  plus  liant(!  institu- 
lion  du  pays,  avee  le  mênn'  nom.  la  même  constitution,  les  mê- 
mes règlements,  les  mêm-s  droits,  le>  mêmes  d(>voirs,  la  même 
vie, — qne  de  ])ouvoir  ramener  ivellemeut  cln^z  soi,  sans  l'aî'ra- 
-cher  à  son  foyer,  pour  jouir  de  si's  bitMilaits  plus  à  son  ai^e  "/ 


pa>i's  l''s  (Iroils  y  annexrs. 

Kiilin  on  devra,  dans  la.  teltr''.  rreoniinainler  h  tons  les  Evèi]nes  de  faire 
■en  sorte  (jne  lenrs  Séminaires  ol  Colli'pres  s'allilienl  à  l'Université  Laval, 
pnisrpie  de  ceUe  manière  les  études  seroiU  mieux  coordonnées,  et  les  jeiuics 
..gens  seioni  pri'iiares  pour  les  cours  \iiii\orsilaires.  < 


—  :V2  — 

SiM'.iil -Cl'  (litiir  un  si  [ii'iil,  lioiiiKMii',  (lue  (rjippHi'tt'iiif  à  un.' 
hisliluliiMi  si  solidt'iiii'iil  assise,  si  iioIjIc  cl  déjà  si  rt'Hoiniiiéç? 

Ils  se  niouli'cut  dniic  bifu  injustes,  liicii  iuL;i'als  cuvcï's  \r 
Saint -Sié.yc,  bien  élrniis  dans  leurs  i>onsé(^s  et  bien  aveu^le>. 
ceux  i|ni,  ayani  bmt  vu  cl  tout  entendu,  s"en  vont  encttre  eriaiii 
à  la  donnnation  dune  \ille  snr  une  auln\  aux  eui[»iéteiiieiil- 
(Tuni'  iui^lilnlion  ([u'ils  usent  i'ue()i'e  aiipeler  élran^ci'e. 

Connue  si  c'était  Quéljee  ou  l^aval  et  non  [las  le  Saint-Sié^v 
(lui  ei'il  tout  r('';^lé  ! 

Connue  si  on  n'avait  pas  soi  -  même  \oulu  recourir  au  Saint 

Sié.u'e,  connue  au  ju,L:e  natni'el.  iiic()rru[itil»le  el  souvei-ain  ! 

Connue  si  rnni\-ersite  liaval  n'était  [las,  dans  la  pensée  de  NN. 
SS.  les  évéqnes,  du  .uouvei'ueiui'ut  impérial  el  du  Saiut-Siégc. 
une  institution  [trovinciale  et  canadienne  ! 

Mais  ce  n'est  pas  tout. 

A  [tari  la  (jueslion  d"é(]nité  et  d'iionneiu'  pi'i'sonui'l,  il  y  .i 
([uehjui'  chose  de  plus  important,  et  de  plus  noble,  (jui  devraii. 
élever  Uis  co'iu's  el  les  i'('nnir  tons  dans  la  même  pensét;  vi  le 
même  sentiment  :  c'est  l'intérêt  suprême  des  études. 

Certes,  ou  ne  jMMit  pas  ]»réleudi'e.  à  Montréal  en  particulier. 
(]ne  l'on  n'ait  rien  à  désirer  on  à  yayinu'  sur  ce  point. 

C'est  le  contraire    ;ui  est  vrai  :  tout  le  monde   le  seul  -t  le  di!. 

Kh  :  bien,  si  rinlérèt  des  études,  nous  devrions  ajouter  l'in- 
térêt de  la  foi  et  celui  de  la  patrie,  a  quelque  euipire  sur  iio:^ 
cœurs,  rallions- nous,  tous  ensemble,  sans  arrière -peusée,  sans 
hésitation,  vaillannneut  et  géuéreusemeut,  autour  du  drapeau 
que  Rome  élève  et  tieul  d'une  main  l'eruie  au-dessus  de  nos 
têtes,  drapeau  ([u'elle  veut  jtlanter  dans  le  jol,  daus  les  entraille- 
mêmi's  de  la  patrie  :  Uniié  ! 

L'unité,  c'est  la  force,  [lar  là  même  ({u'elle  fait  un  seul  faisceau 
de  tontes  les  aclicms  dispersées. 

Nous  aurions  tort  d'insister  sur  une  vérité  si  couiuie. 

(,)u'on  nous  permciti^  un  aruninent  du  plus  au  moins. 

Voyez  rE,ulisi\  Cel  éditice,  assis  sur  \o  roc,  s'élève  jusqu'auv 
nues,  défiaut  la  fureur  des  vents,  la  foudre  et  les  Gracies.  Il  ,i 
vaincu  les  Ilots  et  découragé  la  persévérance  des  siècles.  Voulez  ■ 
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vous  connaître  la  raison  do  ce  proditre  ?  Cr(Mis('/  jusqu'à  la 
base  et  vous  y  trouverez  niii^  pierre  rundaniculalc  :  riiiiilé.  Voilà 
le  secret  di;  sa  force,  iinu-sculcuKMit  dans  l'ordre  surnaturel, 
mais  encore  dans  l'ordre'  iialur(d  et  liiiuiain. 

L'I\^lise  est  la  plus  l'orte  organisai  ion  du  inonde,  parce  qu'elle 
en  est  la  [ilus  une. 

Foudéi.'  sur  ruiiil(''.  elle  se  pndoii.ue  dans  le  teiui>s  et  dans 
l'espace,  toujours  la  iiiAiiie,  une,  qiioii[iic  universelle,  ou  pluhH 
réelli'iiienl  univei'M'Ue  [larec  ([uVlle  i  si  \iiu\ 

Il  y  a  i\i}]\r  loiit  sujel  de  se  réjouii'  el  d'esiiérer,  ([liand  OU  voit 
la  première  iiislilulmn  du  p.i\s,  —  le  sancluaire  de  l'éducation 
supérieure,  —  élai)lie  sur  ruiiili',  à  l'instar  de  l'Kplise,  et  tel- 
leinent  Ji\é(î  dans  l'unilé,  ([ne,  sans  (piillcr  le  foyer  ardent  où 
elle  jmise  la  \i(',  elle  se  [torle,  elle  aii<si,  au  loin,  toujours  la 
même,  ou  [iluli'il  sr  ililale.  sans  rien  [icrdre  ni  d(.'  son  uiiilé,  ni 
de  ses  propriétés,  ni  de  sa  force. 

L'unilé.  c'esl  réinnlalion,  mais  une  émulalioii  douce  et  géné- 
reuse, coinuKt  il  convient  aux  iucnil>res  et  aux  élèves  d'une 
même  univeisilé. 

Gi.'tte  émulation  n'aura  d'antre  molif  ([ue  l'inlérèt  des  études 
et  riioiinenr  de  rinslilution. 

L'unité,  c'est  le  mainlieii  d(.'S  Rè.Lilements.  <(  dont  une  lonputt 
C/périence,  dit  le  Saint-Siège-,  a  prouvé  la  sagesse  et  l'ulililé.  » 

L'unilé,  c'est  le  respect  des  Statuts  qui  règlent  la  collation 
des  diplômes,  statuts  consacrés  par  les  universités  les  plus  ce  - 
lèbres  (;t  spécialement  imposés  [uiv  le  Saint  -  Siège. 

L'unité,  c'est  l'iioinieur  des  degrés  académiques. 

L'unité  c'est  la  force  des  éludes. 

Avec  uik;  seule  université  sans  concurrence  ni  rivalité,  per 
sonne  ne  sera  tenté  de  dimiiiuerla  durée  des  cours  ou  le  nombre 
des  hMjoiis,  ni  de  faciliter  de  plus  en  plus  l'accèi^  aux  degrés,  en 
vue  d'attirer  de  son  côté  un  plus  grand  nombre  d'élèves. 

En  supposant  même  fru'on  fût  disposé  à  le  faire,  les  règlements 
qui  li(Mit  chaque  faculté,  qu'elle  enseigne  à  Québec  on  à  Mont- 
réal, y  mettraient  un  obstacle  insurmontable. 

Rome  a  même  pourvu  sur  ce  point  capital  aux  éventualités  de 
l'avenir,  quand  elle  a  dit  : 


Il( 
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((  Liï  où  l'on  r.'C(iiiimil l'ait  la  striclo  iK'CPssitô  do  faire  ruiclcjnc 
rliaii>,MMiU'iit,  (|iio  ci'la  so  fasse  sans  |)roJu(lic(^  ni  au  luéritt;  de 
Laval,  ni  à  riiislnirtioii  des  Jcuiu's  j;(Mis,  imi  riMidaiil  plus  facile 
ut  plus  [»roui[ile  rultleutiou  du  I)(jct(H'at.  » 

I/uuilé,  c'est  la  disliucliou  du  ujei'ile,  le  décourayeuicut  de 
l'iguurauce  et  de  rineapaeilé. 

L'unité,  (jui  l'ei'a  la  gloire  des  liaules  éludes,  élèv{,'ra  [lar  l;'i 
nièrm»  le  niveau  de  rinsirucfiou  secondaire,  si,  connue  il  osl 
iinpossilde  d'en  douter,  les  solenu(ds  accents  du  Saint-Siège  sont 
entendus  dans  la  province  de  Québec  et  dans  le  pays  tout  entier: 

'(  Nous  exhortons  fortement  l(>s  évèques  de  la  province  de 
Québec  à  l'aire  eu  sorte  ([ue  leui's  seuiinaii'es  et  collej,M'S  soiiMil 
alliliés  à  l'universilé  Laval,  qui  a  fourni  tant  de  preuves  d(!  sa 
saine  doctrine  et  de  l'intéi^rité  de  sa  l'oi  ;  alin  (]ue  les  élèves 
soient  de  mieux  eu  mieux  préparés  à  fréquenter  cett."  institiUiou.i 

((  Nous  recommandons  aussi  à  tous  les  ar<'hevè(jnes  (-t  évè(jnes 
'  la  Pnissauc(>  du  Canada,  de  faii'e  leur  possible  pour  (Mivoyer  à 

cette  université  les  jeunes  gens  de  bonne  espéranc(>  (]ui  [lourroni 

y  faire  leiu-  cours  d"etude.)i 

Nous  laissons  au  lecleui-  le  soin  de  mesurer,  s'il  en  est  ca- 
pable, l'elfet  (1(!  cette  innnense  conspiration  de  toutes  les  volontés, 
pour  le  progrès  dés  études  et,  par  cousé(]ueut,  pour  le  bien  et, 
l'homieur  de  la  patrie. 


VI 


Mutriiiis  maintenant  dans  l'e  que  nous  ])Ourrions  ajipeler  lit 
9(.'con(le  [tarlie  d(;  notre  travail  :  la  réfutation. 

11  nous  en  coule  assurément  de  f(  rmer  nos  y(Mix  aux  grands 
spectacles  et  nos  oreilles  aux  solennels  accents  de  Rome,  —  sans 
oublier  toutefois  ni  les  uns  ni  les  autres,  —  pour  aller  rencontrer, 
dans  l(>s  voies  on  ils  s'engagent,  des  honunes  appelés  à  marcher 
en  avant,  à  la  lumière  ijui  vient  d'en  haut,  dans  le  chemin  royal 
(\U{}  Home  nous  ouvre  et  qu'elle  nous  presse  de  suivre. 

Il  le  faut  cependant. 

Ce  n'est  pas  notre  faute,  si  le  secrétaire  de  l'Hcole  de  Médecine 
et  de  Chirurgie  de  Montréal  a  rendu  nécessaire  cette  partie  de 
notre  travail. 

Il  faut  bien  rétablir  les  faits  et  dissiper  les  nuages. 
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Nous  l'énnissons  dans  la  même  réfutation  le  discours  du  D'' 
■d'Orsonnens  et  l'écrit  iXUn  mrdrrin  thi  Nord^  [)arce  (pie  ces  deu.v 
piicrs  (Crloi/unirr  se  ressemblent,  ou  i)lul(*)t  parce  que  l'une  est 
presifue  uni(pi('nieiil  la  reproduction  de  laiilre. 

Jamais  il  n'a  été  plus  vrai  de  dire:  Tel  maiîre,  t(d  (liscii»le. 

On  voit  clairement  (jne  ce  dernier,  formé  à  l'école  de  r//>,sv'  ilixit^ 
aime  s(^s  chaînes  et  ipi'il  \h\  songe  iiasem'<jrt\  malgi'é  sa  faconde, 
À  reconquérir  cette  noble  liberté  de  jugement  (jui  convient  à 
l'honune  nnu"  et  aux  snjets  séiienx.  Dis[ieusé  de  raisonn(>r  par 
lui -même,  il  se  gardi'  bien  de  ci)nlr(")ler  les  faits,  ou  d'e.xercer  la 
inoindr(>  criti(pie. 

Il  est  écho,  cl  voilà  tout. 

il  ni' sera  donc  pas  blessé  si  nous  !(•  laissons  (luelqni»  peu  ;^ 
l'écart,  e'.  dans  l'ombre,  pour  n''>erver  la  [larole  an  maître. 

Le  discours  de  M.  d'OrsoumMis,  —  ou  discours  officiel  do  l'Ecol»» 
<ie  Médecine  et  de  Clnrnrgie  de  Montréal,  —  se  divise  en  deux 
parties  distinctes,  l'une  oii  il  s'agit  des  r(dations  de  l'Kcole  avec 
les  autorités  ec(désiasti(|nes  et  l'université  Laval,  l'autre  on  il 
s'agit  de  la  noble  [iroft-ssion  de  médecin. 

Nous  n'examinons  ([U(.'  la  premii're, —  la  seule  (pii  conceian^  le 
sujet  actuel,  — en  suivant,  pour  [)lns  de  clarté,  nous  ne  disons  pas 
l'ordre,  mais  la  marche  adoptée  par  l'orateur  lui-même. 

Apn's  un  cxord(>  [lomptMix  on  il  [larlcdu  r(jl(>  honorabh»  dont  il 
est  chargé,  du  [ilaisir  (pi'il  y  a  pour  les  anciens  professeurs  de 
l'Ecole  '((le  roir  encore  le  .rs  élèves  rrcniir  se  {irouprr  aupri's  de 
lenrs  chaires,  m  de  '(  la  bonne  condiiiti»,»  du  «  travail  énergique,» 
4e  la  H  constante  assiduité»  de  ces  derniers;  où  il  rap[ielle  «ce 
passé  si  sage,  ce  tcni|)s  si  bi(>n  employé,  »  qui  seront  [)onr  eux, 
cette  amiée,  n une  assurance  dt>  succès  plus  grands  encore, »  et, 
l)Owr  les  prof(>sseurs,  dune  garantie  certaine  (Je  travail  et  de 
moralité  [tarfaite  dr  In  pnri  des  nouveaux  élèves;»  où  il  ex- 
prime le  bonlicni'  ipiil  éi)ronv(!  à  voir  l'Ecole  de  Médecine  et 
de  Chirurgie  ((  ouvrir  ses  jtortes  pour  la  trente -sixième  année 
•eonst'nilivi'  à  notre  jeunesse  si  steidieuse  ;»  où  il  jette  enfin,  avec 
<)irgn(dl,  un  regard  (M1  arrière  pour  conteuq)ler  le  nombre  de 
médecins  distingués  (pie  l'Ecolt^  a  dc^jà  formés,  l'orateur,  ravi 
<l'admiration,  emporté  par  l'enthousiasme  au  point  de  sacrifier 
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aux  sontimonts  (iiii  l'obsiTloiit  jusqu'aux  lois  lis  plus  absolues 
(lu  lauiia^m.'  *,  aborde  .-^insi  la  tristo  réalité  : 

M  Kh  bitni  !  mcssifMirs,  cette  Ecole  si  \un-o  de  sou  passé  u'esl; 
pas  moius  aiirictisc  jiour  sou  avenir,  car  clW  (>\isie  eucore,  la 
même  de  uom,  la  uième  par  ses  professeurs,  la  même  [»ar  les 
établissemouls  religieux  (jui  lui  [U'êteut  leur  iuiportaul  cou  - 
cours.  » 

Pariloniu)Us  à  Toraleur  tro[>  énui  cette  iucohérence  d'idées. 

Ce  u'est  pas  tous  les  jours,  assurémeut,  ([u"ou  otlVe  aiusi  1(>  spec- 
tacle d'uue  écoli!  (fui  ouvre  ses  portes  [xtur  la  lr(Mile-sixièmc 
anuée  conséciiliir^  aussi  (m.rinisr  iioiu'  sou  avenir  (iu'(;lle  esl 
liere  (le  sun  passé,  et  cela  /jurrr  i[u"elle  existe  encore,  et  ([u'elle 
existe  eucore  la  même  de  nom.  la  même  [lar  ses  professeurs,  la 
même  [lar  les  êlalilissemeiits  i'eliL;ieux  (pii  lui  [irêlent  leur  im- 
portant concours. 

C(^peudaut  il  y  a  d;ms  cet  étran,i:e  talileau  pins  do  vérité  (]ue 
ro)"iteur  lui-  mêu'  ,  ne  [lense. 

Oui,  l'Ecole  de  Médecine  et  de  Cliirurgi(?  d(>  Montréal  a  l)ieu 
raisou  d'ètr(>  aussi  anxieuse  [lour  son  av(Miir  (pridle  est  ii(''re  de 
.sou  passé,  et  de  l'econnaîli-e  ou  mêuie  temjis  (pi(>  s(^s  anxiétés 
uaiss(nit  du  fait  (pi'elle  existe  eucore  aujourd'hui  la  uiême  ;  car 
si  elle  existe  (Mic()r(>  aujourd'hui  la  même,  la  mêuie  de  nom 
(Faculté  de  uiédecine  du  colléfic  Victoria),  la  même  par  ses 
professeurs,  la  même  [lar  les  établissemcuits  religieux  (jui  lui 
]irêteut  leur  concours,  et  ajoutons,  ce  ipie  rorat(MU'  u'ose  jias 
eucore  avou(M-,  la  méuie  par  sou  alliliatiou  à  l'université  pro- 
testante de  Cobourg,  c'est  bien  l'éellemeut  eu  oppositiou  aux 
volontés  clairemeut  uiauifesté(>s  du  Saint-Siège,  aux  engage 
meuts  solennels  cju'elle  a  pris  envers  rantorité  ecclésiasti(iue  et 
envers  l'université  Laval,  ainsi  ([u'aux  actes  subsé(fueuts  (ju'elle 
a  soleunellenuMit  posé^. 

Il  n'eu  faut  pas  pins,  sans  doute,  i)Our  assombrir  l'horizon, 
et  justiiier  les  crnidles  anxiétés  (pi'(dle  é[)rouve. 


<(Voi 
plèle. 
la  di\ii 
imtre 

Oui 


Il  est  bon  (l'avorlir  qiiiMi"(nnniiiiiiiit  ici  In  (liscnui's  dn  M.  (J'Ocsonnons 
qu'ail  point  (le  vue  de:?  idi-cs,  iioii.'i  s((Uiiu<>s  par  là  iinhuo  (li!<]ii'iisé  d'en  l'aiiv' 
hi  (l'itiqiio  liUi'i'aiiv.  G'ost  hfîinvnx,  car  nous  blesserions  i)(Mit-(Hi'e  des 
susr('jitibilil('s  respeclabli's  ou  des  seiilimeiits  U'O])  naturels  podrèliv  lieiirb's. 
Nous  ne  prendrons  pas  mémo  la  pi-iiie  de  sign.ah'r  les  nombreuses  ineorroe  - 
lions  dont  il  est  rempli. 
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*  (lo  M.  (J'Orsonnons 
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l^lle    ue   sani'ai 

Tomords  d'un  cùli'  le  di'crel  souverain  dn  Saint  -  Siégo,  (pii  no 
veut  jias  qu'elle  cmilimir  d'éli'o  alliliée  ù  une  iud\-ersité  proies - 
tante,  et  de  Taulre  côté  les  deux  actes  aulhontiques,  signés  jiar 
tous  S(}s  memltres  et  scellés  do  son  scean.  i>ar  lesipiols.  dans  un 
nioment  d'heur  .use  iuspii-aliou  et  d'olioissaïu'e,  ils  alidi(inaienl 
tous  entre  les  mains  de  l'autorité  eccdésiastiipio,  conformément 
^iix  vieux  de  Jlome,  et  s'ellacaieiU  connue  ])i()l'ess(MH's  do  la 
faculté  Victoria,  —  sans  rien  jierdro  assnréuu-Mit,  —  jionr  repa- 
raître connue  professeurs  et  meudjres  de  la  raculto  domiHle- 
ciue  de  l'université  l^aval  à  Montréal,  la  seule  faculté  autoi'ise(>, 
la  st.uile  voulue,  la  seule  appelée  par  le  Souverain  Pontife,  à 
l'exclusion  de  toute  autre. 

Ce  décret  et  ces  docnments  sont  là.  mais  avant  d(^  les  élever 
€U  face  (1(^  ri']c()[e  (h;  Médecini',  —  '(qui  oxistt'  encore  aujour- 
iil'hni  la  même, )i — laissons  parler  (pudcpio  pou  hMJoeteur. 

S'adressanI  aux  éh'-ves,  il    leur  dit: 

«Vous  vous  attendiez   p(Md.-étre  à  une  métamorphose  com - 

fl('le.  du  moins  à  un  changement  considéi'ahlo.     Mais  bénissons 
i  divine   l*ro\  i(l(Mico,  ([ni  toujours  conduit  les  événements  pour 
aiotro  })lus  grand  l)ien  1  » 

Oui,  et  (|ui  jiorniet  le  mal  aussi. 

Mais  écoulons. 

«  I)(>s  ixnn-jKirlrrs.  il  est  vrai,  je  dois  l'avouer,  ont  ou  lieu  avec 
les  anioriles  ecclesiasti(pies,  des  ilniuirclu's  prises  mémo  avec 
J'universil('  l.aval.  mais  eneor(>  sdiis  risulUit  ih'jinilif!  Des  q\irs- 
Jidiis  rihtirs.  (pii  //'■  sniil  /Kis  i'rs(ili(rs^  u'arrétout  que  momou - 
tanémeni,  du  moins  osons  ]'esp('rer.  l'entiMUo  coi'diale  et  la 
marche  que  s"e  proposent  les  d(Mix  parlies  coiUraclaïUes.  Kspé- 
l'ons  qu(!  le  tonqis.  ce  grand  mailr(>  (pii  déride  de  tout  ici  -bas. 
4pio  la  réllexion.(pii  iloit  tonjonrs  nn'irir  sagement  l(>s  démarches 
.sérieuses  dos  corps,  connn(>  celles  th'^  individus,  espérons  de  jiliis 
■'■'iiirnic  rin'irr  ipio  l'inslilntion  la  plus  forle. /(^  jihis  comblée  de 
i'iiyouvii,  mira  h(  iiKnjiiiniiiiiilé  (le  rnlcr  h  ctdlo  (pi'idlo  ])ea(  peut - 
^■Irc  roj^ardor  [loiir  le  ninineiil  comme  la  plus  faible.» 

Quoi!  seulement  des  pour[iar!ers  oL  dos  (L'uiaridies!  C<n'tes, 
on  est  bien  modère  dans  roxi)rossiou  et  bien  circonsp(M:t 
:  tout  à  coup.  Sans  doute,  il  y  a  eu  d.'s  pour[iarl(U's,  entre  l'H- 
'Icole  et  les  autorités  e':(désiasli(pios,  dos  (b'marches  aussi,  sinon 
^(pris(»s,  )  du  moins  faillis,  de  part  et  d'autre,  outre  l'Kcolo  et 
Laval:  c'est  ce  (pio  tout  le  monde  sait  et  il  était  bien  inutile  de 
rouir  nous  en  in.formor.  —  Mais  est-ce  bien  là  tout? 
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De?  pourparlers,  des  démarches,  u encore  sans  résultat  défi- 
nitif!» 

Mais  est-ce  que  ces  pourparlers  et  ces  démarches  n'ont  pas 
flhouti  à  quel(]ue  chose  de  très  -])rati(|ue  et  d'absolument  définitif 
dont  on  n'ose  point  parler  ? 

Si  l'on  en  croit  It.^s  messieurs  de  l'Ecole  de  Médecine,  tout  s't^st 
réduit  entre  l'Ecole.  Monseigneur  de  Montréal  et  l'Université,  à 
des  pourpai'lers,  à  des  démarclies,  sans  aucun  résultat  définitif. 

Le  docteur  le  déclare  publiquement,  ofïiciellement,  et- l'asser- 
tion fait  son  chemin. 

Eh  !  bien,  il  est  temps  que  le  pulilic  le  sache,  c'est  là  une 
erreur.  '  - 

A  part  les  pour[iarlers  et  les  (b'inarches.  et  cdHime  résultat 
définitif  de  ces  p()uri)arlei's  et  de  ces  démarches,  il  y  a  eu  bien 
réellement  deux  conveutinns.  l'iiue  entre  l'Ecole  de  Médecine  et 
^lonsei.Lineur  de  Moutre.il.  on.  si  l'iiu  veut,  la  corporation  é[ii>- 
copale.  l'autre  entre  l'Ecule  de  Médecine  et  l'université  Lavaî. 

Ces  d;u.\  eiiiivcntifKis  fiu'eut  écrites,  làen  et  dùmiMit  sii^uées, 
le  15 décembre  1877.  et  par  la  corporation  é[tiscopale  et  ]iar  l'uni- 
versité Laval,  et  par  le  Conseil  de  l'Ecole*,  puis  scellét>s.  puni 
qu'elles  fussent  ]ilus  aiit hi'utiques.  des  sceaux  de  la  ('oi'poratioii 
episcO[tale,  de  ruuiversiti'  Laval,  de  l'Ecolt^  de  M.'deciue  et  du 
Chirurgie. 

La  convention  siiinée  entre  Mur  de  Montréal  et  l'Ecole  réLilait. 
d'une  manière  définitive,  toutes  les  questions  de  prrqtriété.  de 
revenu,  ili'  salaire,  le  nimle  de  payenu'ut  des  salaires,  tant  pour  h,' 
présent  ipie  pour  l'avenir,  ainsi  que  l'i'utri'e  de  deux  nomcaux 
professeurs,  et  même  le  sort  dn  docti'ur  d'Drsounf'us  en  jiarti- 
culier. 

Parc(M  acte  même  l'Ec^dede  Médecine  abdi(]uait  pour  se  trans- 
former et  tk'venir  la  Eacidtede  l'uinversile  Laval  à  .\b)nlreal. 

T)e  son  cote,  la  convention  signée  entre  l'Ei'ole  et  Laval  ré- 
glait l'administraliou  financière,  la  nominaliun  des  proh'sseurs. 


Viiici  1ns  noms  des  siLTinlaircs  du  coté  itc  ll-lccilo  do  Mi'di'fino  :  Pierr'i» 
Miuiro,  ppjsidiMil  :  .l.-G.  Bibiiud,  J.- Emery  Codurre  ;  II.  Pelii-ticr,  scciv - 
tTtiiv-in'soriiM' ;  G. -II.  Trudolle,  Ths-G.  d'Odet  d'Orsonnons,  .1.  -  P.  ItoUol, 
A. -T.  lînissf'ini,  Poui'  la  ii)i']iornli(in  •'ijiscopalo,  S.  G.  Mfrr  do  Montn'al , 
];>our  l'uiiivLTsiti'  Laval,  hi  Tivs -RL'Vrfend  T.-E.  Ilanic],  rcdcur. 
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Mi'ili'i'ini>  :  Piori'i» 
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yV,:v  <lo  Moiiti'i'al . 
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rorgunisation  de  la  Faculté  de  médecine  à  Montréal,  la  durée 
4es  cours,  etc.,  etc. 

Oui,  tout  cela  est  vrai,  et  pas  un  membre  d(>  l'Ecole  de  Mé- 
decine» ne  le  niera  sans  nier  ses  pro[tres  actes  et  sa  propre 
signature. 

Oi'.  en  présence  de  ces  d(Mi\  documents  aiitlienfi([iios.  signés 
par  rKcol(>  avec  l'évéque  do  Montréal  d'un  côté,  avec  l'université 
Laval  de  l'antre,  il  est  plus  qu'étrange,  il  est  inexplicable  (jne 
les  signataires  eux-mêmes  s'en  viennent  tout  l'édnire  à  d(^s 
ponr|):u'lers,  à  de  siin[)les  démarches,  et  essayer  de  donner  li> 
change,  en  alléguant  l'inlerveulion  de  l;i  divine  l'i'ovi(lenci\ 

Oh  î  la  divine  Providi'uce,  \ous  avez  raison  d'admettre  son 
action  souverauie  :  mais  si  on  vent  la  recunnaitre  quelque  part, 
c'est  bien  [ilus  dans  les  acies  antbentiijues  faits  t't  signés 
par  l'Kcole  en  conformité  des  vues  du  Saint-Siège,  —  inter- 
prète auth!'nli([U(^  des  volontés  divines,  —  (|ne  dans  la  résistance^ 
qu'elle  dpjius"  aniniiririuii  à  la  \tn\  de  Puinie,  el  dans  la  l'épn - 
diati(jn  de  ses  engagements  solennels,  (le  (juc' vent  la  IM'ovi - 
deiice.  c'est  -'.e  ([ue  Rome  veut  :  el  qnand  les  [irofessenrs  di^ 
l'Ecole  de  Médecine  senvU  rexcnns  à  ce  ([ne  Rouk?  veut,  (ju'ils 
auront  incliné  leur  drapeau,  si  fier  et  si  glorieux  (pi'il  soif,  devant 
la  majesté  de  l'anlorilt'  [toni  ificale.  ipi'ils  aiu'onf  re[)i'is.  noble - 
menl.  le  ri''ile  i|ni' lîine  Iciu' assigne,  ef  ([n(^  deux  convenlions 
ont  lixe.  aloi's  ils  [lom-rmil  [irocl.imer  l'aclion  de  la  divine  IM'ovi- 
denc(!,  cai' le  doiuL  d'    Dieu  sera  là  :  DiijiiH'i  l)ri  Itii-^'st. 

Tl  y  a  des  r''slricl!(ins  permises,  iinis  il  y  en  a  d'anlres  (pii 
é([nivalent  à  inie  né      ,  m  de  la  xérile. 

Il  eut  donc  falln  dii'e  : 

Des  [)our[iarlers,  ir,  kst  vn.\r.  .ik  dois  i/avockii.  ont  en  lien  avec 
lés  autorités  (.'ccli'siasliqnes.  dr^  (b'inai'cbes  "prises  m.''me  avec" 
l'uuiv(U'sité  Laval,  (pu  ont  i;r.  Dieu  merci,  un  résultat  définitif. 

Quel  meilleni'  résidtal  (]o^  [»om'[iarlers  on  des  ilémarclu^s  pen- 
Tenl-ils  avoir,  en  ellet,  ([ue  cehii  de  conti-ats  ([ni  r('glenl  font  à 
la  satisfaction  (c  toutes  les  [larties  intéressées? 

Ce  ue  sont  donc  [las  les  [lonrparlers  on  les  démarches  ([ni  sont 
restés  sans  résultat  définitif,  —  c;ir  ils  ont  eu  tout  le  l'ésnltat 
qu'ils  pouvaient  avoir,  —  mais  et;  sont  les  contrats  signés  et 
scellés  (jiii  n'en  ont  pas  encore  (m,  [iratiquement. 


iO 


A  qui  la  faute? 

Disons- le  francliomcnt.  iiuis([U(>  c'pst  vrai  :  ro  nVst  ni  Mgr  do 
Montréal,  ni  l'univcrsilé  Laval  ijiii  on!  r('[ni(lit'  Icuis  signatures 

Mais  il  n'y  a  pas  eu  (jue  des  contrais. 

Il  y  a  en  des  faits  aussi,  des  faits  ])u.l)lies  et  solennels,  posés  en 
vertu  de  ces  contrats,  qui  les  sanctionnaient,  h^s  raliliaient,  et 
qui  suffisent,  à  eux  seuls,  ji^ur  uiontrei-,  juscju'à  l'évidence,  que 
rKcolo  a  Lien  et  dûment  abdiqué  })Our  devenir  la  Faculté  do 
Médecine  de  l'université  Laval  à  Montréal. 

Mentionnons  -  eu  quelques  -  uns. 

Ou  s'occupait  d'organiser  à  ^lonlréal,  selon  les  volontés  du 
Saint-Siège,  la  succursale  de  l'université. 

Les  négociations  se  faisaient  sous  la  direction  de  S.  E.  le  dé- 
légué apostoli(jue. 

II  fallait  quatre  facultés,  puisqu'il  s'agissait  d'une  succursale 

Concernant  la  Faculté  do  médecine,  on  voulut  bien  entrer  en 
arrangement  avec  l'Ecole,  (jui  existait. 

Les  négociations  commencèrent  donc  et  furent  longues:  l'E- 
cole hésitait 

Il  y  eut  lui  moment  où  r(Mit<'ntc  p;irut  Icllcment  impossible, 
que  le  Rtuneur  eut  toute  liliei'lé  de  former  la  Faculté  de  méde- 
cine en  dehors  de  l'Ecole. 

Certes,  on  avait  [larfaiteinenl  le  droit  d'en  agii'  ainsi. 

Défait,  le  Ilectenr  entra  en  iioni'parh-rs  avec  plusieurs  mé- 
decins de  Montréal,  ve<  11'  'ir  jiarole,  et  forma  la  liste  couiplète 
des  professeui's,  laq\ielle  iut  aiiiirouvéi',  Ciimme  dt>  droit. 

Sur  ce,  l'Ecole,  qui  délibérai!  eucorc,  mauifesla  un  eouuncm - 
ceniiMit  d'adliésion,  puis  une  volonté  arrêtée  de  se  rendre. 

Le  Iiecteur,  ipii  eu  fut  olbri(dlemenl  iufm'mé,  du!  relourner 
auiirès  des  medet'ius  (jui  avaient  bieu  voulu  eoiis(>u!irà  lormer 
la  Facnllé  eu  debors  de  l'Ecoh;,  \nnw  demauder  ([u'ou  \-oulnlbien 
lui  rtmdre  sa  liberté.     Ce  (ju'ou  lit  de  bonne  grâce. 

EnUn,  le  samedi,  IT)  décembre,  a^nès  une  séance  iirolongée 
assez  avant  dans  la  soirée,  l'EcoN»  acceiila. 

Tout  était  conclu. 

L'Ecole  cessait  d'èln»  I7re/r  dr  Mnlrciiit' un  fandlr  dr  Virloria 
pmu' devenir  la  lùieiillr  dr  mnln'inr  de  l'univrrsilr  lunil  à  Mnnirnil. 

L'n  des  plus  anciens  pi'ofesseius  lit  remanpier  (]ue,  par  une 


■'Il  -- 


',  par  une 


hpureuso  coïncidoncc,  c'était  1(>  jour  de  rodavo  do  rinimamlro 
Couc('i»tiou  que  les  difiicullés  so  trouvaient  résolues  et  les  né 
{:ociations  terminées. 

I.o  mAin(;  professeur  se  liAla  de  porter  riieureuse  nonvt>lli'  à 
S.  E.  le  délégué  a[)Osloli(|ue. 

Rien  ne  pouvait  l'aire  au  délégué  un  plus  grand  plaisir.  Il  le 
disait,  le  répétait  à  tout  le  nuinde. 

Sûr  que  tout  était  conclu,  il  (■()nvo([ua  les  évèques  de  la  pro- 
vince, pour  l'inauguration  de  la  succursale,  (p.ii  se  lit,  connue 
on  la  vu,  le  jour  des  Rois,  au  Grand  Séminaire,  sous  sa  pi'ési- 
dence,  en  présence  de  tous  les  évècjues. 

Tous  les  professeurs  de  Tt^x-Ecoley  assistaient,  comme  Faculté 
de  médecine  de  l'université  Laval. 

C'est  là  un  fait  public. 

La  nomination  des  professeurs  de  la  nouvelle  Faculté  eut  lieu 
selon  les  conventions,  et  selon  les  règlements  de  l'université. 

Tous  les  professeurs  do  l'ex-Kcole  acce[it('r(Mit  une  chaire  à  la 
Faculté  de  Laval,  devinrent  professeurs  d(>  ccite  Faculté. 

Les  plus  anciens  consentirent  à  l'admission  de  plusieiu's  autres 
médecins  do  Montréal,  lesijuels  complétaient  !(.■  [tcrsonncl  de  la 
Faculté. 

La  noU\('ll(>  l'acuité  eut  son  présidcMit,  son  secrétaire,  lequel 
était  le  I)i' d'Ursonucus  lui-u.ème. 

File  tint  plusieurs  assemblées. 

On  en  cotn[»léla  l'organisation. 

Ou  y  lit  la  distribution  des  cours. 

Fniin,  commt!  s'il  eût  fallu  nicllr.'  le  CKinhlc  à  la  sérii'  di's  actes 
que  l'on  dénient  aujonnriiui,  au  mois  d'avril,  dans  une  assem- 
blée générale  de  la  l-'aculle.  on  ad()[)ta  la  proposition  siiivanle, 
<pii  parlera  d'ell(>  •  menu;  ; 

«Proposé  [tar  \v  IV  Dagenais,  secondé  par  le  I)|'  Laramée  : 

«  Que  la  Faculté  médicale  de  l'université  L.ival  à  Monlié.il  ino- 
fite  de  sa  prennèi'e  réunion  régulière  [idur  lenii)i,uiiei'  sa  recmi- 
naissance  à  Son  Fxcellence  >lgr  Ci)Ui(iy,  à  Sa  (irandeur  M.^ir 
Fabn;  et  au  Très-  lîévénîud  Th.-  F.  Ilamel,  pour  avoir  jinicnré  à 
la  ville  de  Montréal  Ions  les  avantages  d'une  université  catlioli- 
<iue,  etpour  l(>s  assurer  en  même  tenqis  du  concours  cordial  de 
Ions  les  membres  de  cette  Faculté.  » 

Cette  proposition  fut  adoptée  sans  division. 
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Lo  lendemain,  une  proposition  analogue,  faite  par  deux  pro- 
f('t;seurs  absents  la  veille,  lut  adoptée  de  la  même  manière. 

Enfln,  aussi  tard  que  le  22  juin  dernier,  h?  D"'  d'Orsonnens 
convoquait  en  ces  termes  nue  assembiÙL'  de  la  Farullé  de  nié  le- 
cine  de  l'université  Laval  à  Montréal  : 

«  Mo '1  sieur, 

«Sur  la  demande  de  Monsieur  1(>  R(Tleur  et  sur  l'ordre  du 
Doyen,  il  y  aura  aujourd'hui  à  H  heurrs  \\  M,,  chez  le  D''  Mnnro, 
une  assembU'îe  de  la  Facuhé  de  médeciui^  d(>  l'université  Laval  à 
Montréal  ]'Our  rélertiou  d'un  secrétiir(.'  et  (ixcr  les  heures  des 
Icrons  pour  les  cours.  <> 


T.  d'Odei  d'Orsoim 


(Ml:- 


M.  D. 


S(.'crélaii'(^  do  la  Faculté  de  Méde(Mne 

de  l'uni vi'rsi le  l^aval  à  Montréal. 


Eh  bi 


(Mi:  ( 


juaud 


ou  C( 


muait  de  tels  faits,  peut  -on  croire,  —  sans 


l'avoir  vu  de  ses  yeux  et  cntciidu  di'  ses  oreilles, —  que  le  D''d"Or- 
soiiucus  ose  tout  limiter  à  ,'cs  pourparlers  et  à  des  démarches 
sans  résultat  définitif? 

Peut -on  s'e.xpliquer  l'altitinb^  acti     le  de  l'Ecole  de  Médecine  ? 

Hélas!  elle   est  tellement  iiicxitlicable,   ([ue    le  Docteur   lui- 

inénic.  pour  eu  assumer  pnbli(|iieinent  la  n'siionsabilité,  est  cou- 


de 1 


es  mer  i 


traint  de  reléguer  tous  ces  faits  dans  1  ombre 

roctement  tout  comme  s'ils  n'étaient  pas  i'indéiiiabie  vérité. 

vir 


ndi 


Mais  l'iulr 'prèle  de  l'Ecole   de   médecine  va  nous   faire  une 


révélation 


«Des  (juestions  vitales,  (p 


Il  I 


le  sont  [las  résolues,  n';;rrèl,(Mit  que 


moiueulauéiueut,  du  moins  osons  l'espérer,  renleule  ■•onliale  et 
la  marche  qm;  se  propo.sent  l(>s  Cwwx  parties  coiilra(;tau!"s.  » 

Qw)i]  encore  des  questions  vitales  non  résolues  ijui.   arrêtent 
rentente  cordial(>.  lorsipie  cette  entente  est  déjà  conc!u(\  signée, 
cellée,  quand  ou   a  parlé,  agi   publiifuement  et  ofhcielleinent. 


comme  Faculté  de  Laval.  ])eii(laiit  sept  mois  ai 
le  If)  décembre  jusqu'au  'U  juin  dernier  ! 


i   moins,  depuis 


Mais  y  pense-  v-ou? 

Oh  !  sans  doute,  il  est  bi(Mi  facile,  trop  facile,  de 


vemr  ainsi 


après   coup   dresser    wn   fantôme   de   «  questions  vitales»   pour 
détourner  l'attention,  en  imposerai!  public,  et  se  protéger  soi- 
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l'oii'c,  —  sans 
H'k'D'd'Or- 
5  démarches 

3  Môdocine  ? 
docteur  liii- 
lifé,  est  coll- 
es nier  iudi- 
vérité. 


s   faire  une 


11'-   arret(Mit 


venir  ainsi 


nième  ;  mais  un  faiilôine,  après  tout,  n'est  qn'nn  fantôme,  et 
U'aliit  Ix^anconp  pins  les  léjiilimes  anxiétés  d'iioinmes  qui  se 
cachent  que  la  consciimce  de  la  vérité  ou  du  droit. 

Non,  Monsieur  l'ex- secrétaire  delà  Faculté  de  médecine  di' 
rnniversilé  Laval  àjMoniréal,  on  m;  croira  pas  à  ces  ([iieslions 
vitales,  parce  qu(;  vous  avez  assez  solennelleinent  et  assez  loii;^  - 
leiiips,  vous  et  vos  collèj»nes,  déclaré,  [lar  vos  conNciitions  et  vos 
actes,  (iii'il  n'y  en  avait  i)lns. 

Non,  on    n'y  croira  pas,  à  ces  ([ncslinns  \i!ali's   non    résol 
jiarce  (|ue,  en  etîet.  il  n'y  en  a  i»;is. 


nés. 


Après  tout  «  les  (jneslions  viLiles»,  en  pareil  ciis.  ne  doivent  p.t;" 


être  des  iniinini  Mit   pi 


jias  non  plus  lésion  :  on  [hmu  donc  i(>s  enuinerei 


III  p. 'II!   donc  les  voir  ;   (mu's  ne  sont 
\  (h 


iMiinnerons-  les. 

Mst-ce  la  quesl  ioil  vil.ile  di'  [ii'opi' 

Non,  [iiiisque,  It'    I"»  diTcinhre    1S77.  l'I"] 


l'Ir  {[H!  ne  serait  ]ias  rexiliie  ; 
colc  (le  Médecine  coil  - 


Si'iilil,  —  inovciinaiil  un   retour  coini'iiii  (iiie  nous  verrons,  —  a 


[tasser  a  la  corjtiu'alioii  ep!sco[)iili' 


de  Mo'ili'éal    lou.'   ses   liieiis. 


propriétés,  les  reNcmis  i 
1  d( 


le  SCS  cours,  etc..  elc 


r.st-ce  la  (pKVIion  di'  salaire  : 

Nous  croyons  sans  peine  ipi'idle  [uii^sc  éliv  rciiaî'dée  connue 
vitale,  coiiime  aussi  vitale  nièiiie  (pie  liien  d'anlres  ([ni  .^einlilcut 
pourtant  plus  élevee>,  mais  le'  docteur  (rOrsonncns  [leut  -il  dire 
<[ir(dlc  n'a  [las  été  lésolue?  CcriniiK^niri:!   non.     Il  sail  ])iciL  ;iu 


conlraire,  (]uc  le  nu'iii"  jour.  I.)  dcci 


inhi'c  1S(  (,  cl  diiiis  le  iiicine 


locnnieut    aullicnl  i([Ui' où  la  cor[ioralioii  épisco[iale  ;icceiilail    la 

él.iil  sliimlé  que   Mgr  dt; 


iiiriété  de  l'I^coli 


(>    Mcilcciii",   il 


Montréal,  en  rehuir,  reniellrail  à  TMcole  hmi.  I'iir(j''iil  (juMl  reti- 
rerait des  élèves  do  la  Faculle  de  inedecine.  lc(jnel  serait  distri- 
bué entre  les  professeurs. 


']st-ce    la    ([ueslioii    vilale    du    mode  de    ( 


li>Uihulioii    ou    de 


I  tartane 


Non  plus,  puis(|u'il  fui  én.ilenienl  s!i|tiilé.  euiiv  les  [t;iiiies 
contractanles,  ((iie  Ton  s'en  liendrait  ;'m  mode  suivi  à  rKcoie  do 
Médecine,  et  C(da  tant  (|U(»  les  médecins  ([ui  l'ormaieiit  ahjrs  le 
conseil  do  direction  coiiliniKU-aienl  d'ei)S(di:ner. 

Kst-co  la  question  vital(>  du  nomitre  des  [trofesseurs  admis  à 


^iles»   pour      »       partager  ce  montant 


Non,  puisque  ces  professeurs  élaient,    spécialement    nummos 
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ilaii-;  11' iMiilr.it.     C  >  smiiI  lis  dochMirs  MiiiU'.»,  [Vihiiul,  C')ileri'(}, 
PolliUifi'  Ti'inl  '1,  dOr-SMiiiiMis,  I{')U()t,  Di'dss";iu. 

Est -('/'  l'i  ((Il 's!ii):i  \  i!:ili' il  >  s:ivoii' iï  (|ui  j,i  Ci)r[) oiMlioii  l'ij^tis - 
(M")[i;il('  il('v;iil  rt'iui'lln'  h'<  l'niids  à  disli'iliii/r? 

Non  ]»liis.  ]inis(|iii'  Ip  (lucniiii'iil  «lil  ciicdi'c  (|iip  ce  sera  .'ui 
SPC  rr  la  in'  -  ti'i'sui'ipr  dp  rKi'olc.  pI  ((iip  pp  lie  -  ci  fera  PXcliisivpiueiU 
ad  htir.  tons  les  ans,  rplpction  de  cpt  olïicii'r. 

CiH'tPs,  voilà  la  (lupstioii  vilalc  des  iiilpi'pis  ]ipc,iiniain's  passa- 
hlcnienl  ivsolup,  cp  nous  spinhlp  :  loul  Tardent  rclirp  dos  locons 
d(^  la  FacnllP  de  inpdpcinp  remis  au  spcivlairc- trésorier  do 
TEcole,  [lonr  être  distriluie,  d'apivs  le  nioile  de  ]iai'ta,np  actufîl - 
lenieut,  suivi  à  TEcole  nièiue,  outre  les  piul'essoui's  uuunnéniout 
désignés. 

Est-ce  tout  ? 

Non. 

11  lu!  PHcoi'o  prévu  au\  évpulnalilés  dp  Taveuir.  et  st.i[tulé  qn» 
rarr.uigpuiput  eu  (juestion  persisterait  tant  i]ue  1(!  rajtporl  dos 
autres  l'acullés  serait  umindre  (|ui'  celui  de  la  Faculté  do  médo- 
ciue,  mais  ijup  jamais  les  professeurs  de  cetLi>  dernière  n'auraient 
moins  nui' ceux  des  autres  facultés  en  l'ait  (riiouoraires.  C  est - 
ù-dire,  eu  leruies  clairs.  (jUi'  les  profpsseiu's  de  la  Faculté  do 
luédpciiip  voula.ipul  hieii  pour  le  uinniput  retirpr  dp  Ipur  ensei - 
t;npni(Mit  plusijue  les  ijrol'esspurs  des  autr(^s  i'acultés,  mais  ii(>  vou- 
pas  s"(>.\p()ser  à  eu  retirer  moins.  Par  conséijueut,  si  jamais 


laient 

il  arrivait  (ju'nue  f'acidli'.  jiar  e.\emi)!(>  la  Isicultéde  droit  d 


onuat 


]»lus   ijup   cpIIp  (1p   luedecinc.  l('s  médccii 


avp('  leurs  confrères  dp  ccl 


is  ^ipndrai(Mlt  parta.uer 


soraieul  une  lialance  eu  sa  l'aveui 


e  laculle.  des  que    les   rccpltes  accu 


Cor 


tes.  voila  une  tiu.'sliiMi   vital 


pour  MM.  les  médecins. 


e  assez   lipni'.'usrnient   résolup 


Enfi 


n,  est -ce  la  qui'slion  vitale  du  sort  de  M.  le  ddcicur  d"0 


sonupus  lui-nipuip  ijni  wo  serait  ^as  résolue','' 


r- 


—  Eh  1 

0f( 


ien!  U(jn.     On   sait  (]up  M.  Ip  docteur  d"0 


professeur  de  chimie,  et  ipie   1, 


rsonuons  est 


i    cliau 


la  Faculté  d 


p  de  cliiuiic  fait  iiartic  d( 


es   arts,— (|n. IL   ([u  en    pense   .M.  le  jindesseur  lui- 


même,  ([ui  la  met,  par  inadv 
chaires  do  la  Facnllé  de  mt 


pilauci'  sans  doute,  au  raui;-  dos 


(lecuie.  — ('(>li 


li  -  ci  avait  donc  à  so 


lover  une  question  vitale  pour  lui-même.     On  Vu  résolui'  à  1 


u- 


•satisfactiou  do  la  pai'tie  intéres^ 


ée.  PU  stipulant  (jue  la  (diairo  d( 


I.) 


ir.ilioil  ('«[lis  - 

I'  <•(.'  sera  .'Ml 
'iclusivomiMiL 

liaircs  passa - 
'é  dos  leçons 
trésorier  de 
•la.iic  actiitd  - 
ii(jimiiéni('iit 


I  sli[>ulé  qii« 

lajiport  dos 

Ito  (le  iiiédo- 

0  n'auraient 

ires.     C'(?sl - 

I''aculté   de 

leur  ens(n- 

uais  ne  von- 

li.  si  jamais 

roit,  donnât 

nt  ])arta,i;'er 

eclles  accu  - 

eut  résolue 

eteui-  d'Or- 

^unnens  est 

t  iiartie  de 

t'ssenr  lui- 

y:\u;j;  dos 

one  à  sou- 
'solue  à  la 

chaire  de 


cliimie  devant  vK'sorniais  apiiaiicnir  ;"i  la  l-'acnllé  des  aris,  Ui- 
ilocleur  d'Orsonncns  anrail  dinit  à  ci'llc  iFun  cou l's  de  six  moi* 
(îii  à  colles  do  dru\  cours  de  trois  mois. 

Donc  les  (jueslions  vitales  ipii  conccrncii!  la  piopi'iété  et, 
les  finances,  on,  poui'  parler  d'une  numii'iv  plus  .uéiiri'alc,  les 
intérêts  matéi'iels  de  TKcole  de  MiMleciuc,  sont  résolues.  Pi'n- 
[iriélé,  adnunistratiou,  revenus,  dislribution  des  revenus,  uiode 
de  distriliuliou,  salaires,  niveau  îles  salaires,,  pour  le  |iréseul 
et  [loiu'  Taveinr,  etc.,  etc..  rien  n"y  uiaui[ue.  To\d.  est  si  iiien 
l'ésolu   (pie    ui    la    ciJi'pDi'aliou   épise(i|iale.    ui    les    meudtres   de 

point  et 


eres>es   ^\\v  ce 


\U  au  ■  (tela  de  re 


ri-]col(>  d(î  Médecine  eux-mèuies,  si  int 

[larlaut  si  perspicaces  el  si  [irudents,  u'out  rieii 

(pii    tut    sti[iule,  et  qu'ils  ont  hien  et  dûment  cl(js  et    signe    les 

d'Mix  conventions. 

Mt  de[)uis  lors,  ils  n'ont  soulevé  aucune  ijui'stioii  vitale  nllé- 
l'ieure. 

Nous  disons  plus  :  supposé,  [lar  ini[io'ssilile.  (pi'ils  eussent 
oublié  ([Uidifue  (du>se,  uii''Uie  de  vital,  C(da  ne  leiu'  doimerait 
nullement  le  [)rivilé,ue  de  revenir  sur  leurs  pas.  d'ellacer  (•(«  ([ui 
est  l'ait,  d(3  reuiei'  leui-  signature  el  de  se  cousidt'ivi'  coiumi^ 
lihrt'S  devant  Dieu  et  devant  les  hommes. 

Maintenant,  du  côté  de  l'organisation  [»ro[irenieiit  innversitaire 
s(;  trouve- t-il,  suivant  l'exiiression  de  M.  le  docteur  d'Orson- 
ncMis,  «  d(îS(|neslions  vitales  qui  ne  sont  \)i  :,  résolues,  »  et  ([ui  arrè  - 
tent  .(rentente  cordiale  et  la  marche  (]ue  se  prop(jsent  les  deux 
parties  contractantes"/)) 


a  elt^ 


Ici,  connue  au  sujet  des  [iropriétés  et  des  liuauces,  rien  n 
omis.  On  est  luèmo  allé  bien  au-d(dà  des  ([uestions  vitaliîs.  Oui, 
tout  est  réglé  entre  l'Kcole  de  Méilt>cini!  et  l'université  (M1  ce  (pii 
concerne  rorganisatiou  d(>  la  Faculté  de  médecine. 

Ainsi,  la  nomination  des  professiMUS  est  réglée  :  on  en  choisit 
trois  dans  l'Kcole  de  Médecine,  <iui  forment  le  noyau  de  la 
Faculté,  et  qai  sont  considtés,  aux  ternu^s  des  règlements,  pour 
la  nomination  des  antres.  Non -seulement  cela  est  réglé,  mais 
cela  a  été  l'ait,  connue  on  l'a  vu. 

La  question  d'approbation  est  réglée  :  ces  professeurs  sont 
ts  à  l'approbation  de  l'évèiine  de  Montréal.     Kt  c'est  encon^ 


SUJ( 

l'ait  :  l'appi'obation  a  été  donnée 


m 


La  ([uostion  de  nomiuatiim  et  de  révocation   est    regloe  :  les 


—  u;  — 


pi'ofi'ssiMirs  (le  la  Fac-iilt(''  di»  nuMlpciiie  sont  iinrnnu's  par  le  Con- 
seil uiiivcrsitain'  cl  révocablos  rn/  ntilitii),  pour  lIos  caiisos  jugéos 
siiflisaïUcs  par  co  Conscnl.  . 

L;i  ([m-slion  di's  rrj^lt'iut'iifs  est  résDliic  :  les  professeurs  sont, 
soumis  aux  ri'glenients  de  l'Université. 

La  quotilion  générale  des  cours  est  résolue  :  ils  s(>roiii  de  neuf 
mois. 

]^a  (luestiou  provisoire  de  la  durée  des  cours  et  du  nombre  des 
le(;ons  est  résolue. 

Ou  a  stipulé,  en  effet,  dans  li^s  mêmes  contrats,  que  si  la  Fa- 
culté les  commençait  eu  IS7S,  elle  [lourrait  renfermer  le  nombre 
voulu  de  leçons  dans  des  sessions  annuelles  de  six  mois,  sujettes 
(Tailleurs  à  tous  les  autres  rèiilemenls  imiviM'sitaires,  et  cela  pen- 
dant deux  ans,  aliii  ([ue,  an  moment  on  la  Faculté  de  médecine 
remplaçait  rh]cole,  les  élèves  (]ui  avaient  commencé  à  cette  Ecole 
ne  fussent  pas  soumis  à  des  conditions  autres  (|Ui>  celles  sous 
les(juelles  ils  y  étaient  entrés. 

On  aurait  dit  le  contraire  aux  élèves  et  à  d'autres  ;  mais  c'est  à 
tort- 

Laqu(>stion, —  vii;ile,  celle-  là. —  des  conditions  imposées  par  le 
Saint-  Siège  est  résolut?,  car  il  fut  s[iécialement  stipulé  que  toutes 
les  conditions  énoncées  d.'ins  la  lettn»  du  l''''  février  IS7(i  seraient 
observées  de  part  et  d'antre.  Or,  cida  veut  dire  que  TKcole  de 
Médecine  reconnaissait  avec  Rome  : 

—  Qu(>  h  projet  do  fonder  une  université  distincte  à  Montréal 
est  iMi'ossna.K  ; 

—  Que  iiuiiversiié  Laval  doit  servir  d'(///^'  ntaiiirrr  pd-rticulicre 
POi'K  Tuis  LKS  Di0(>;sKs  (le  la  province  de  Québec  ; 

—  Qu'il  est  NKCKssAUtK  de  pourvoir  en  quelque  maui<''re  à  Tins  - 
truction  supérieure  de  ces  jtnmes  gens  de  Moutréd  qui  ne  ])eu  - 
vent  frè([nenter  rnniversité  Laval  à  Québec; 

—  Qu'il  est  également  NKCEss.vntE  d'empéclnn-  que  les  écoles  de 
droit  ou  de  médecine  existant  à  Montréal.  —  par  conséquent 
l'Ecole  de  Médecine  et  de  Cliirurgie,  —  ne  conlinHrnf  d'être  affi- 
liées à  des  universités  protestantes,  —  par  conséquent  au  collège 
de  l'université  Victoria,  de  Gobonrg  ; 

—  Qu'il  est  ÉvmKMMENT  iMPossujLK  de  la  part  de  Laval  d'accor- 
der rafTiliation  aux  dites  écoles, —  par  conséquent  à  l'Ecole  de 


il 


s  par  le  Con  - 
causes  jugées 

fesseiirs  sont 

!i"ont  (le  neuf 

1  nombre  des 

que  si  la  Fa - 
er  le  nombre 

îiois,  sujotfos 
;,  et  ('(>l;i  [H'n  - 
(le  nKMlccinp 
à  celte  Ecolo 
;  celles  sous 

;  mais  c'est  ;"i 
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Mf'decine  cl  rie  Chirurgie  de  Moutr(''al, 

liation  équivaudrait  à  l'érectiou  d'iuie  université  pour  ainsi  d 


parce  que  c^Mtc  ;iffi 


lire 


distincte  et  indé[iondanle  à  Montréal  ; 

—  Que,  pour  pourvoir  à  la  nécessité  énoncée  plus  haut,  il  ne 
se  présente  d'autre  expédient  (pie  celui  d'établir  à  Montréal  une 
succursale  de  l'université  Laval , 

—  Enfin  que  les  év(*'([ues  ilrvmnl  pourvoir  à  rexécutiou  Ao  w 
projet  en  union  avec  Laval,  sur  les  bases  déterminé(;s  par  h' 
Saint-Siège. 

Or,  ces  Itast^s,  im[)licitement  coin[)rises  dans  le  contrat,  et  qu'on 
]>eut  revoir,  pagi;  ;{(),  em!)rassent  toute  l'organisation  de  la  suc- 
cursale et  règliMit  tout. 

AssurémtMit,  il  était  impossible  d'all.'r  plus  loiu  eu  fait  d'orga- 
lusatiou. 

Donc,  et  ([uaut  à  la  [larlie  matéri.-lle  et  (luaut  à  la  jiartie  (juc 
nous  appellerons  intellectmdh!  et  morale  de  la  question,  entn; 
l'Ecole  d'une  part  et  l'autorité  ecclésiasti(iu(!  ainsi  (pK.'  l'Uni  ver  • 
si!é  de  l'autre,  tout  est  réglé,  tout  est  écrit,  loiil  est  signé,  tout 
est  scellé,  tout  est  l'ail. 

Donc  il  est  doubleminit  impossible  de  dire  ([ui^  (  des  ipiestioiis 
vitales  non  résolues),  arrèliMil  l'eulenle  coi'diabj  ou  la  mairlu; 
que  se  pro[)Oseut  les  deux  [tarlies  contractantes. 


e  à  Montréal 

"  pd-rticulicrf 

lière  à  Tins  - 
[ui  ne  peu  - 

les  écoles  de 

conséquent 

/  d'être  afii- 

it  au  ('oUége 

val  d'a(3Cor- 
î  l'Ecole  de 


VllI 


Il  est  vrai  qu'apr('.'s  cela,  M.  h)  docteur  d'Orsouueus  veut  bii'ii 
encore  manifester  des  es[)éranct>s. 

11  com[)te  sur  h.'  temps,  s\ir  la  réflexion,  surtout,...  excepté  sui' 
l'Ecole  de  Médt^ciue.  Il  va  même  jus([u'à  es[)érer  "de  plus  uii'iiii' 
encoHM)  ([lie  l'institulion  la  [dus  forte,  k  la  plus  comblée  défa- 
veurs, aura  la  nuKjitan/iiulé  de  crdcr  à  celle  qu'(dle  peut  peul-ijivc 
regarder,  pour  k  moment^*  comme  la  plus  faible.» 


'  Ce  t  pnit  pnil- l'ire"  airi^o  si  iLinlii'T'iin'nt  'liiiis  une  plu-asc  où  l'orafoiir  a 
déjà  (lit  qu'en  oirct,  des  deux  ia^Ululi.ons,  c'est  J'univiTsité  qui  est  la  jtliis 
forte;  et  ce  i pour  le  moment, >  qui  s'y  ajotile,  est  biou  un  pou  mouarant  dans 
la  bouche  d'une  Ecolo  si  anxieuse  pour  son  avenir. 
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Vdilà  (les  osiiéraiKTS  liicii  l(iiicli;iiiti>s,  iiuiis  nous  n'y  croyons 
pus  plus  (iiiaiix  insaisissables  «(lucslions  vitales  non  résolncs.  » 

On  voudra  Itim  nous  cnnipivmlre  :  rcsiiépanco,  nons  l'avons  ; 
stMilciiuMil  noliv  espérance  n'a  ni  le  niènie  olijel  ni  les  mêmes 
niolil's  ({ne  celles  de  roralcnr  de  rKcole. 

Ce  (pic  lions  csiiéi'ons,  nons,  c'est  ipie  la  Facnllé  de  médecine 
de  hmiversile  Laval  s'ouvrira  à  MoiitiraKel  hieiitôt.  soil  à  côlé 
de  IKcole,  soil,  ce  que  nous  préférerions,  à  la  iilace  de  l'Kcole 
Iriinslonnée,  selon  le  vieil  de  l'anlorilé  t>cclésiasli(|ne,  selon  les 
conventions  l'aites  el  encore  exisliiiiies,  en  l'acnlle  di'  l'nniversile 
l,;ival. 

Oite  espi''raiice.  Itieii  lé'_:ilime.  pnisiiiridle  est  conforme  ailv 
décisions  repelées  dii  S.iiiil  -  Siepc,  a  [loiir  appui  Ions  les  l'ails 
exjiosés  [pIiis  liaiil  : 

—  Les  juLieineiils  de  rioiii(\  qui  liiiissenl  tonjinirs  par  pre  - 
valoii"  ; 

—  l/aclion  du  délé,i:né  aposloli(|iie,  i[iii  n'est  autre  i[\u}  l'écdio 
des  volontés  dn  Saint -Sie^e  ; 

—  liC  concours  aclil'  de  NN.  SS.  les  évèipies  de  la  province. 
s(denii(dleiiieiit  nianil'esté  par  leur  pi'ésence  lors  de  rinangnra  - 
lion  de  runiversilé  Laval  à  Montréal,  le  0  janvier  ; 

—  Les  actes  pnhlics  d(>  l'évèqiie  du  dioci'se  et  ses  paroles 
scdeiiiudles  dn  1"' octobre  dernier: 

«Nons  inan,i;nrons  les  travaux  de  la  Facnllé  de  droit,  et  j'os- 
jiére  qne  la  I*'acnlté  de  médecine  lU'  lardera  })as  longtemps  à 
ouvrir  st>s  portes,  »  etc.,  etc. 

Or,  on  sait  ({ne  l'K^lise  ne  recule  pas.  Ce  n'est  pas  à  elle  qu'on 
osera  dire  :  Courbe  ta  léte  ;  brnle  ce  i[\w  lu  as  adoi'é  et  adore  ce 
([lie  In  as  bi-Tilé.  Ce  qu'elle  veut,  c'est  une  snc(;ursale  de  l'nni- 
vtM'sité  Laval,  ou,  en  d'antres  termes,  l'nniversité  Laval  à  Mont  - 
réal.  Elle  ne  saurait  ni  renoncer  à  son  (envre,  ni  la  laisser 
essentiidlement  iniparfaiti>. 

Ainsi  appuyé,  nous  pouvons,  à  bon  droit,  compter  sur  la  Pro- 
vidence, (jui  inspire  et  bénit  les  vues  de  sou  Eylise. 

Sans  doute,  nous  n'excluons  pas  le  temps,  —  «ce  grand  maître 
([iii  décide  de  tout  ici -bas»  comme  vent  bien  le  (inalili(n'  l'ora- 
teur de  l'Ecole,— pourvu,  toutefois,  qu'on  no  veuille  pas  en  faire 
nue  simple  abstraction  :  ce  n'est  pas  le  temps  (jui  agit,  c'est 
riiomme,  sous  le  reyard  de  Dien. 


Il  y  croyons 
résolues.  » 

'MIS  l'avons  ; 
i  les  mêmes 

(le  mêdecini- 
I,  soit  à  côté 
e  (le  ri'-'colc 
lie,  selon  les 
'universilf 

>iir(>niie  aiiv 
>ns   les  l'ails 


e  ([lie  1  eclio 


rinau-rura  - 


—  »'.»  — 


No-'s  n'oxcliioiis    [.as.  11(111    [iliis,  da  ivllexion.  (|iii  ddii  inii- 
jdiirs  nn'irii' sa;,'enienl  les  tléman'lies  séi'ienses  des  i'oi'[is  coiiinie 

,  I) — |i(Mii'vii  loiild'ois  (piil  ne  soil  |ias  admis 


(•('lies    (les 


individn^ 


•luon   puisse   renier  ce  iiiii  a  d('jà  él(''   iiinri,  iv^lc,  sij^iK- cl  [,i'n - 
lessé  iinljlninement. 

\'i)ilà  ims  esiuM'ances,  on.  pour  mieux  dire,  noire  cerlilndi'. 

Mais,  liieil  ditlV' renies  soiil  celles  ([iit"    iiiaiiiresleiil  MM.  li's  '.ro- 
Icsseurs  de  l'Kcole. 

t>  (|n"ils  esiM'reiil,  eux,  siip]M)S('' (|irils  esp("'reiit  (iind([ne  clio- 


.('.  ce    n  est   pas  de  voir  s  elalijir  a 


Molli 


•eal   la   l-aciille   de  me 


ilei 


nie  de  Laval  :  il 


s  ne    le   voillaieill 


lient  elre  pas  ipiaiid  ils 
>iniiaieiit  reiiLiaucinenl  solennel  de  hii  ci'der  la  place,  on.  du 
moins,  ils  n'en   venjenl    pins,  inal,L:ré  les  eii.LiaLienieiils  ipTils  oiiL 


siLiiies. 


T(.iil 


le   iironve  :    leur  lanuaiie    lialiilnel,   leiiis   ell'or 


•  pnl 
•la.  1 


•  lie 


enrs 


■   I"'  oclolire? 
aval  on    plu  - 


iiicessanis  poiir  pr(''iii,L;i'r  leurs  amis,  leurs  (■d(''V(s  cl  I 
leur  allilnde  aclnelle.  el  nièin<',  à  (hd'anl  de  loni  c 
propres  d(''('laralioiis  ollicielles.  (,)ne  diseiil-ils 
Ils  itarlenl  bien  lYciiffiilf  rori/lnh.  tVinilnii  a\ee 
U)[  avec  son  liirr  d'nniversih'  callioli([iie.  niiMiie  de  fusinn.  mais 
rien  do  cela  n'est  la  l-'acnlle  de  iiK'decine  de  riniiversih''  l.aval 
à  Moniréal,  ([lie  rK<;liso  vent.  An  coiilr  ire,  c'est  le  maiiilieii 
de  TKcole  plus  on  moins  alMli(''e  à  Laval,  c(!  ([ik;  Tl^ulise  ne 
\t'iit  [)as.  Kt  aliii  ([ik;  [(ersoinie  ik^  s'y  trompe,  ils  ont  soin  de 
l'aire  connaître  à  bon  entendeur  (pTils  ont:  "iine  .uaranlie  du 
succès  de  la  coiUiiiualion  ilo  rEcolo  d(.'  M('(leci!ie,  w  et  ils 
ajouteiil  : 

'I  On  voudrait  nous  faire  constmtir  à  ran('\'uilissement  d(^  notre 
institution,  (.'ii  permeltant  ([ii'on  lui  eiih've  son  anlonomie,  el 
ipToii  eu  passe  m(''me  la  iiroiiriiMé  en  mains  étran.uères.  (le 
sacrilice  est  au-dissns  de  nos  l'orces  !  .IcMlirai  pins,  il  ne  nous 
est  pas  même  permis  de  le  taire.  L'Kcole  est  pour  nous  nu  bien 
sacré;  elle  est  et  doit  être  [lour  tons  les  médecins  (|ui  y  sont 
ViMius  [miser  bnir  éducation,  cette  Ahiui  MiUrr  (]ut>  t(Mis  (loivent 
aimer.  resiKM-ter,  dérendre  et  travailler  à  toujours  l'aire»  j;randir 
et  à  rendre  jilus  tlorissante!  ...  Il  l'ant  ([u'elle  conserve  son  nom, 
son  autonomie,  sou  iiulé[»endance  [larl'aite  et  sou  alîiliation  avec 

ruuiversilé  Victoria H  tant  ([ne  nos  éK'ves  puissent,  dans  le 

cas  même  de   cette  nuiou))  (unioiiavec  Laval  ),  npreiidre  leurs 
dililijlues  à  Victoria.» 

Donc  ce  que  les  professeurs  i\o  rE(;ole  de  Médecine  es[ièrenl. 
ce  n'est  pas  l'étahlissemenl  de  la  Faculté  de  médecine  de  Laval  à 
Montréal. —  loin    delà.  —  mais   le  maintien  de  leur  Lcole   t(dle 


i 


—  .V) 


■.,]ir;ifniit''t>  il  rmiivt'rsih'"  du  (•nllt''^n'  ViclDi'ia.  avec  tout  an  plus 
une  atiilialiou  à  Laval,  ou  pliitùt  à  son  liliv  (runiversitô  catlio - 
li(|nt'. 

Kli  bien  1  (le  telles  espérances  ne  sont  ni  légitimes  ni  fondées 
'Ml  raison. 

11  n"esl  jias  lépitinit»  d'espérer  le  maintien  di^  TEcole  d(>  Méile- 
cine  telle  ([u'atliliéo  à  l'université  du  collège  Victoria,  car  c'est 
esjiérer  précisément  ce  ([ne  Rome,  connue  on  le  voit  par  la  lettre 
du  l'i'  lévrier  ISTC»,  veut  enipécher.  Si  l'on  croit  «ine  lîonie  l'e - 
viendra  sur  ses  [las,  on,  en  d'antres  terni' s,  décidera  autrenieiil 
ijii'elle  n'a  l'ail,  c'est  une  illn>ion  aussi  condamuahle  ({uo  l;i 
résislanie  même. 


Home  ne 


st.'  (ICI 


lit  [»a> 


11  en  est  ainsi  de  l'aUiliation  à  La\al.  {[wo  Rome  dé(dare 
iivn)i:MMKNr  imi';»ssuu.i;,  [),'••  la  raison  que  celle  aililialion  é([ui - 
vaudrait,  —  c'est  encore  jjtme  ([ui  parlt\  —  à  l'élection  d'une 
université  [loni-  ainsi  dire  dislim'le  l't  indépendante  à  Moidréal, 
univtM'silé  ([ne  Rome  refuse  [>our  la  ([ualrii'nK^  fois. 

En  face  d'un  tid  jugenienl  [irononcé  [lar  le  tribun:il  su[»rémp. 
jugement  ([ni  oblige  J.,aval  aussi  hii.'U  (jne  l'Ecolt;  d(.'  Médecine, 
•on  oso  se  rabalire  s)u-  l;i  première  et  on  fait  s(}mltlant  d'es[)érer 
•lue  cette  iiisliintion.  a  la  ])liis  forte  et  la  plus  comblée  de  fa- 
veurs,)) ani'a  la  magnanimiié  d'  céder. 

Mais  (die  ne  [lent  [)as  ce  'i  r.  et  voi-s  le  savez  i)ien  :  (die  est  liée 
par  Rome,  connue  vous;  (de  ne  iient  [)as  vous  accorder  l'aiJi- 
3'ialion  ([uand  Rome  [irononcu  (juil  est  rc'n'onmriit  iuipossiblc  de 
raccorder. 

L'orateur  en  a[([)ell(>  à  la  magnanimil '•  de  Laval.  OU  !  ce  n'tîsl 
pas    la  magnanimité  ([ni  mantine  à  l'université   Laval;    elle  l'a 


pbis  d" 


une  fois  prouvé;  mais,  [jour  accorder  à  l'Ecole  de  Méde- 


cine de  Montréal  une  afliliation  (juiî  P.one  fli'clare  i':vn)KMMENr 
j.mi»ossihm;,  il  faut  un  geiir."  de  mag  laniciilé  ([ni  ne  lient  pas 
•çom[ite  des  jugements  de  Home;  or.  l'université  Laval  n'en  est 
point  l'endne  là.  malgré  les  beaux  e\eiii[)Ies  ((u'oit  lui  im-i  sons 
.hi&  yen.v. 


':'{ 
A 


IX 


'S  ni  fùii(l»''(^s 


AjiW's  avoir  (^ssayé  di^  so  doiinci'  une  contciunicc  (\ovv\ 


cn^  ce 


l'.nitùnii'  (le  (jucstioiis  vitales  cl  (rcsiiéraiiccs  {iliis  que  cliiiuc- 
ritiiics,  le  aeirétairu  île  l"Kcole  (anxieuse»  se  mel  eu  iVaisdt.'  [njser 
la  question. 

Ci"est  là  un  point  eapilal:  une  (luestion  Ijien  poséi^  est  iM'i^sqm; 

à  moitié  résulne.     Mais  l'essenliel  est  de  la  poser  clairement. 

Ecoutons  bien  le  savant  docteur  : 

Il  II  s'agissait,  dit -il.  comme  vous  le  sav(>z  tons,  d'attacliei- 
ou  plutôt  d'unir  cette  Kcole  à  l.aval,  à  son  titre  d  imiversilé  ca- 
llioîi(jue.ii 


Comprenez- vous  niainlc'   mt  la  (jnestion  ?    11  s'a,udssail  d'ati 


;i  - 


(dier  l'Hcole  de  MedeciiH' mui.  pas  tout  à  l'ait,  mais  jdulùt  du 

l'imirà  Laval non,  pas  à  Laval,  mais  àson  titre  d'université 

catlioli(|ue  ! 

Est-ce  clair  un  [mmi  !  On  dirait  un  de  ces  phénomènes  inat- 
tendus, un  de  ces  préci[)ités  do  contr(d)ande  dont  l'iialiile  profes- 
seur olfro  (juel({uel'ois  à  ses  élèves  l'hilarant  siiectacle  1 

Q\w\  domma.ge  cepiMidanl  (ju'il  \w.  nous  montre  pas  aussi  la 
ditrérence  qu'il  y  a,  dans  ce  cas -ci,  entre  (tlldcher  i-t  uiiii\  en 
quoi  »/(//•  est  ;  ieilleur  i[U(itl(iclh"i\  car  enfin  ce  mot  vient  connue 
correctif:  «il  salissait  d'atlaclier  on  philàl  d'unir!»  Quelle  dis- 
tim-tiou  fait-il  aussi  iMitnî  unir  l'Lcoh;  de  Médecine //  bical  (}[ 
l'unir  /;  son  tilir  (riniirrrsilr  r/ttholitiuc?  Est -ce  la  même  (diose'/ 
Et  que  peut  sij^nilier  attacher  ou  [ilntôt  unir  une  école  an  litn' 
^l'iniicrrsilc  ralholiiinc  d(^  Laval  '/  Vraiment,  cela  nous  parait 
fort  étranjje  :    Unir  une  école  à,  un  litre! 

(^uoi  ([u'il  eu  soit,  le  Docteiu-  a  hi'an  dire,  en  a^iider  à  la 
science  de  tout  le  monde,  l'e  (jne  tout  le  monde  sait,  au  contraire, 
c'est  ([u'il  ne  s'a.gissait  ni  d'altaidier,  ni  d'unii-  l'Ecole  soit  à  Laval, 
soit  à  son  litre  d'université  calholi(iue. 

Comiucut  ctda  '/ 

farce  (j\raucune  des  p;u'ti(S,  —  ni  l'évèque  de  Montréal,  ni  l'u- 
nivei'sité  Laval,  ni  l'Ecole  de  Médecine,  —  ne  pouvait  agiter  une 
pareille  question. 

Pourquoi  ? 

Parce  (lu'elle  était  déjà  r"glée  par  le  Saint  -  Siège. 


—  .V2  — 

En  otlVl,  <|ii.'l(iii(^  v;ij:iic  (|ii(>  suil  l;i  l'orirnih'  iMiiployc'.^  par  le 
1)1- (rOrsoiuit'us.  il  csl  cci'laiii  (pic  riiuioii  de  l'Kcolc  à  Laval, 
à  siMi  litiv  iriiiiiviMsitr  calliolniin'.  \n\n  de  Iraiisl'oniu'i'  rKcolc 
lin  Médt'ciiii'  fil  Faciillt'  (It-  Laval,  lui  cùl  laissr,  ciifoiv  iiiiciix 
(pu'  l'atliliatiou,  une  cxislciicc  (lisliiictf  et  iiidrp 'iidautt',  sans 
ranioiicrà  roiiiprf  avec  Victoria  une  allilialiomitii  luicsl  si  chiM-c. 

Or  l(^  Sailli -Sii\nv  s'opposcôiialfiuiMit  cl  à  celle  cxisleuce  iiidé- 
lieiidanle  cl  à  ces  atliliatioiis. 

Donc,  ni  .M.uiilc  Mi)nlr,,il.  ni  rnniversilé  I/ival,  ni  THcole  de 
Médecine  ne  [luiivaii'iil  léyilinicuieiil  reiucllre  ces  po  iils  en 
ipieslioii. 

Ne  rayan!  pn  h'^ilinuiiieiil.  ils  ne  l'oiil  [las  l'ail. 

Olle  concliisiDii  esl    ri,L;i)ni'ens(>. 

Xdiis  le  iir()nvi)ii-<  en  second  lien  par  le  l'ail  nièine. 

ri'  Mui'  il"  MMnli'(''al.  Tiiniver  - 
siie  Laval  el  l'Lcule  d  '  M>'decine  dnil  èliv.  éviileininenl.  ci'lle 
ipii  .'il  ellel  Tnl  rei;lee. 


1,1  i|neslit)n  diinl   il  s'esl  aui  en 


Or,  la  (|nesli(in  ipii  l'iit  réglée  entre  Mur  de  Montréal  et  rnni 
versité  Laval  (Tniie  pari,  el  ri']cole  de   Médecine  d(»  l'autre,  c'es 


raliilicalion  de  eeile  dernière  (oi.  si  Ton  veut,  sa  li'ansrorinaliou 
en  l-'aculté  de  rnni\ersité  Laval  à  Muniréal. 

('/est  ainpleinent  [ironvé. 

Donc,  il    s'agissait    d('    tonte   antre    chose    que    d'athudier    ou 
d'unir  rLc(de  à  Laval  on  à  son  titre  d"iini\  ersite  catlioli(iiie. 

Du  n>sl(\  le  Docteur  lui  -  inèine  Tavoiie  assez  iinand  il  se  [ilainl 
di'  ce  (pTou  veut  enlever  à  l'Kcide  sou  iioin.  son  autonouiie.  etc. 

N'insistons  pas  sur  ce  iioinl.  pnisipie  l'orateur  a  la  lionne  l'oi 
de  se  conti'edire  lui-niènie. 


(l'est  à  peine  s  il  dissininle  sdu  pnipre  éloniieineut.  ipiaiid  il 
>a[)ercoit  que  la  ipieslioii  auilée  devient  ainsi  tout  à  coup,  sous 
>a  pluiiu»,  une  siinpl(>  aililiatioii  de  l'Lcole  au  litre  de  La\al. 

(  )u  dirait  mènie  qu'il  s'en  indij^ne  : 

Mais,  vous  n'ignorez  jias.  Messieurs,  et  itersomie  ne  peut 
l'iLiiKuer.  (pie  nous  tous,  professeurs  de  IKi-ole  lie  .Medeeiue  el  il(> 
(!liirui\i:ie  de  Montréal,  souunes  catlntliques.  (pie  nous  avons 
loujouis    soumis  et  (pie  luuis  Mininettuns  eiicoiv.  et    ipie   ikuis 


J.»  - 


■>    lits      (M) 


)iis    ;i\oiis 
i|iif   lions 


somncttrdiis  tmiJDiirs  nolr(>  PiisoitziicuMMil  ;iii\  rrulcs  ti-jirrcs  p.'ir 
!;i  s;iiiU('  K^lisc  cit lioliiiiic  roiiLiiiii'.  doni  ronliiiairc  à  Moiit'cal 
rsl  pour  lions  le  uuhIi'  dans  ces  rircdiislainw.'s. 


Notn>  Kcoli^  (.'st 


(loue  rccllrnifiil  la   scnli'  en   crllc    |ii'oviiii'(> 


dont    Ions  les  hkmiiIu'cs  soient  catholiques.     I),'    pins,  i 


los   eli've 


l'r(''(|nentenl  -  ils  pas  iine  ne)s   étalilissenienis   leliuiiMix  ?     i| 


een\    de    toih 


sont    doue  mieux  places  sons  ce  rapport   ipie 

antres  c(M'ps  enseignants.     I^a  seule  idiose  donc  ([ni  [uiisse  jHD'ai 

//•c  donner  nii  i'iiKii;\i'i':  ]i()nr  raccoiiii»lisseiiienl  de  ce  l'ail  est  qni 


\'l-:rnlr    rsl    dl/il 


irr    (I    inif  iiiiin 


rsilr  jirdli'sldiilf.  mais  ihait    jaiiiai> 


1er  \-    i'ecev(jii'  son 


ancnn    elev(.'  a  ai»pi'oclie,  pas  même  [lonr  al 
diiilùme. 

«Ca'IIo  belle  insiitntion,  rnniversilé  dn  collège  \'icloria.  à 
•Cobonrji',  dans  la  province  d'Ontario,  nous  a  tendu  la  main. 
(Ml  poussant,  la  didicatesse  jusipTà  ce  point  jioiir  respecter 
les  stisci'iililiililrs  reliiiienses.  lOlle  nous  octroie  tontes  ses  la- 
veurs, toutes  les  diLinités  universitaires,  sans  s'immiscer  en 
rien  dans  nos  atlaires,  nous  en  aliandoniiaiit  complét'nieiit  le 
■contrôle,  llonneur  donc  à  cette  noble  institution,  ([iii,  laissant 
chacun  libre  dans  le  domaine  de  sa  conscience,  donne  senlenienl 
a  chacune  de  ses  l'acultés  losoiii  de  répandro  les  sciences,  se  cou  - 
tentant    pour  (die  d(>  les  prot(\L:(M'.  de  les  honor(M' !     L'Kcole.  je  le 


ivpcle.  est    ( 


loue  V('ritableineiil  une  l'acnlte  de  nu'MleciiK»  catholi - 


lue.  calboliiiue  par  son  eiisei,L:neiiieiil.  calholi(|ue  jiar  tous  ses 
|irofesseurs.  callioli(|ne  par  les  (■'tablissements  ([ui  lui  servent: 
à  l'oi'iner  ses  eb'ves  [»nisi[iie  tous  se  trouvent  ('dre  des  coinmii  - 
uaulc's  rtdijj'ieuses,  catlioli(|ne  eiilin,  |inis(pi"(dle  es!  lo'uvro 
.iinp(''rissable  dn  viMierable  (■'V(''(pie  Hoiir.uct  !  M.ur  l-'abiv  lui  - 
m(''ine  a  bien  voulu  r(dever  encore  le  caracl('re  de  l'Kcole  par  les 
«do.i^cs  dont  il  a  dai,mi(>  riioiiorer  dans  sou  mandement  du  'J'i 
(lecemlire  dernier. 


(Hio.  Miisd,  Iciulis 


C'/est  bien  le  uioius  iin'i      puisse  demander,  ([uand  on  a  eiileiubi 
jusiiu'au  liout  cette  ode  .  ompo.s(''e  jiar  le  savant  profosseur  à  la. 
lie  de   l'Kcole  de  M(''decine  et  de  rnnivei-sit(!'  du 


loire   couimu 


coll(''<i-e  Victoria,  avec  l'iulentiou  ('-vidiMile  de  jeter  dans  l'omln'e 
l'I'niversilf''  (lui  l'ait  l'or.uueil  de  notre  province,  ot  do  lui  iinpuftn- 
lous  los  déi'jiuls  contraires  aux  (lualiti's  (lu'il  (>.xalte  dans  la  pro- 
mièro. 

l'aul  -  il  s'en  foriiialisor  ? 

Non. 

Tout  1(>  monde  sait  à  (juci  s'en  tenir  sur  1<>  compte  do  Tuniver- 
.site  dn  colléj,'e  Victoria,  ((Coliour};,  dans  la  province  d'Ontario,» 
el  roriilour  lui  -  uK^-me  —  moins  coujiable  (jn'on  ne  pense,  —  a  cru 


I 
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sniis  (louto  que  rUniversité  do  notro  prnvinco  a  ou  d'assoz  grands 
ôlogos,  sous  le  double  rapport  maléri»'l  et  moral,  de  la  part  du 
Saint -Siège,  et  de  trop  grandes  faveurs  pour  mériter  les  sieinies. 

Au  reste,  nous  avons  d'autres  points  à  régler. 

L'Ecole  de  Médecine  est  cat,holi(|ue  :  son  orateur  1(^  répète  un" 
douzaine  d(>  fois  :  il  fait  loults  les  protestations  possibles  de 
soumission  à  l'Eglise  et  à  l'ordinaire. 

(»)uo  devrait  -il  conclure  de  C(n  belles  prémisses  ? 

(îeci  : 

Donc,  d'un  côté,  nous  rompons,  avec  l'université  du  coUége 
Victoria,  une  atbliatiou  i|iit>  le  Saint  -  Sicge  veut  empécli(>r  ;  no  > 
renonçons,  d'nn  anirc  cùlé.à  nous  aflilier  à  Laval,  atfiliatio'i  q\w 
Rome  juge  é\idemment  impossible  ;  et.  de  plus,  pmir  ik^  mettre 
aucun  obstacle,  même  iudiivct,  à  l'exécution  des  volontés  du 
Saint-Siège,  qui  vent  dans  notre  villi^  une  succursale  de  Laval, 
et  même  pour  les  seconder  autant  ((u'il  est  en  nous,  nous  con  - 
sentons,  comme  c'est  déjà  convenu  du  reste,  à  redevenir  ce  que 
nous  avons  été  penda'M  >^e[»t  mois  et  sommes  encore  de  droil  :  la 
Faculté  de  méjccine  de  l  université  Laval  à  Montréal. 

Voilà  comme  il  aurait  dii  raisonner  ;  mais  il  a  fait,  paraît  -  il, 
assez  de  protestations  de  catbolicismt»  et  de  soumission  pour  se 
soustraire  à  la  riguinn-  d'une  conclusion  si  catlioli(iue. 

Bien  plus,  ces  protestations  mèmt>s,  il  s'en  fait  une  arme,  non  - 
seulement  pour  se  défendre,  mais  (nicore  pour  atta([uer. 

L'ainiiation  de  l'Ecole  à  une  université  i)rotestante  n'est  plus,  à 
ses  y(>n.\.  un  inconvénient,  un  désordic,  que  le  tribunal  suprême 
a  raison  de  vonloii'  cnqiêrlu'r.  c'est  un  siniph»  n  prétexte.). 

Ne  qualifions  pas  ciMIe  h.u'diesse  :  il  suffit  de  savoir  (]ue  c'est 
le  Saint  -Siège  qui  a  jugé  e!  TEcdlc  (|ui  censure. 

Pour  monlivr  qu'il  n'a  pas  iorl,  l'orateur  en  ap[)elle  à  ce  qu'il 
croit  des  [treuves.  s.ivoir  :  ipraueun  élève  n'a[»procb(>  de  \'ic- 
toria,  pas  même  jinur  y  recevoir  ses  diiilAnies  ;  (|ne  cette  ■(  belle 
institution  a  tendu  la  niainn  aux  pi'ofesseurs  de  Montréal,  en 
]ionssant  la  délicatesse  h  ius(|u'a  ce  point  »  ](oui'  i'(>speclcr  les  ,s*/,s'- 
rrjttihiUlh  reliiiienses  :  (|u'elle  leiu'  octroie  toutes  ses  faveurs, 
toutes  les  (IJLinités  luiiversilaii'es.  sans  s'inuniscei'  en  l'ien  dans 
leurs  allaires.  leur  (^n  abandonn;nil  conqdétement  le  contrôle. 

Peine  inutile  :  ces  raisonnemenis  ne  prévaudront  jamais  contre 
un  jugement  i)orlé  spécialement  pour  l'école.  Si  le  Docteur  avait 


■  ).) 


IIS  rontro 
cur  avait 


raison.  Romo  aurait  tort  :  car.  —  pas  de  niili,Mi.  — on  R 


jii^^e  sans  connaissanci.'  «le  cansc,  on  c 
tous  les  rcnsciunenionts. 


onic  ain-aii 
le  se  serait  lroiu|i(''('  nial<:ré 


Il  est  l)i(Mi  l'aeile.  du  reste,  sans  entre 


prend 


re  une  jnslifii'aliou 


dont  le  Saint- Sié,i,M'  n'a  jias  l)esoin,de  pronver  ([ne  son  jnuei'i.Mn 
est  conforme  an  droit  et  ([m;  la.  [»osition  de  THi-ole  de  Méd.'.iiu; 
n'est  pas  dans  Tordre. 

L'K;j;lise,  on  le  sait,  est  en  ]»ossession  d'éri.ucr  et  de  proir-er 
les  nnivfM'sités.  de  leur  doinier  des  lois,  et  nirnic  dVn  cuiilirnicr 
l'institution  civile.  Autrefois  ces  j-randes  insliintions  élaienl,  m 
vertu  de  la  huile  finntnisn  de  Sixte -Quint,  sous  le  iiruliM-leral  de 


la  GonuréLialion  cardinalic»  des  Ktnd 


es.     Si  cette  coiiyréualinn. 


réor,L:anisée  par  Léon  XII,  a  senildé  [lerdre  la  jni'idiction  uni- 
verselle ({u'elle  possédait  [triniilivement,  le  Saiid -Sieire,  lui.  no 
peut  point  la  perdre,  et  il  ne  fait  que  suivie  anjourdlini  sa  jioli- 
'ique  traditioiuudle  en  nommant  Ini- même,  sur  la  [u'oposilioii 
Je  la  Conj:ré<;ation  des  Etudes,  le  chancelier  des  nonvidles  uni- 
versités catlioli(iiies  —  lequel  représente  auprès  d'tdles  l'antorilé 
apostoli(]ue,  —  et  en  conlirinant  jtar  décrc  t  le  (dioix  des  recteurs. 

Or,  si  telle  est  la  condition  d'une  université  calludique.  telh? 
doit  être  a  forliori  «'elle  d'une  faculté,  (lar  qui  préside  au 
tout,  doit  présider  aux  ]iarties.  l'iK»  faculté  ne  sani'ait  avoi'* 
plus  de  titre  pour  se  soustraire  au  di'oil  conunnu  ([iic  luiiiversité 
même.  S'il  était  loisihle  à  une  lacuile  d'exister  cl  de  fonction- 
ner en  vertu  d'une  afïilialion  à  une  insliluliou  ctran.Lière  qui  l'e- 
reeonnait  jias  l'Kiilise.  ponnpioi  pas  uiic  dcn.xiéine.  une  IroisièTiie; 
um;  quatrit'ine?  ponr(iuoi  pas  runivi-i-iu''  tout  entière? 

DoiK,'.  l'Kcole  de  Mé('i'ciiie  est  conli'c  l'ordre  et  n'a  pu  snh- 
sister,  même  avant  le  jugeinenl  du  1"  l'evriei-  1870.  iiuc  [lar 
simple  tolérance. 

•    liiltre  à  st>s  nK'mhrcs  inainlcnaul  de  s'écrier  (|ue  celli'   i  helle 
institution,  l'université  du  collège   N'ictoria,  à  (lithonri:.  dans  la 


l'j'oviiu  ('  d'Ontario 


détail 


s  lit' 


o,L;i'aiiln(|ues  assez  nécessaire 


—  leur  'i  tendu  la  main,  'i  en  poussant  la  délii-atesse  Jus(|ii'à  ce 
jiniiit  /(iiir  resyiecter  les  susceptihilités  relii-ienses,  »  (in'ellt^ 
leur  octroie  toutes  les  faveurs,  toutes  les  dij,Miiles  uriver- 
sitaii'es  sans  s'immiscer  en  rien  dans  leurs  allaires.  leur  en 
ahaudounanl  conqdétement  le  contrôle;  lihiv  à  eux  de  crier  : 
<i  Honneur  donc  à  cette'  nohle  institution,  qui,  laissant  chacun.^ 
libre   dans   le  domaine   de   sa   consci'  nce,  donne   seulement   ù 


,)U 


Liiariuic   ih' 


anulc 


<i)\\\  (11'  i'(''i)aiiur«'  l''> 


^(•il'lH'l'S,  s<!    foii 
11( 


U-ulaut  (Ir  l.'s  pn.t.'.-.'r.  (h'  les  lioiioivr '. .,  ;  lil.iv  aussi  a  ollo  <l  rn 

11' iL'iiili' fas([ii'('llt'  r.iit  (It'sa  i')'s[M)U- 


I  ni'Dii.vc  assez 


agUMiu^i  :  cela  [ 

sabilUé,  mais  ne  cliaiiiif  rien 

et   ne   iirouvc   rien  cou 


1,1  (oudilion  aiioriualc  de  l'Hi-olc 
ln>  la    iiolilitiiK"   de   i"K,ylise,   .lui    ci'oil. 


elle.  (|ut^   les  coiivielions  n 


liul'uses  ne  soni  [las  de  pni-es   «  sn< 


(.•eiililiililés).   el   que   renM'i.^n.Mueid  n'esl,  pas  une  eiiuse   ({n'ell. 


puiss(>  né.Lili.ner.  snus  ]irele.\le  i 
domaine  de  la  conscience» . 

On   ose    enliii  opposer  aux  vi 
Bourcel  el  celui  di'  Mgr  Viibiv. 


le  laisser  cltacun  '(libre  dans  le 


)lonlé>  de  Rome  le  nom  de  Mgr 


Si   on   n"a  jias   ( 


rn  lileshU-  on  cela  los  plus  strictes  couve - 
iiauces,  c"(>st  à  demi  mal.  Mais  tout  n'esl  pas  crinvoiiner  des 
iioms,(in(d([ue  respectables  ([u'ils  soient. 

Q{U)  rKcole  (  ite  donc  nu  mol  tini  autorise  ses  raisonnements 
ou  juslilit>  son  attitude  actuelle. quand  elle  en  a  entendu  Uint  qui 
les  condamueul. 

Le  documtMil  nu''m(>  auiinel  elle  en  rélV're  esl  contre  (die. 

Lisons -le. 

Dans  sa  lettre  du  00  déceinbre,  Mgr  de  MunUral  s'exprimait 
ainsi  : 

'(  Nos  'l'n'S-Cliers  Frères. 

'(C'est  av(>c  une  grande  joie  ([ut^  Nous  ;>oi-tous  aujouidlini  à 
votre  connaissance  une  uouvtdle  (pii  ne  iuau(iuera  pas.  sans 
dont(\  de  r(''jouir  "■  os  ('(eurs.  si  bien  dispos('s  el  toujours  gi'uié - 
reusemeni  pr(''ls  à  bien  accueillir  les  mes\ires  (jue  vos  su[»érieui'S 
jugeid  à  propos  d'adopter  [lour  votre  jilns  grand  bien. 

'(Oite  nouvellt>.  N.'r. -C.  F,,  est  l'alliance  et  l'.inion  d(''liniti- 
vemeul  ('lablies  entre  TLinversilé  Laval  el  M(»nlri''al.  (lellt» 
mesure.  i)i':(;ui':ri':K  par  la  Sacrée  Congrégation  de  la  l'ropagande, 
le  l'i  l'évi'ier  lîSTC».  el  (pu  n'avait  pu  juxin'ici  recevoir  son  a[)pli - 
cation  [lonr  [dusieurs  raisons  de  la  plus  lia\ile  gravit(\  esl  «Miliu 
aujourd'liui  adoptétv,  el  il  Nous  semble  évidenl,  N.  T. -C.  \'\.  i|ufi 
Nous  ayons  à  remercier  la  divine  l*ro\  ideuce,  (pu.  en  aplanis- 
sant Itieu  des  obstacles  el  des  dillicidles,  Nous  a  permis  (le  ren- 
contrer LES  viKs  d\i  Saint-Siège.  Nous  avons  aussi  tout  licni  d(; 
croire  ((ne,  toid  en  accomplissant  nu  actk  u'oiu'mssanck  envers 
Nolrt>  iM'imiier  Sn[»(''riiMir,  le  Souverain  Poulife,  dont  la  Sacrée 
Congrégation  de  la  iM'opagande  Nous  a  transmis  i.i:s  intk.ntions. 
Nous  aui'ons  contribué,  en  réalisant  celte  mesure,  à  l'aire  le  bien 
(pi'il  y  avait  à  accomi»lir  el  l'ail  juslici;  aux  nécessités  pressantes, 
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,[i;i  S(>  t'uisaifiil  sentir  deiiiiis  liiii,ul('in|is  (l;iiis  Notre  Ville  l-ipis- 
eopiile  sous  le  raiiport  de  réduealinii  de  la  jeMMiesse  s(!  destinant 
surtout  aux  pi'ot'essious  libérales.  Nous  ]iensoiis  aussi  renrontrcr 
[lar  là  les  vues  de  Nuti-e  lUustn'  et  Nrneré  Prédrccssi'Ui'.  dont 
vous  coiuiaissez  les  liéroiqucs  ellorts  et  les  ('(instants  lra\an\ 
]i(nir  ]irocurer  à  Montieal  l'honneur  (rinstitulions  tontes  catlio- 
li(|ues  e!  courornies  au  (l(''sir  du  Saint  ■  Siei^c. 

'(  Déjà,  pour  répoiidn;  à  rAi'iM:i,  ur  Saim' -Suôdi;,  et  a  noskx- 
noi'.rA'ruiNs,  on  s"euipress(>  d^'-ialdir  l'alliance  deuiand('e  entre 
lios  Maisons  d'I^hu  alion  et  l'I  niversilé  Laval.» 

Après  avoir  nieiilionué  les  l''aeult('s  de  théologie  et  de  droit. 
Sa  (Iraudeur  auuoue(,'  (]iie  l'Kcole  do  Médecine  devient,  an 
mèni(>  titre,  l-'acnlté  de  Laval  : 

'(  L'pA'ole  de  Médecine  de  Montréal.  (|ni  a  bien  niéi'ité  du  Dio- 
cèse et  de  la  Province  tout,  entière,  à  cause  du  dévoueuieut  de 
ses  IMvifesstMiss,  continuera  r(eu\re  par  laiiu(dl(^  elle  a  c()ntribue 
jus([u'iei  à  fi;. mer  tant  de  médecins  ([ui  ont  l'ait  honneni'à  leui' 
prol'ession.  Ses  l'i'ol'esseurs  i:\riii:Nr  dans  cior'ri-:  noivki.i.k  oiuia  - 
MSATU).N'  *  ;  ils  auront,  [lour  les  secoudei'.  d'antre^  hommes  distin  - 
liiiés,  et  Nous  u'avons  aucun  douti'  (jne  l'on  contiiuiera.  avec 
plus  de  Z(de  et  plus  (h' succès  encore  (jue  par  le  passé,  à  hti'Uier 
les    jeunes    yens   à   cette    imi^ioi'tante    branche    ({('■>   [jrol'essions 


lie  l'aies.  » 


Kt   pour  (]ue  l'on  ne  puisse  si'  inéprendre  siir  le  car 


ictère  (le 


l'entrée  {h'<.  professeurs  de  l'Lcole  dans  la  nouvelle  organisât i 
Mouseijiueur  ajoute  : 
'(  Ku    conséi|neuce 


on. 


't  (le   l'avis  (1(>   nos  \'énérables   I'''r('res  1( 


('hanoines  de   Noti-e  (lathedrale.    Nous  avitus   r('',L;l('.    statué  et 
ordonné,  ri'^^lons,  statuons,  et  ordoniKtns  ce  (lui  suit  : 
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.aval   aui'a   (tesorinais  a 

C.  )) 


Lu  D'' d'Orsomieiis  commeiKjad,  lro[)  bien,  comme  on  la  vu, 
pour  lie  pas  finir  de  même. 

Il  se  fait  doue  poser  la  ([nestion  suivant(3  : 

((Vous  m(>  demanderez,  alors,  mais  ([uelle  [leut  (loue  et n^  la 
cause  (jui  empêche  uitr  fusion  (pii  semlilerait  devoir  ètrt.'  si  facile. 
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Il  en  t'IIet  iVin 


r.it'iillé  rat  11 


Puisqu'il  s'upit  tout  simplt'iiKMil  en  ciiet  il  imw  uiit'  laciuie  raiiio 
li((iR'  laï((iit'  à  imo  université  calholiquc  rili;i>'ri(S'\  n'est  -ce  pas  à 
celle  (lei-iiièi-e  ([u'il  apitai'lieiidi'ait  de  temli'e  la  main  à  ses 
[ivres  poui'  les  Lxarder  eulii'reiiienl  dans  1<'  si'iii  de  la  l'aniille?  Kl 
ne  devrait  -elle  pas  le  l'aire  avec  cette  ,:rràce  v[  avec  (  elle  nt'uié  - 
l'osité  inaynauiine  ([ni  mui!  loiijuurs  le  cachet  de  toutes  les 
actions  iiue  la  relii^ion  clirétieniie  iiis[iiri'  tous  les  jours  à  ses 
di.trues  luiuistres  ?  )>  ' 

Le  Ditclt'nr  s'abuse. 

Nul,  parmi  ses  auditeurs  ou  ses  lecleiirs.  ne  [louvait  doniauder 
cria.  On  sait  trop  bien  (pie  ff  n'est  pas  l;i  fiisiiui  i|ui  e>t  eu  (Ques- 
tion ;  (pie  cette  fnsioii.  loin  d'i^'lre  facile,  est,  au  contraire,  di' - 
(darée  i':vu)Kmmi:nt  imi'ossuu.i:  :  ([ue  la /")'.s/o/(.  dans  la  juMist^'e  du 
Docteur,  n'est,  apri's  tout,  (pie  la  ridicule  prelentiou  de  se  cou- 
vrir (11!  nom  de  Laval,  tout  en  restant  riiumlile  dépendance  de 
ruiii\('i'sil(''  du  colleLic  \'icloi'ia  :  (pi'il  ne  s'est  [las  a,L:i  et  ne  pouvait 
]ias  s'a.uir  d'unir  une  l'acuité  cdlliolifutr  litujiif^  à  une  université 
cuthuliijitc  irliijirusc  :  (pie  ces  expressions  niéua's  n'ont  pas  de 
sens. 

On  sait  bien  aussi  (pie  les /'/r/r,s  de  l'universué  Laval,  comme 
se  l'ont  a[t[)(der  les  messieurs  (b?  l'Kcole.  no  veuleul  jias  rentrer 
dans  le  sein  de  la  l'amille.  puis([u'ils  tieinieni,  même  dans  le  cas 
d'une  atlilialion  à  La\al.  à  rester  l'aciille  de  Innivorsité  du  '\)l  - 
lége  Victoria,  ù  enseigner  sous  son  nom.  à  distribuer  ses  [»ro  - 
près  (lipl(')ines. 

Kt  ce  (pii  éloiuK^  l(>s  brav(>s  gens  (pie  le  Docteur  met  en  scène 
à  sa  [»lace,  c'est  (pie  l'iuiiversite  Laval  no  tende  [tas  la  main  à  ses 
firirs  If  avec  cette  grâce  el  avec  cette  générosité  magiianime  ipii 
sont  tdiijdiirs  le  ca(diet  d"  Imtirs  les  aclioii>  que  la  rtdigiou  chré- 
tienne insiiire  taii^  les  )our>  a  ses  diiiiirs  minislres.  h 

N'oilà  une  iii.ii.ii're  indirecie  d'  dire  aux  vénérables  prêtres  ([ui 
dirigent  l'université  Laval  :  \on>  iiiMes  point  de  dignes  minis- 
tres de  la.  religion  chréliemie. 

Si  léelleineiii  le  Docteur  a  supposé  (piil  y  eût  dans  son  aiuli - 
loii'e  des  hommes  ca[)ables  d'une  pandlle  impertinence,  il  a 
poussé,  lui.  la  '•  grâce»,  el  la  h  générosité  magnanime),  bien  an- 
d(dà  de  ce  (pie  demande  la  religion  chrélieune,  eu  daignant 
ramas.ser  ce  (clinn  iiitlnllr  sinr  iriu. 

Après  c(da  le  Docteur  se  croit  obligé  de  protester  de  ses  bonnes 
dist.ositious  : 

«l'oiir   nous,   nous  le  ivpétons  (Micore,  nous  ne  voulons  pas 
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uiellre  (rentraves,  nous  resperfons  et  nous  voulons  aider  nièuK; 
/  l"acci)ui|tlissemeut  des  vues  du  Saint-  Sié^c.    L;t  diliiculté  et  la 


«eiile  vérilaiile,  coiisisti'  doue  dans  la  mai 


iier(^  ou   plulot,  si  vous 


voulez,  dans  les  moyens  à  prendre  pour  alleiudie  ce  but,  tout 
conciliant  les  intérêts  i'éci[)ro(piesl  • 


en 


Vraiment   b;  Docteur  nous  ailli'xe  el  il 


nous  deronraLierail    si 


nous  n'eu  étions  l'cndn  euliu  aux  deniiei's  extraits  d 


e  sou  dis- 


cours. 


(,Mie  voulez -vous  répondre  à  de  pareilles  pi'élentions  ? 
Kst-  ce  que  C(da  se  réfute? 

Donnez- leu!'  une  l'orme  et  voyez  s'il  est  possible  d'être  plus 
illo<:i(|ne  et  moins  français  : 

—  L(?  Saint-Sié^e  vut  empêclier  que  notre  afîilialion  à  l'uni  - 
vorsité  Victoria  ne  se  continue  ;  nous,  au  contraire,  nous  voulons 
la  conserver. 

Donc, 'I  nous  no  voulons  pas  meiii'e  d'eulraves.  nous  resiiec- 
tous  et  nous  voulons  aider  niênie  //  raccoin[)liss<'nient  des  vues 
du  Saint  -  Siège.» 

—  Le  Saint -Siéy-e  dé(dare  évidemment  impossible  l'afTiliation 
(le  notre  Ecole  à  Laval  ;  nous,  nous  la  v((nlous. 

Donc  <(  nous  ne  ne  voulons  jias  mettre  d'entraves,  nous  respec- 
tons et  nous  voulons  aider  même  à  l'acconifilissement  îles  vues 
du  Saint-Siège  » . 

—  Le  Saint- Siège  refuse  à  Montréal  une  université  distincte 
et  iudè[)endante;  mais   si    ime  union   cordiale,  —  avantageuse, 

-ne  |(eut  pas,  en 


bonorable  et  sauvegardant  tous  nos  droits, 
dépit  d(3  Home,  avoir  lieu,  es|iérons  (pie  la  divine  l'rovidencf^ 
mettra  b;  comble  à  ses  faveurs  en  nous  dolaiil  du  bieul'ail  d'une 
université  indépendante.  » 

Donc  'liions  ne  voulons  pas  mettre  d'eiitraves.'nons  respec- 
tons et  nous  voulons  aider  mêini'  //  raccouiplissement  des  vues 
du  Saint-Siège,  n 

—  Le  Saint-Siège  ne  veut  pas  (pie  notre  école  soit  afiiliée  à 
Laval,  parce  (pie  C(da  èipiivamlrait  à  une  niiiversilé  indépeu - 
dant(>  à  ^^jntr(■■al  ;  v[  nous,  nous  voulons  notre  indépendance. 
noti'(!  indépendance  itarfaite. 

Donc  «nous  ne  voulons  pas  mettre  d'entraves,  nous  r(>s[»ec - 
Ions  et  voulons  aider  même  à  raccom[»lisseinent  des  vues  du 
Saint-Siège.» 


1)1) 


—  !,!■  Sailli  -  Sit'-ut'iK'  \riil  |i;i-i  il'iiiiivcisili'  iiiili'iiriidaiili'  à 
Moiilrcal,  ri  y  a|t|i('lli'  ii.ic  siiiTiii'salc  ili'  Laval  ;  cli  liicii  !  ii()ii>, 
ji()ii>  (liions  (|ni'  Miiiitir.i!  iii'  iii'iil  rire  sacriii('>. 

hoiii'  I  iiDiis  lie  voiiluii-  |ias  iiH'lli'i'  il'ciilravi's,  nous  rcspcclon, 
''I  iKiiis  voilions  aidi'i'  iiH''mi'  c  rarro!ii[)lissi'iiii'iil  tics  vues  du 
Sailli  •  Sii'^'c.  I. 

Les  doi'lciu's  (le  riv'ol."  oiil  Iroiivc  adiiiiralilcs  fos  iviisoiiiii' - 
iiii'iits  lie  liMir  si'cn'Maiiv  ! 

ils  ne  viMili'iil  jias  iiiriiii'  voir  la  (|m'stioii. 

l'ourcux,  Il  la  diliiciillt'  cl  la  seule  vcrilablc  consiste  dans  la 
manière,  ou  [ilutôl,  si  vous  voulez,  dans  les  moyens  à  prendre 
jioiiralleiiidre  ce  l»ul.  (oui  eu  ronciliaiil  les  iiitérèls  jvcipro(|iies. 

Oli  !  iioii.  il  n'eu  esl  pas  ainsi.  11  ne  s'auil  pas  du  loiil  île  la 
iiiiiiiirri'  ou  des  nioyeii,-.  à  prendre  [loiir  e.\(''ciiler  les  vues  du 
Saint  -Sie<4('. 

Les  vues  du  Saint  -Sié^o,  c'est  ijne  l'Hcoie  rompi^  son  afiilia  - 
ti(   I  à  N'ieioria.  et  la  iiKiiiirrr,  r'esl  île  la  rompre.  N'oilà  tout. 

iit>s  vues  du  Sailli -Sie^c.   cesl    (pie    Tlv'ole   ne  soii^c    pas   à 
s'alfilier  à  Laval.     Point  de  dilliciillés  >[iv  lu 
ne  veut  [ias  du  loiil  de  eett(>  alliliation. 


imiiiieir,  iiiiiS(|u'oii 


Les  vues  du  Saint  -Sii 


;e.  (•e>l    (|iril    n'y  ait  point    d'iiiiiversit 


indépendante  à  Montréal  :  [lar  rouM'ijie'iil.  auniiie  dillicullé,  non 

plus.  iri.  sur  la  iniiiiiiir. 

Les  vues  du  Saint  -  Siép',  e'esl    qu'il  y  ait  à  >fonti'éal    une  sue- 
rMirsalt»  de  Laval.     Or  rette  suci'iirsale  e,\i>le  déjà.      Donc  ]a 


)iiii  - 


niryr  est,  toute  trouvée 


11  y  a  Lien  eu  ijuchpifs  dilïicultés  sur  la  mmiinr  dont  TLcolc 
deviendrait  Faculté  de  Laval,  mais  <•(•>  dillicultes  nièines  riirenl 
aplanies,  piiisipie  rKc(de  lest  devenue  en  eilM,  Faculté  de  Laval, 
eu  vertu  des  deux  l'auieux  contrais. 


A  l»'vsenl  que  ri-lcole    ivi 


lie  ses   convenlioiis.  et  ne    veut    pllb 


enttMidre  parler  d'autre  idiose  (pie  de  rester  atliliée  à  Victoria 
tout  en  s'alliiiaiità  Laval,  il  n'y  a  plus  de  diniculté  sur  la  nw - 
nihr  d'exécuter  les  vues  du  Saint - 


volonté  chez  elle  de  les  conired 


Siège,  mais  tout  simplemonl 


n-e. 


jOS     V  1 
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Kllc  s(^  coniiilrtiM'a  avec  on  sans  llv-olo. 

Si  l'Hcolc  veut  être,  cninnio  elle  en  est  convcniii'.  l'acnllo  (1(> 
j,aval,  foi'l  liicn  ;  si  ollc  ne  le  VtMil  [las, tprcllc  iit'i'si'vi'rc  dans  son 
atlitndc  aclntdlc. 

Sans  doute,  on  sani'a  se  |(ass(M'  d'elle. 

Mais  rallilnde  (|n'elle  ose  [irendre  n'en  est  pas  ninuis  linstile 
à  tontes  les  vues  i\\\  Saint  Siéue.  L'Kcole  de  Mederjne  .itliliée  à 
l'université  dn  eolK'oe  \icloria.  on  indé|iendanle.  sei'.i  un  nm- 
ninnent  de  désidiéissanee.  vimh''  à  la  ruine. 

Il  n'y  a  de  salut  jioni'  ri'lcole  que  dans  r(diéissanr(>.  et  il  n"v  a 
(l'cdiéissanre  pour  tdle  ipien  l'onipanl  avec  l'université  \itioiia  et 
en  devenant  [''acuité  de  Laval. 

Cela  lui  l'épuuue  1 

Mais  qu'y  a  - 1  -  il  doue  de  si  i'i''|iu,unanl  puni'  di's  liuinines  de  la 
provinee  di-  (,)neli"c.  des  (lauadien-  -  i-'iancais.  et  des  ralliMliipies. 
à  cesser  d'être  l''aculle  d'une  uni\ersile  elraui:éi'e.  nni\(r>ile 
pnreincMil  civile  et  ]irnteslante.  —  .|ui  n'est  pas  niènii'  pr(i\iu- 
ciale,  mais  sinipleuieni  ilriinminnliiniii/.  —  pKiU'  devenir  e'^ale - 
uienl  l-'acullé  d'inie  nnivei'sile  canadienne,  catlioliiiue.  Meii 
posée,  scdideineiil  élaMie  et  [lai'  l'i'llal  et  |ii!'  l'I'lu lise,  ayant  Ions 
les  iiriviléj-cs  des  uni\ersités  du  lîoyaiuue  l'ni  et  <\i'^  anciennes 
universités  les  plus  célèbres  '.' 

Loin  d'y  [lerdrc,  l'Kcide  ne  l'ei'aii  qu'y  ,i;ai:nei'. 

Mais  il  y  a  des  ohslaides. 

A  (pioi? 

.\  se  coiifornicr  au  ju^cnienl  du  Saint  -SiéL;t>  ?  11  ne  peut  pas 
y  (Ml  avoir. 

A  devenir  l'\iculté  de  liHval* — Soit,  alors,  qu'elle  ne  le  d(> - 
vienne  jias;  mais  cela  ne  l'autorise  ni  à  maintenir  uni?  alliliation 
<|uo  Uonie  n'aiii)rouve  point,  ni  à  déclarer  une  indépendance  ipii 
ne  serait  jias  plus  dans  l'ordr:'  (pie  cette  allilialioii. 

(Qu'elle  cesse  d'exister,  pinté)!  (pie  d'existei' contre  !('  droit. 


N'oilà  tout. 


Xt 


Mais  voy(»us(lonc  ces  pi'(''textes  : 

li  .Vous  existons  (! 'piii^  trente-six  ans  :  simples  individu 
antres  ressources  (pie  c(dles  de  notre  ener.Liie  et  de  notre  tia\ail, 


sans 


—  ('.•?  — 

lions  .ivniis  lulli''  iiis(|ii"à  ce  jour  coiilrr  tons  Irs  obslaclt's  ;  nous 
avons  njf''ni(.'  rcnssi  à  ('h'vt'i'  rctlc  l'rolt'  an  lan^  df  l'arnlt)'  dt- 
nn'(lt'rin»>  de  l'nnivi'i'sit)'  dn  colh''^'  Victoria,  à  nicrilcr  Tlioii 
nt'iii'  de  siéger  Ions  connni'  ses  iii'ol'cssrni's,  dans  son  si'Mial.  à 
donnera  nos  l'irvcs  un  dipli'init'  (|ni   est  ivcn  en  l'iiii'opc  à  l'c^^al 
di«  cclni  dfs  anlivs  iniivi'i'silcs  de  l'c  conlincnl.     Nous  roni|tti(ni-. 
l'iiivri' dcinit'i' crnl  vinut  -  st'iil  rlrvcs!   Nons  pftsscdons  nnc  pio 
prit'lé  tiui  van!   pirs  de  vin^l -ipialif  niillc  dollars;   nos  Ic^joiis 
anniii'lli's  en   l'apiiortml  en  moyenne  di'  linit  à  dix  mille!     Sur 
nos  vieux  jours,  lors(|ne  nons  sonnues  sur  le  point  de  léguer  ee 
rirhr    hn-iliKjr  à  ceux  qui   veulent   coidinuer  noire  (iMivre;    je 
devrais  dire  à  ceux  de   nos  élèves  dont   nous  coimaissous  les  ta  - 
lents,  chez  (pii  lions  avons  constaté  1"  yoùl,  et,  l'amour  dn  travail, 
et  dont  leducation  dassiipie  et  médicale  est  itour  nous  uiio  ga - 
ranlie  ^\\\  succès  de  la  continuation  de  THcoltMle  Mi-decine,  o// 
nnu/rdi/  imiis  fdii'r  i-onsnitir  à  l'iiiiifiiilissriiinil  i/r  nnlrr  iiislil iitinn, 
fil  itrriiiiiliiiil  i/i(r  l'on  rhiiiujr  sou  noniy  qti'im  lui  rnlrrr  smi  uK/n 
jinuiii'  rt  iin'oii  en  jinsse  nirinr  la  /int/in'i'ii':  en  iiudiis  ftr<ui;/rrts.     ('■ 
sarri/icr  est  im- ilissiia  i/r  uns  fnrn-s  !  » 

«Nous  exiot-ju:.  depuis  ti'tMite-six  aus'n 

C'c'sl  bien  possible  ;  mais  en  l'euoncant  à  être  l'aculte  de  N'ic  . 
toria  pour  devenir  I''acuUé  de  Laval,  l'Hcole  ue  cesse  (jui.'  pour 
renailre,  pour  régulariser  et  ennoblir  sou  existence. 

(^uanl  à  l'énergii',  an  travail,  aux  luttes,  au  ran.L;  de  I-'acnlti' 
de  Médecine  de  l'université  du  collétre  Victoria,  à  rhoiiueur  de 
siéi;ei'  dans  son  sénat,  à  la  valeur  des  di[tlômes,  au  nombre  de> 
élèves  de  l'année  dernière,  cela  ne  donne  pas  le  dioit  de  résistei' 
au  Saint -Sié^M',  et  tout  cela  subsistera  encore  ou  U";  sera  trans- 
formé ([lie  [lour  le  mieux. 

Vient  l'obstacle  de  la  [>ropriété. 

C'est  ici  ([ue  le  Docteur  est  élo(|iieut:  —  l'ropriété  de  vin.ni 
mille  dollais!  lîevenii  do  huit  à  dix  mille?  Sur  leurs  vieux 
jours,  (inand  les  professeurs  de  l'Kcole  vont  léf,Mier  rr  rirlip  hr- 
riliii/r  à  leurs  successeurs,  à  leurs  élèves,  ou  voudrait  les  faire 
consentir  à  l'anéantissement  de  leur  iustilntioii  ! 

L'Kcole  nous  ra[ipelle.  bien  malgré  nous,  le  jeune  homme  de 
rKvanfj;ile. 

Lui  aussi  avait  de  urandes  propriétés;  seulement  rKcritnre  ne 
dit  pas(in"(dles  ne  tussent  [las  encore  payées,  et  (ju'il  ne  pouvait 
aciuiUcr  ((ne  dillicilemeul  les  intérêts  du  capital. 

Lui  aussi  avaitjles  revenus,  mais  l'Ecrituro  ne  dit  pas,  eu  le 
voyant  reculer,  (jue   ces  revenus  lui  éluieuL  assurés  s'il  eu - 
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—  Ou- 
trait  roiirax<Misi'mL'iit  dans  la  iiolile  voie  (juc  in  Mailir  daiyiiait 
ouvrir  devant  lui. 

Mil  est  il  ainsi  de  rKcole?  Son  terrain  est -il  [layê/  I/arp-nt 
empriiiilé  iioiir  iiàlir  esl-il  leiiibuiiisé  ? 

(,)iiaiil  au  i'i'\eiin  di's  euiirs,  il  restait  aux  pi'ofessenrs  de 
TKcole  eu  vertu  iiiriin'  do  la  eniivi'iiliMii  ipTils  ont  si;:iirr  avi'c  la 
<'oritoralioii  épiseopale.  dr  sorii'  ipe'  l.i  prupriéti-  fù!  rjli'  iMi' 
liayt'c,  les  niédeeins  ne  perdainil  ali-olnnienl   lim  ni  la  rcilanl. 

l']!  Ton  fait  soiiiirr  si  liaul  I"'  >acritici'  de  sa  proprirli-  ! 

Va  on  eu  [larle  sans  dire  mol  de  sfs  dt'tlfs.  des  drnils  illiiiiilrs 
que  Ton  retenait  sur  tous  les  rrvciiiis,  ni  de  la  [ii'rs[ii'c!iv('  de 
partajj'er  encore  avrc  Icsaiilivs  raciiltés.  si  jamais  elles  iMpi>or- 
laieilt  plus  (jiie  crlle  de   iiicdcciiic  1 

Va  c'est  la  j,'raiide  et  ,t:éiirrense  université  liaval.  c'est  leiii  évc- 
one  mème,i[ue  les  messieurs  de  l'Kccde  de  Médecine  reprcsciiinii 
ainsi  r(.'il  ouvert  sur  ces  miséraldes  mi/  rrim,  convoilaiil  (rtir 
propriété,  disimlant  aux  élus  île  l'avenir  rr  riche  hrrihiiir .' 

Ces  riches  de  la  terre,  ima.uiiicz  ([uOii  voudrait  les  l'aire  n  con- 
sentir à  ranéanlissemeiil  de  leur  institution  !» 

Mais  l'Ecole  n'est  [las  une  iiistiliitioii  :  c'est  la  l'aciillé  d'une 
institution,  nue  dépendance;  de[iiiis  iinand  nue  faculie  se  trouve  - 
t  -(die  anéantie  en  C(^ssanl  d'èlre  la  l'acnllé  dune  iustiintion  infé- 
rieure pour  diîveiiir  faculté  d'iiih'  iiiiiversiie  l^'aiicoiiii  plus 
grande  et  plus  noble  '/ 


CliauLicr  son  non 


i  1  s'écrie  le  Docleer. 


c'est  le  nom  de  l'université 


Mais  l'Kcole  n'eu  a  [>as,  de  nom 
du  collège  Victoria  ([ni  la  couvre. 

Son  aulonomie  ! 

Mais  (die  n'eu  a  pas,  d'anloiioniie  ;  elle  n'est  ([u'iine  partie 
d'un  tout,  nue  faculté  d'une  université  etraiig('re  ou  idiitijl  nu 
appendice  de  C(;  (lu'oii  ap[Mdle  à  Ontario  une  institnlioii  iioi  af  n 
jiivciiu-idl  clutnictrr.  une  in; 


tililliou  iimlrr  ilriiiDiiiniitiuiKil  roiilfiil. 


Elle  ne  sera  pas  moins  ai 


itonome  coiuuk;  faculté  de  Laval 


qu'(dle  l'esf  comme  faculté  de  Victoria,  sans  compter  ipi  elle 
rentrera  dans  l'ordre. 

((  Ce  sacrilice  est  an  -  dessus  de  nos  forces  !  » 

Alors  les  forces  des  messieurs  de  l'Ecole  resàemblenl  beaucoup 
à  de  la  faiblesse. 


—  (V,  — 

Kl  (ruù  viriil  (vt  ;ilV;iililissriiii'iil  sctii(l;iin  ?  On  l'.i  ImMi  f.iit.  co 
siK-ri'licr.h'  l"t  (Irri'iiiliiv  |S77.  l'I  i)ll  »'il  t'Iail  coiiltMit,  .'I  ou  \  ;i 
Iniii  i»Miil;iiil  si'iit  mois  .m  iiioiii'^. 

(;,,,, ,111, Mil    1,.  1), (Cl. Mil'    piMil    il  s'iui.'iuiiiiM'  iiii"mi   va    le    cniiiv 

tpiaïul  il  ajiKili'  : 

...le  (lirai  plus,  il  uc  nous  r^l  pas  ni-'ui' /('/■((//n  ili'  If  t'aiiv.  I;.'>  - 
(•(lie  ot  pour  uous  un  liU'li  »a''iv  :  elle  i'>l  ri  iloil  t'-liv.  piiur  tous 
1rs  uiiMli'i'iiis  ipii  y  SMiil  venus  pui-cr  li'uc  (•(liicalioii.  ccltt'  Mni'i 
1/.//' /•  ipii'  li.ii>  ilniM'iit  aiuii'i'.  lopci'lcr.  ■Irlfthliv  ci  IravailItT  à 
Inujnui's  t'aiiv  i:raiiilir  «M  ivinliv  d»'  plus  ru  plus  JlMiassaiili' ! 
(;'i->l  le  paliaiiiniiic  sciculiliipic  >i  i'' l'iiis  ainsi  urcxpiiiiiiT.  tl<' 
M'>rli'\i-«.  iliiiil  h 'S  pi  II'  ilisiir.uiii'-  il''  ciiaiiui'  •■l'iuM'atimi.  i  loi  m  Mil 
l!('ril''i'  à  Iciii'  liiiir.  pniii'  rdiiliuih'c  a  rciiiii'liir.  à  l.'  l'fiulii'  plus 
-lui'icii\  cl  plusjilili'.  1^ 

Malui'i'  l'i-  laii.uaL:''  liii'.  i.ulv  pliiqui'.  non- (listin^wmis.  pour  la 
pri'Uiii'i'f  l'ois,  un  sciilinii-iil  iloiil  nous  soiiuiio  Itii'ii  pivi  à   tiMiii- 

roinpti'.  Mais  c'c-l  111!  plll-  >i  UlilUi'lll.  ()|-  \r  M'Illilili'Ul  pa>M' 
apiv>  11'  (li'voir.  Sup|iosi'  iiièiiH'  (pToii  pui»r  (liniiM'i'  li-  iioiii 
il'  \liifi  )llli  r  à  mil'  silUplr  l'ailllh'.  r>l  cr  i[i|i'  les  plol'csSi'UlS  et 
|.'«;  rli'Vi's  ili'  ri-'.i'oli'  111'  pouiraii'iit  pas  ivcoiiuailri'  li'iir  Mihk 
M thr  sous  1rs  Irails  di'  l'aiMilIc  ili'  l-aval  loiil  aus>i  lui'ii  ipif 
sous  les  Irails  ili'  P'ariiltr  de  Nirloria  ?  Il  \-  aurait  alors  siii-  s  »ii 
t'i'oiit  uii''  oinliii'  ili'  luoiu-.  (li's  rayons  nouveaux,  une  aiiréoli' 
qu'ils  coiili'inpli'iaii'iil  avec  Uinlieiir.  s  ils  sont,  coiuiir'  nous 
aiiuius  à  le  croire,  sine  ivui'iil  cauailieii>.  el  c  itliolitiu.'s  avant 
loul. 

I,"  1)  icteur  a  une  auti'e  eatéirorie  d'olistaeles  réputés  insui'- 
inontaliles  :  c'est  la  liaison  iuliuie  (pii  existe,  ou  existei-ait.  entre 
l'i'icole  et  les  coiiuiiunaulés  reliiiieii-ies  île  Montréal. 

Il  iMUs  saura  ,i;ré  sans  doute  de  ne  pas  le  citer  sui'  ce 
point.  Le  le;'tenr.  qui  lient,  au  reste,  reconrii-  au  fameux  ilis- 
coiirs.  en  saura  liieii  a>se/  loni:  ipiaiid  il  apprendra  (|ue  l'IIôtel- 
hieii.  I  Hôpital  ("léiieral  iW<  So'iirs  (Irises.ei  la  Maternité,  ne  l'or- 
lUi'lil  plus  ipi  un  seul  él.ililisseuieill  a\ec  rKcole  de  Médecine  ; 
ipiaud  il  apiiieiulra  que  loiites  ces  couunnnautés  ont  .pris  TKeole 
siiiis  leiu-  proteiiion  el  ne  \eulenl  pas  ipi'elle  se  soumette  aux 
\olontés  du  SainlSiéL:e  ou  se  rende  aux  désirs  de  l'évéque  ; 
quand  il  appi'einlia  que  ce  m-  mhiI  pa>  les  luedeciiis  de  l'Mcole 
qui  ont  mis  toiil  m  teii\  re  pour  prendre  ces  elahlissemeuts  dans 
leurs  lilels.  mais  que  ce  sont  les  So'iir>  qui  lieiiiieiit  avant  tout 
à     l'I'lcole    de     Médecine  :    quaild     il     appieiiilia    que     les     liOUIies 


liioll  l'ail,  co 
il,  l'I  (III  y  a 

a   I(>   croiro 


iaii'i'.  I,  >■  - 
'.  |Hiiir   Ions 

('('lit'  Muni 
liavailli'i'  à 

llori»aiit('  ! 
\|iiimi'r.  tlt' 
on.  iloivi'iil 
l't'iiili'i'  \A\i< 

)iis.  ]ii)iir  la 

UVl    ;'|    Il  Ml  il' 

imMil  |.assc 
MT  II'  nom 
ilrssi'iii's  fl 
li'lli'  .{hii'i 
i  l'iiMi  (|llt> 
oi's  sur  s  )ii 
ne  aim'-oli' 
muu'  lions 
Iii('s   a\a!il 

ih''s  iiisnr- 
orait.  en! IV 


t'r    stii'    f'i^ 
iiii'iix   ilis- 

lll'   l'IIÔtl'l  - 

il(''.  lit'  l'or- 
Mi'ili'ciii-'  : 
il'is  l'KroIi' 
inii'llt'  an\ 
■  IV-vrijHt'  ; 
(il'  i'I'lroli' 
iKMils  dans 
.'ivani   loni 

"•s      IlOllIliX 


—  65  — 

S'eurs  sont  convaincnos  qno  leur  OMivro  serait  moins  utile  an 
public  si  l'Ecole  était  Facnllé  de  Laval  an  litni  dV'tnî  Facullô  de 
Victoria  ;  quand  il  apitrondivi  (jnc  l'Iv-olo  peut  parler  (ït  disiioser 
des  dispensaires  tout  connue  s'ils  n'élaient  pas  l'œuvre  des  Mes- 
sieurs de  Saint-Snljiicc  *  ;  (piand  il  apiuvndra  tMifiii  ([n'il  se  l'ait 
an  disinMisairc;  de  la  rue  Sainte-CaLluM  11113  uni!  clinit[ue  sur  la 
maladie  des  yeu.x  ! 

Puisifu'il  était  en  frais  "irattaclKM-'on  iilnt(')t  iriinir»  TEcolc»  d»; 
Médecino  an.\  cominniiaulés  rcliLiiciiscs  de  Montréal  et  d'arriver, 
de  ce  côté,  a  une  de  ces  ajJiUdlinnx.  de  ces  !//)/o/is,  de  ces  fusions 
(]u'il  aime  tant,  le  Docteur  a  fait  aussi  lùcii  de  luiit  dire. 

Vous  .saurez  donc,  cher  leclenr,  ([iie  'i  le  i'es[iectaljle  et  vénéré 
[(résident  de  THcole  est  i)nitr  ainsi  tlirr  un  des  l'oiidateurs  de  la 
Maternité  '*.»  . 

Comme  fondalenr  pniir  (liiisi  ilin\  li'  |ii'i''sident  avait  bien  le 
droit  di'  pdsser  tout  boniieniciit  (rllr  inaiMUi  à  l'Kcule. 

\u  reste,  les  professeurs  de  l'ilcole  se  son!  montrés  bons  prin- 
ces envers  rinslitntioii  ([ii'oii  U'wv  inissuil  :  ils  l'ont  aidét;  inihne 


'  lii-s  (lis|ii'iisaii'i's  oui  poiirtinit  r\i-  foiic|i's  p.ir  M.  ruliiii'  ViliiMunivi',  iln 
Hi'ini  liai  l'I'.  Ils  claii'iil  smis  la  ilin'clioii  d'iiii  (Icinx'il  romiiosi'  de  ri*\t''>|Ui', 
ilu  s;i|ii''rioui'  du  Sfiiiiuairo  l'I  du  |i|vsi(|t«iit  di;  IKcidc. 

I,'aimi'i'  di'iiiion',  li's  mi'di'ciiis  dii  ilvol'',  après  avoir  coiii'hi  nvoc  la  IVo  - 
vidi'iii'i!  ci'ilaiiis  ari'aii(.'riui'iils  lialiili-s,  ont  vuulii  l'air''  d'-  iiM""iif!  avi'i-  les 
Sii'ui's  Grisos.  Mais  il>  comiilaiciil  >aii- une  iiii.i-\i'iilhai  inDi.'rtfiiu  :  dii  a 
dit  aux  sirurs  d(!  se  li'iiir  sur  leur  ^'ardi-  l'I  de  sahsleiiir. 

Les  disiM'-isaires  nul  eh'  seiil.'uus  par  le  Seiiiinain',  i|ui  a  eonsaeré  à  eeite 
h(!mie  oiuvro  $l,tt3:i.(KI  de  IS7:i  à  iHT'i.  .51;>sl.(i(»  de  IKT'i  à  IK7:i,SI.!ân.(l(J  de 
1«7J  à  l«70,  $«00.(10  de  IHTO  à  1877,  !?t'.00.0(),  à  eempl.',  do  1S77  à  I87s. 

Nous  ne  iiieiilioiinoiis  pas  [>'¥■  soiuuies  rimrni--  par  le  cliar, laide  M.  Ville'- 
rieuve  lui  -  ni("'uie. 

••    (l'est -t\- dire  ipillful  lill  des  p|viuier-ni''de.>insde  la  Maleniilé  ;  eouilll" 

hd,  il  a  rendu  servies  à  la  Maiseti  et  la  .Maison  lui  a  rendu  service:  lii,  ut 
(UX,  f\iri(i  ul  fitrids,  fari,)  ul  ilcx.  Kl  la  Maison  eni|>riiiila  de  lui  iiiirliiiirs  dol- 
lars,  mie  ou  deux  lois,  niiiyennaiil  inleièl,  à  Ir-'s-cuurlo  éolieaiiee,  eelirainii 
ipi'elli)  n'a  pas  (li'|»assi'o  :(•(/////■(/< /"v  (//j(/(/.vi/.v. 

-i,  en  pari'd  ea-i,  l'expression   hirufnilnir  ixiiir  nliisi  dire 


l 


e  lecteur  vei'ra 


ne  ^u^alt  pas  assez  ^,'eiier'  ust; 


— fifi  — 

jip(Miiii;iiivin('iit  *  ;  ils  lui  ont  fjirililr  son  (i-iiviv  "  rn  ;i;;r;in(lissanf, 
sou  hx-al '*  cl /7î  faisant  face  aux  ([uolfiuos  <lo[)rnsL's '**  en  sus 
iRH'ossaii'cs  ii((\ii'  l'aihnission  di-  leurs  ('loves.» 

Kt  voilà  iioui'quoi  THeoIe.  ijui  ne  l'ait  plus  qu'un  avec  les 
iMablissenuMils  reli-ieu.x  de  Montréal, se  trouve  eni[(èchée  d'ohéir 
à  Home  ! 

Quand  rKi'ole  siunail  les  deux  conviMilions  du  lô  décenilire, 
<dl(>  nt>  son^eau  pas  à  cet  enipèchenienl  diiàniant  !  Anjoui'd'hui, 
Ci)  n'est  pas  l'Kcole  qui  tâche  de  cii'couvenir  les  cunuiiunaules, 
ce  sont  los  conHinuianlés  (|ui  retiennent  rKcolo  ! 

C'est  rilnlel-  Dieu,  la  Providence,  et  la  Maternité  qui  ni;  veu  - 
leni  pas  que  ri^cole  se  soumette  aux  volontés  do  Home  et  au 
désir  de  lévèque  1 


Xll 

Voici  le  dei'uier  ellurt  du  Docleni'  : 

«' Noir»' éc(jle  ainsi  constituée,  notre  école  avec  un  champ  si 
vaste,  nolr(>  école  si  pati'onisée,  marchant,  connue  faculté  de  me  - 
decine  lie  Tuniversite  du  ccdléue  \  ictoria,  sui'  un  pied  d'é^'aliti' 
avec  ses  autres  sieurs  do  la  province,  (jue  pouvait- elle  désirer  de 
plus!  Absolunieiit  rien,  si  ce  n'est  le  renqtlacenien!  judicieux  de 
ses  prol'esseni's  //  iinsttre  (1rs  l'idrs  à  renqilii'l  Elle  n  ilonc  faii 
preuve  (le  lion  vouloir  dans  ses  pour/xirlcrs  d'union  (tvec  LdVdl^  fiiais 
aussi  elle  a  del'i'udn  et  maintenu  eiier,i;iqneuient  sa  position. 

((  //  faut  ei)  clji  I  (ju'illc  conserve  son  nom.  smi  nulononiie.  son  iiidi'  ■ 
prnddin'c  jiurfoile  cl  son  ii/jilinlion  nvic  l' univcrsih'  \  iclorin.  cuintU'' 
l.dvul  d  Id  sii  nnc  ni  r  le  collrijc  Hoi/id  des  Chirurgiens  de  Londres. 
Jl  fdul  (jur  nos  ('levi  s  puisseid  ddns  le  cas  iiii'ine  de  celle  vnimi 
prendre  hiir  diphunc  i'i  Viclorin.  VA  l'Mcole  veut  maintenir  tous 
<'es  droits  qu'i'lle  a  acquis  au  jirix  di'  tant  île  sacrilices  et  de  tra- 
vail, et  elle  ne  pe\it  pas  au  moment  où  elle  est  le  plus  prospèri' 
vouloir  se  suicider.     D'aillenrs  ,Munti';'al,  le  lleuron  des  posses - 

■    Coiuill  'III  ?   Niill>  \Mllr-  je  i|iMii;iiii|()!||.. 

(li'la  vi'iil  ilin!  i|ii('  l'Iv'iili'  lit  riiii>truiii'  \iii.'  osprcf  (II'  liicoipn'.  ;'i 
■qiiiili'i'  ciHi's  iiiiiiiis  un.  ipi'cili'  .'i|>|ili<|iia  à  la  iiiai?-(iii  des  stcurs  :  cflail  pour 
ses  propres  cliirs.  (li-ltc  (■iiii.-h'urliipii,  ,j  l.iipii'lit;  li-s  scriifs  ajinitin'iil  un 
M'Cdiiil  riau'i',  il  siM'vi  i|iii'liph'  li'm|)s  (|i>  liuauiliTh'.  ipiaml  les  i|i''ves  curi'nl 
tiriL'  salit'  (iaiis  la  maison  niiMui',  ri  ijl.'  s'r.si  allai^M•(• 

Voilà  (■i)iuui''iit  un  .i^'raiiilil  li.'  local  iliun'  rc.iiiiuunaulr  ! 

•••  (l'csl-à -iliri!  un  •uiia;!',  lun»  tal)|i',  deux  rhaisi-s,  et  un  liassin,  —  /' 
iKsinir  (les  rh'rrs.  —  pluro  dans  uno  pii'co  ipii-  les  boniios  sœurs  l'ournissoni 
cl  •■nUviii'nnt'ul. 


Mpr.Mndissant, 
os  *'*  en  sus 

un    avec    les 


.")  (Iri'tMnliro, 
KiiiDiii'd'hiii. 
iiuiiiniaiilt's, 


(1111  lie  vcn  - 
lloiUL!  cl  au 


un   clianip  si 

riiitt'  (le  IIK'  - 

fi(.'(l  (l't■'J,^•tlit(> 
Ile  (IrsinT  dr 
judicitMix  (!•> 
(i  donc  fil  il 
c  biviil^  viais 
position. 

nir,  son  inili'  - 
liii'id.  roinwi' 
■S  <lr  Londf'S. 
Ci'llr  iininn 
liiitciiir  tous 
•s  et  de  tra  - 
us  |)ros[H'i'(' 
I  des  possi.'s  - 


II'     lMrO(ji|i',    à 

•s  :  c'clait  /)(;)//• 
;i|iiiitii'i'nl  un 
I  li''\os  furi'nl. 


il  lifissin,  —  " 
iirs  lbiiini>soiii 


sinus  hi'itaiiiiii|iu's  (Ml  AuK'riipio,  Mou  in'.il  le  siruo  delà  haute 
ôducalion,  la  ville  aux  t'Ialilisscuu'nls  si  iiupiutauts  de  tous 
gclllTS,  MoUliral  iir  pi  ni  rhr  sdcri/irr^  et  iif  prit!  rire  sitiis  la 
(h'pi'inhinrr  ilr  sa  rllr  tirnlr.  Si  doue  une  uninn  riinli(ili\  availtu- 
^^(•usc,  houorahlc  et  s;iuv(',i:ardaul  litiis  nos  droits,  iio  pcul  pas 
avoir  lieu  avec  Laval,  cspri-ous  (pic  la  diviiK;  Providence  mettra 
le  coiulilc  à  ses  laveurs  eu  nous  dotant,  du  liienrail  trinir  iiuln'r- 
.sitr  in(lrj)i'nil(iiilr.  'l'ids  sont,  Messieurs,  les  luolil's,  les  cspéranct.'S 
qui  lions  ont  guid(>s  !  » 

Apn'S  avoir  r(}(;oiiimand('' ;iu  lecteur  li'  r.iisouueuient  du  prc  . 
niier  [laragraplic,  nous  passons  toiU,  de  suite  ;iu  dcuxièine. 

Nous  y  ai)Crccvoiis  d'abord  un  mol  nouveau  :  Iiuh'îpciidauce 
parlai  le. 

G'esl  le  vrai  mot.  le  mot  ipii  c\])li(|ue  aulanl  (lu'idie  pcul  v\Yii 
e.\[iliijn('!e,  rallilude  aciuelle  de  IMcolc. 

«Il  faut  (pi'cUe  couxM've  son  iutlépeudance  parfaite.» 

Mais  est-ce  ([ue  TMcole  ne  de[ieud  jias  It'.Lialeinent  de  Tuiii- 
versilé  du  culli'yu  N'icLuria  ? 

Oui. 

Alors,  que  viuit  doue  dire  le  Docteur  avec  sou  »  iiid(''[ieiidance 
I)arfait(^  ?  I)  S'imagine- 1- il  tiue  riM(jlc  va  coiiserver  ce  qu'elle 
n'a  jamais  en  ? 

Il  s'agit  piMil-(*'lre  d'une  autre  indépendance,  qui  S'U'ail  par- 
faite, C(dle-là,  mais  dans  son  genre. 

Oh  1  cette  iiid(''p(Midance  nous  ne  la  lui  cont(^stoiis  pas.  L'Kcohî 
(1(!  Médecine  est  pan'iiilemeiit  indt'pendante,  lro[>  indi'pendanle, 
rclativcinenl  aux  malières  iin'elle  devrait  euseiguer,  cl  à  la 
(luive  (le  ses  coui's.  cl  au  noinhre  ih'^:  leçons  ipi'(dle  donne,  et  à 
l'assiduit('  des  pr«d"esseuis  et  des  élevés,  et  à  la  solidité  (l(>  SOU 
onseigneiueul,  et  à  la  sévei'ile  des  examens.  e|  à  rhoilueur  de  ses 
(liph'iines  1 

11  est  temps,  et  gi'aud  temps,  ipie  ce  sy^tèiiK;  d'indépendance 
parfaite   cesse. 

Il  n'est  pas  juste  ijui'  certain-^  ("lèves  s'(vxem[)leut  des  e.xamcus 
iiioyenuaiii  liuauce.  et  (pTils  ohlieimenl  le  titre  de  Docteur  en  se 
nioipiaiil  de  leur>  professeuis.  de  leur  Miiut  Miitci\  el  des  rares 
confrères  (jui  oui  eu  la  nai\elé  de  le  gagner. 

Oui,  il  esl  temps  ([lie  loiil  cela  cesse  :  l'hoimeur  des  études  et  lo 
hieii  du  pays  l'exigent. 

C'esl,  parait-  il,  le  uiomeut  des  surprises. 
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Tout  à  coup,  lo  Doctour  croit  apercevoir  une  rcssomblanc»^ 
piitro  rafTiliation  do  l'Ecoh^  à  runivorsité  chi  collègue  Victoria  et 
ccllo  tlo  rmiiversilé  Laval  an  coUôgo  Royal  des  Chirurgiens  do 
Londres. 

Mais  le  Saint -Siège  n'a  pas  vu,  lui,  cette  ressemblance.  Lo 
Saint  -  Sii'ire.  (jni  connaissait  î'nne  et  l'autre  affiliation,  a  con- 
damné r.itlilialion  dt>  ILi-ole  à  Victoria,  sans  vlésap[>ronver  lo 
moins  du  monde  celle  de  Laval  au  collège  Royal  des  Chirur- 
giens. 

E><t-ce  que  cela  s<  ni  ne  snlTisait  pas  pour  inspirer  au  Docteur 
plus  ([ne  des  duiilcs  siu'  le  foiidruienl  de  l'analogie  qu'il  décou  - 
vrait  ? 

Il  devait  mrme  savoir  d'avance  (jn'il  y  a  afTilialion  et  aililia  - 
lion.  Anire  chose  est  irallilicr  une  faculté  de  médecine,  antre 
chose  dalliliiT  une  nniversilé,  autre  chose  aussi  d'allilier  un 
colléL'e. 

Il  sait  liit'ii  qui'  riinivcrsité  Laval  n'fst  pas  devenue,  par  le 
fait  de  son  atlilialiuii  an  collège  Royal,  mim'  /'(tridlc  de  ce  collège. 

Il  sait  liirn  que  riiiiiversité  Laval  ne  tient  de  ce  collège  ni  sa 
charte,  ni  son  érrclioii,  ni  son  di'oil  de  doiuier  <les  di[dùmes,  ni 
ses  l'églemenls,  ni  son  nom. 

Cette  alliliatiun.-  [([ni  rèelliMii.  iil  n'en  est  pas  une,  —  se  réduit 
à  mil'  [iiditcssc  d'égal  à  égal,  entre  denx  iiislitiitifins  com|il('tes  en 
elles-mêmes  et  i>arfailement  indéjiendantes  l'une  de  l'autre. 

.\insi  l'examen  de  l'Insci'iiilion  à  Laval  est  i-econnu  connue 
é([u;valeiit  de  l'examen  [treliminaire  du  collège  Royal  des  Chi  - 
rurLîiens;  les  certillcats  d'assidnité  aux  coin-s  de  médecine  snivis 
à  Laval,  jiar  les  élevés  iiisi-rils,  s(iiU.  recoinms  [lonr  autant  i>ar  le 
collège:  les  ilncieins  en  médecine  (le  Laval  sont  admissibles  à 
l'examen  [lour  I.'  dinh^me  de  Mrnihrr  de  ce  même  collège. 

L'nniversite  Laval  ivste  alisolnment  ce  ([n'elle  est;  elle  accorde 
rin'-cri[ition,  le  ili|li")nie  de  doclenr,  en  son  [iropre  nom,  sims  sa 
[l'Mqire  res[i(insaliililé.  en  vertu  du  [louvoir  ([u'elle  tient  direcli!- 
meutde  l'Eglise  et  de  l'Ktal;  ce  di|iliHne  vaut  de  soi.  sans  que  le 
collèg(>  Royal  de  Londres  ail  à  y  voir  :  elle  relève  do  qui  do 
droit  ;  elle>sl  dans  l'ordre. 

A  présent,  s'il  [dail  au  C(dlég(^  Royal  des  Chirurgiens  de  I-on  • 
dres  d'attachercertaines  faveurs  à  l'insniiiiinii  ,|ii,.  Laval  accorde 
elle-  mèmejh'lplein  droit  ;  >il  lui  [ilail  de  reconnaître  les  cerli  - 
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ficals  d'assiduité  que  I.aval  délivre,  d'admettre  ses  docteurs  à 
l'examen  poin-  le  diplùme  de  Mmnhrf  du  collé^n»,  c'est  une  mar- 
que d'estime  ipril  doijiie  à  riuslitutiou,  mais  cela  ne  cliange 
point  la  position  su[irèmi.'de  I.aval. 

S'il  plaît  ensuite  aux  insrrits  et  aux  Docteurs  de  Laval  de  se 
prévaloir  de  leurs  certiticals  ou  de  leurs  diplôuies,  cida  les 
regarde. 

C'est  ainsi,  par  exemple  (pie  l'université  Laval  iu>  s'affilie  pas 
l'Université  (Iréguriemie,  de  Home,  on  l'Apolliiiaire,  et  u'en  fait 
jias  tle  simples  facultés,  par  le  l'ail  qu'elle  rei^oit  ml  cuiiKinn 
les  docteurs  de  ces  universités. 

Il  y  a  des  gens  (jui  voient  des  précédents,  des  analogies  par- 
tout, (juand  ils  ont  liesoiu  (le  s'armer  contre  les  jugements  qui 
les  condamnent. 

C'est  ainsi  (lu'oii  ose  assimiler  la  position  de  l'Ecole  à  '^  die  du 
collège  d'Ollawa,  tenu  i)ar  les  I{H.  PP.  Oblats. 

D'abord  le  collège  d'Ollawa  n'est  [las -ifil lié  à  une  université 
jirotestante  :  il  est  lui  -  même  université.  Knsiiite.  (piand  même 
il  aui-ail  uu  sort  pareil  à  celui  de  l'Lcole  de  Médecine,  cet  ex - 
(MUph^  n'iulirmerait  en  rien  le  jiigiMneul  (jui  p(''so  sur  (die.  On 
ne  juge  pas  (/  imri  contre  une  décision  reudu(>  ]tartic\di(''rement 
I»our  soi,  et  on  sait  (|ue  '"  Saint-Siège  peut  tolérer  là  ce  qu'il 
veut  empè(dier  ici. 

Plus  liaul.  le  Docteur  s'écriait  :  n  Notre  école  est  donc  réelle- 
meut  la  seule  eu  cet','  [irovin''e  dont  tons  l(>s  membres  soi(Mit 
catli()li(iues.  Il 

Ajoutons  :  el  rè(dleinenl  la  seul(>  ipii  soit  afiiliéeà  une  univer- 
sité protestanle,  ou  plnl(jl  facullc  d'une  université  essunlielle- 
ment  dniomiitatioïKil. 

Or,  11  ieux  vaudrai'  mille  f'«is(|ne  ce  fût  l'inverse. 

Qu(!  ri'iCole  dépende  posiliv(Mnent  du  Saint-Siège,  d'un  chan- 
celier nommé  p.ir  le  Saint -Siège,  d'un  conseil  épiscopal  établi 
])ar  le  Saint-Siège,  d'un  recteur  ajiprouvè  parle  Saiiit-Siégo, 
d'une  hiérarchie  toute  catholi(iiie  [irepos(M'  à  renseignement,  à  la 
garde  de  la  foi,  des  iiKenrs  el  de  la  disci[tlin(>,  et  alors  on  lui  par- 
donnera l'acileiiMMil  d'employer  (pi(d(|ues  professeurs  non  calho- 
li(IU(>s,  obligés  d'exposer,  en  toute  occasion,  renseignement  ca- 
tholi(iiie,  sans  pouvoir  jamais  le  contre(Uie. 

Home  a  l)ien  su  distinguer  entre  ces  deux  cas  :  dans  le  môme 
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<ln(Minn'nt  où  elle  (IrcL'irc  vouloir  (Mii[MM-li(>r  (|iit'  TIù-olc  iio  rnn - 
liitw  \\'î'{\v  atlilii'i'  à  rimiviTsilr  i»i'ott'sl;inlt'.  Rouit'  n'[(nu(l  dilata 
cl  si  npus  furrit  sun  htrit  ri  trïtijinrf  provi(tvbilui\  à  la  (incstiou  (le» 
savoii-  "si  cl  iiiii'llc  uii'suiv  ullt'i'iciin'  ou  doit  jin-udi-c  i-clativ»;- 
iiK'Ut  aux  proiV'sstMirs  imu  calholiiiurs  (h'  ruuivcrsilt'  Laval.» 

Si  IlouM!  a  (l(\)à  uianifcsli' ou  luauilVsIc  jauiais  sou  iulculiou 
SU!"  Cl'  iioiut.  Laval,  qui  u"altfU(l  qu'iui  sij^iiic  (!(!  Hoiuf,  s'y  est 
coiironucr.  su\'iiiis-('U  suis,  ou  s'y  coufoi'UKM'a  de  boum'  ,t:r;ici'. 

i)li  !  tout.  siM'ail  iiai'i'ail,  si  l'on  pou\ail  eu  dire  aulaut  do 
{"Lfolc  de  Mcdcciuc,  doul  la  cause  est  dcjà  Julii'c. 

Li'  Doch'ur  i|ui  dci-ouvi'c  des  rcsscuililauccs  là  où  toul  ditrèro, 
ne  voit  pas  le  riiliculc  là  où  il  (''clatc 

/uiai;iu('/.,  eu  cll'cl,  l'Lcolc  de  Mi'ilrciuc  atlilii'i'  à  N'icloria, 
facullc  di'  Vicloria,  relevant  de  Victoria,  ap[K'udice  de  \'ic, - 
toria,  et  ([ui  s'en  vieut  dii-eà  l  iiui\'ei'sitt'  Laval  :  .le  veiiv  rester 
ce  qui'  je  suis;  douuez-uioi  cepeudaut  votre  titre  de  catlio- 
li(lUi',  cl  alors,  moi,  laculle  de  Vicloria,  je  dislrihui-rai  au  uoiu 
de  ce  collège,  et  aux  couditious  qu'il  me  jilaira,  li-s  di[i|!Mnes 
academiipies. 

N'raimeut,  nous  souuues  à  nous  demander  >'il  y  a  un  [lays  ati 
monde  on  pareille  pretenliou  se  soit  jamais  produite. 
Ijclas  !  Comme  l'esprit  de  désoliéissance  nièue  loin! 
l'aii-ore,  si  l'on  se  boruail  au  ridicule! 
Mais  non. 

On  aceux'  ie  Saint  -  Sii'-i' de  saei'ilier  Montréal.  On  lui  dé- 
clai'i'  qui'  Il  Mniiircal.  le  tliMiron  des  possessions  hiàtanuiques  eu 
Ameriqni".  Mmlreal.  li-  sie-e  de  la  haute  éducation  n  i  Oli  !  ),  k  l;i 
ville  aux  ei.ililissemcnls  importants  de  lon<  ,i:cnri'>.  que  Mont- 
réal ne  ^,■MM•ail  (''trc  sacrilie  et  ne  peut  clrr  >ous  la  di  p'ud.uice 
d'  sa  cite  rivale.  » 

(l'est  aussi  audacieux  qu'étroit  ! 

I<e  Docteur  apiuvndra  une  les  nniveisilés  sont,  de  leur  uatui'e, 
au-dessus  des  rivalilc-  de  villes  on  de  diocèses:  elles  ne  sont 
[las  des  institutions  (//ncr.v7(//(/\  ;  cUrs  relèvent  de  l'anlm-ité  su- 
|irèm.'  de  l'K-lisi'.^'l  sont,  -  par  cela  même  (pi'elles  s'élendenl  an  - 
tli'là  des  limites  des  sinq.les  dioccses,  des  iuslllnlioiis  de  l'Kglisa 
Univci'selle  :  in  Efflisin  iiiiiri  rsali.  » 

Ce  n'est  [las  là  matière  d'ofiiiùon  :  c'est  le  Dnu'f  (jui  [larle. 
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Enfin,  si  rKcoIc  no  pont  si»  paror  du  liliv  dr  Laval,  idi  liioii  ! 
los  niodociiis  ospôrciit  (pic  la  diviiio  l'iovidt'iicc,  plus  in'opicc  à 
lonrs  vn>n\  (pi'anx  vulonlosdo  son  Kj^lisc,  niollia  le  conihlc  à  sos 
l'avonrs  on  dotant  Montréal  d'iiiir  nnivorsilo  iiidopriidaiilo. 

Alors  rKcolo  aura  prévalu  coiiliv  li-  Saiiii  -Sii\m'. 

Ksi-  co  adnrn'al)l('  ! 


Xlil 

Goncinoiis. 

Clonnnonl  (piaiilii'i-  lo  discours  olliciid  de  PMcolo  di'  McdociiK;? 

C"ost  iino  paill»'  dosllnoo  au  l'on,  du  sahlo,  uni'  poussiéro,  où 
vous  n'aporcovoz  i\\u\  les  signes  inallionriMix  do  ros[iriL  do  ivsis- 
laiico,  de  division,  ol  le  mépris  dr  la  nai'ol."  doniii'i'. 

Hit'U  de  jiisti',  (réipiilahlr,  de  Licuoronx.  de  |ial  riol  i'|ui'. 

l']st-co  là  ini  drapoau  ipii  oonviouiii'  à  ri-loolc  di'  Mcdociuo? 

Non? 

l'ili  bioii  !  (pTon  l'outorro  à  jamais,  cl  (pToii  le  fasse  oublier 
par  sos  ados. 

Nous  n'oserions  faire  ici  appel  à  nos  «•omiloyciis.  Ils  coin- 
proiHKMit  lonl  aussi  hieii  ipic  nous  ces  mois  siipiciiies:  iinioii, 
pi'oj:rôs  des  éludes,  lioiiiieiir  iiitcllcctncl  et  moral  de  l.i  pairie.  Il 
n'en  est  pas  un  ((ni  no  sache  s'élever,  s'il  le  \cnl,  au  -dessus  dtî 
ces  mos(piinos  rivalités  (ini  nous  tuent. 

ri'niiivorsih'  canadienne  iloil  avoir  un  sii\ue  i|ncli|iie  pari 

O  si('^n'  est  fixé. 

(lepeudani  il  est  iiile\oi\i|nc  nous  iioiudils  l'aire  (iltcildri', 
c'csl  la  Liraiide  \oi\  de  l'exemple. 

Uc.Liarde/  la  l'iaiicc  callioliipie. 

Les  niiivcrsilés  s'idcvcnl  coiiinic  par  ciiiliaiitciiiciil  sur  le  sol 
L:ônorou\  de  iioli'c  aiiciciiiie  iiiere  -  pallie  ;  elles  \()ii!  s'asseoir  an 
l'oyor  (W  tidlo  ou  t'  lie  pro\  iuce.  au  sein  d'une  \  ille  i|iie  li's  cvè- 
tpies  (m\  clioisie.  cl  loiiles  les  antres  pi-oviiiccs.  lonl"s  li'<  anires 
villes,  an  loin,  l'oiil  lairc  leurs  ambitions  pour  tra\ailler  à  l'u'u  - 
vre  commune. 

N'onlez  -  vous  un  exemple  |)arliculier  pour  Nbnitréar.'  Il  y 
on  a  un,  c'est  celui  de  la  indile  ville  de  .Marseille. 

Là  aussi,  nue  cerlaine  ri\alilé  tendail  à  se  produire  contre  nno 
villo  so'iii'. 
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Li'i  aussi  lÏM-niuc  ;i  parlô. 

Là  aussi  s'ost   lait  cntoïKlro  la  voix  du  Souverain  T'oiilife. 
Kt  là  aussi  Tunih'!  Iri<»uj[»ln'  au  soulllo  de  rKglisc. 
Nous  nt'  sauiidus  uiicuv  faiiv,  eu  Icriuiuaut,  que  de  inrltro  ce 
boau  spci'laclr  sous  les  yrux  di'  uos  Irctrui's. 
Il  Jusiilii'  tout  umIi'i'  (■'(•••it. 
11  coulii'ut  la  M)luli()ii  dr  loiilcs  les  dillicullôs. 
Il  rôpoud  t'do(|U"uiiu('iit  à  tiiu'fs  les  oltici'iions. 

La  i)ositi(Ui  di-  Moutiral,  cimiIit  du  counut'iTt»,  [urscutc  une 
anal(ij.d(;  irapitaulr  avec  cclli'  de  Marseille. 

J  a  (jucsliou  a  ('tt'"  iriilrt'  Mir  •es  deux  villes,  cl  l'on  remar- 
quera que  si  la  déeisiou  du  i  S'.'i,'e  seuilde  l'avorisiu'  lun») 
plus  quo  l'autre,  c'esl  du  cùlé  Mo  iiVial  (]uo  se  trouve  l'avan- 
tage. 

Lu  ell'et,  Mouiréal  posst'de  di-jà  ce  ([U''  Marseille»  ne  saurait 
COUtemi>ler  qnVii  ('siierauce  et  dans  nu  avi  iiii  hmitain,  et  nolrt' 
^M-ande  villi'  u'aui'a  jamais  été  oltli^ée.  eunnne  Test  aujourd'hui 
l'Atliriies  des  (iaul»'S,  de  conlriliuer  à  rt'lalilisseuieul  d'un  eenli'o 
miiversitaii'e  placé  loiu  de  si'>  nuii's. 

C'est  M,i.M'  l'évéïpii'  de  Marsrille  ([ui  parle  : 

Il  L'année  dernière  a  été  touilée  à  Lyon  une  quatrième  Tniver- 
silé  catholi(ini'.  I;es  proviners  ceclrsiastiqucs  d'Aluei-.  de  (lliam- 
l)éry,  d'Aix  et  dAvi^nion  virnuent  de  décider  qu'il  fallait  y  coii- 
ceiiti'er  Imilcs  leurs  ressources 

Il  Désireux  d'assurer  l'av.'uir  de  Tl'uivi'rsilé  calhitli(pie  de  f.yon, 
vini:t-ciuq  évè(pies,  reinns  dans  celle  ville,  se  sdul  eu.ua.ues  à" 
faire  un  iiressaut  appel  à  leurs  diucesains,  lialiitues  à  suuleuir 
toutes  1m>  liouiies  (eiivivs.  N.iiis  reiiqilissuns  aujourd'hui  cet 
rngagenient  eu  r,-  (pii  un\\>  coiiceiaie. 

"Nous  plions  in-launneut  les  catholiques  de  notre  diocèse,  à 
qui  la  l'i'o\  ideiice  a  .leparti  les  dons  de  la  fortune,  de  concourir 
l)ar  des  otlVaudo  .^eueivuses  à  relahlissement  dui'alije  de  ITui- 
versile  de  l.yon,  ci.innie  lOiil  lai'  leurs  freivs  i\v^  aiilre-^  (Uoct'-ses 
tlu  Midi. 

"Il  faut  (pie  les  dons  volontaires  sf)iein  assez  coiisiilérahles 
pour  rendre  possihie  une  de  ce>  fondations  (pii  honoreraient  un 
Lt.it.  Sans  dcr^  (dlVandes  exceptionnelles,  conuneut  acquérir  de 
vastes  locaux,  élahlir  drr^  lahoraloires  dis|iendieux,  l'ormer  de 
riches  hililiotluMpu's,  assurer  à  de  iioini.reux  professeurs  des  ho- 
noraires di-nes  d<'  leurs  talents  el  de  leur  dévouement?  Mais 
iious  comptons  sur  c(-s  ollVaiides.     Les  catholi(]ues,  les  moins 
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favorisi's  de  la  rurlimi'  no  vondronl  pas  rostfr  étrauRi'rs  ;\  nnn 
<i'nvn.'  (pii  stTvii'a  si  i)iiissannni'nl  Ii'S  mlcivls  do  la  religion  et 
les  inlôrôls  du  pays.  I.a  l''i'aiic»'  nu  rt'in-ondra  la  plact;  dlioiiiH'iir 
qu'ollt'  ucciipail  aiili-tdois  paiini  los  nations,  (juc  lorsiino  h-s 
classes  intluenles  seront  redcvcnnes  (•lirclicnnes. 

«Qui  favorisera  le\ir  retour  vers  Dicii  sinon  ces  ÎJnivcrsités 
catholiques,  où  la  science  sera,  pour  ainsi  dire,  |»rodiîJ:néc  anv 
♦'tudiants,  mais  nue  sch-uci'  illuuiincc  di-  toutes  li's  clai'tcs  de  la 
doctrine  relii^iense?  De  ces  l'niversités  sortiront  des  savants 
<'hréliens,  des  iHaj,nstrals  chrétiens,  des  médecins  chrétiens,  des 
classes  dii'igeanles  ciiri'lienues.  qui  exei-ceront  nue  action  salu- 
taire sur  la  société,  pour  la  plus  j.,'ranile  j^^loire  et  la  plus  fri-ande 
jirospérité  de  la  patrie... 

«Je  no  dois  pas  terminer  cette  lettre,  N.  T.-C.  F.,  sans  vous 
faire  connaître  l'heureuse  solution  des  dilliciiliés  (|iii  avaient 
jiréocciqié,  il  y  a  quelipies  mois,  un  cerlaiu  iiouiltre  di;  nos  |"ieiix 
iliocésains  et  à  laquelle  vous- iiiiMues  n'êtes  peut -être  pas  restés 
indilférenls. 

i<  Ils  s'étaient  demandé,  si  au  lieu  de  contrihuer  au  dévelop- 
pement de  riTuiversité  de  Lyon,  il  n'était  ]ias  prel'erahle  di; 
fondera  Marseille  nue  l'iiiversile  catholique  ou  au  moins  une 
Faculté  catholique  de  droit. 

«Noua  coini)renoiis  d'aelanl  mieux  celle  (pieslion  que  nous 
avions  commencé  par  uou^  l'adresser  à  nous  inème. 

Il  Si  liVoii  est  au  cu'ui"  de  ia  l''i'aiir('.  Marseille,  assise  au  liord 
de  la  Méditerranée,  en  l'ace  de  IWIriipie  IVaueaise.  non  loin  de 
TK^^ypte  et  île  l'C  )rieut.  eiil re  (liliraltar  et  Suez,  n'est- elle  pas, 
jionr  ainsi  dire,  le  centre  du  iiioiule  eivilisé  ? 

"  La  cité  qui  a  mérité  d'èliv  .ippelT'e  l'.Mhènes  des  Claules.  no 
yieiit  -  elle  pas  encore  as|iirer  ;i  élre  à  la  tête  des  (r'uvres  iiitellec  - 
liielles  connue,  dans  iiii  aiiliv  ordre  il'idi'es.  elle  tient  le  premier 
rani:  parla  j^raiideur  de  ses  eiilre|)i'ise>.  la  vaillante  et  iutel- 
ligenle  activité  de  ses  eiil'anls.  et  plu>  encore  par  leur  •zéiierosiié  ! 

Il  Nous  ne  renonçons  pa>  à  ces  espérances,  hieii  loin  de  là,  car 
nmis  avons  foi  dans  l'avenir  de  Marseille,  el  (laii>  les  mayiiiliques 
destinées  qui  lui  sont  réservées  ;  aussi  dans  notre  iiliis  iiilime 
conviction,  elle  lie  peut  manquer  d'avoir,  wu  jour,  son  Université 
catholique. 

'(  Mais  pour  le  pie>eut.  les  inolir>  les  plus  ^:iaves,  a|ipuyés  sur 
notre  filiale  et  entière  soumission  à  la  sn|i!vme  auloiite  à  la- 
quelle nous  nous  taisons  gloire  d'oheir  comme  des  (Mil'anls  à  un 
ytére  très- tendrement  vénéré,  imus  font  nn  devoir,  en  évitant 
tonte  tentative  particulière  et  isolée,  de  concerter  nos  elforts 
;ivec  cen.v  des  diocèses  réunis,  pour  soutenir  les  dilliciles  com- 
mencements de  riniversite  de  li\on. 

«  Dans  une  autre  circonstance,  nous  avons  été  anioiié  à  appeler 
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votre  atlt'iilion.  N.  T. -T..  1'.,  sur  rimiiossiltililr  ;iltsi)liii'  où  se  Irou- 
vi'iail  UDtiv  itioviiicc  il'Aix  n-duite  h  ses  piniircs  ivssourcos,  de 
siipporlfT  li's  (Mioniics  cliarf.'cs  iiilitMciitcs  à  la  Iniidatioii  d'imo 
l'iiiviTsité  vi-aitncMt  diiiiit'  d<'  ce  nom  ;  daiilaiit  plus  ([iic  dans  la 
pioviiirc.  Mil  s<Mil  didcist',  et  co  sciait  cciiii  de  Nlarscillt',  devrait 
[u)v\i'V  à  peu  [tiva  L'xciiisivemt'iil  ct'l  iiiiiiu'iist'  rardcaii. 

i(C('S()ltscrvalions,  nous  vous  le  faisions  n'inarciiifr  à  lY-jinqnoà 
lupicili'  nous  nous  tiansporloiis  eu  ce  iikhik-iiI,  n'claiciiL  pas, 
maigri-  Iciii-  cxlrriue  iiii[i(irlaiUT,  les  plus  coiHluaulcs. 

«Nous  avons  ('tt'  conduit  à  vous  n-diit'  les  pressantes  rcconi - 
niar'lalious  du  Souverain  l'onlil'e,  ne  cessaulMe  lappeler  aux 
évcqiiesetan.v  lldèles  qu"il  .''allai!  éviter  les  qiii'slions  d'ainour- 
pro|iri'  cuire  les  diDCcses  ;  que  ce  (pii  iniporlail,  n"elail  pas  d'é - 
lalilir  lieaurniq)  d  l  niversites,  mais  de  les  organiser  rorlcuicul, 
~  peu  et  bien. 

'i{,)iirlqiic  autorisé  (pie  nous  fussions  à  invo(|uer  les  [laroh^s  do 
Notir  Tics  Sailli  i'i're,  ikmis  avons  pense  qui'  dans  nue  atl'ain? 
d'uiit'  telle  iinporlaiice,  notre  devnir  eiait  de  cousnller  l'icrro 
lui  inéiiie.  dans  la  personne  de  son  aiiLiiiste  successeur,  el  dt.' 
solliciter  lie  sa  patei'iiite  notre  le^ne  de  conduite. 

«NoiisaNons  liàte.  \.  T.-d.  !•'.,  de  vous  l'aii'c  connaître  la  ré- 
ponse de  vie.  de  linuit're  et  d"es[iéraiici'  (|n'il  a  daij^né  nous  faii-tî 
|iar\eiiir.  Déjà  nous  avons  pu  la  coiiiniimiqner  à  un  certain 
iioinlire  parmi  vous,  el  elle  a  tout  apaisé,  tout  pacilié,  tout 
coiis(dé  dans  leurs  co'iirs  ;  il  nous  a  semblé  (|u'tdle  appartenait 
à  tous  iHts  diocésains,  et  (pTelle  éveillerai!  dans  leurs  âmes  les 
nujmes  si'utinients.  i,> 

l.'tlrr  ilr  Sun  K.ri'illnirr  Mniisriiini  iir  CzncJii.  srrri'ifilrr  i(r  In  Snrri'e 
l'niiiifrijiiliiiit  ilis  Eliiili s,  à  Mur  l'('ri't/i(r  ilr  Miirs'illr. 

"  Monseimieiir. 

'l'Ie  nie  iidiiM'  aiijourd'liiii  rii  nn'siire  (raiinoncer  à  Voire 
(  Iraiideiir  ipie  la  lelire  (pielle  a  lijei:  '.oiilii  m'eiivoyer  jHjur  le 
Soii\eraiii  iNiiilife  au  suji'!  d'un  prujel  de  loiida!ioii  dunel""a- 
cn!!é  de  iliDJt  à  Marseille,  a  e!é  remise  à  Sa  Saiii!e!é. 

"  Le  Saint  l'ère  a  éié  simiil!aiiéiiieiit  iiirornii'  du  contenu  de 
celle  i\\\.'  Notre  (Iraiidenr  ma  adressée  à  ce  sujet,  et  jeu  ai  reçu 
Tordre,  dans  ma  qnalile  de  secrétaire  de  la  Sacrée  (lonureiialioil 
des  l'ilndes.  de  vous  int'ormer.  Moiiseiuiieur,  que  le  Saint  i'éi'e  a 
inanil'esié  sapins  c(»inp|eie  salist'aclinii  de  ce  que  N'oire  (Jran - 
denr  ait  pris  dans  celle  alla  ire  une  ail  il  nde  e  ni  ie  renient  conforme 
aux  vues  de  la  Sacrée  {ionjiréiiation  et  aux  résolutions  pi'ises 
jiar  Sa  Sainteté  dans  la  (|iiestion  de  la  roiidation  de  nouvelles 
l  îiiversités  ou  de  I''aculles,  eu  dehors  des  centres  choisis  dans 
rillnslre  KpisC{)|tal  français  immcdiatcmciit  après  la  promnlga- 
lion  de  la  nouvelle  hji  mic  reiisei;.Micni 'iit  sniterieiir  en  France. 
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«Sa  Saintrli'  se  Iniiivc  trop  liicii  infunm'c,  laiil  du  zMc  adnii- 
ralile  (|ii'()iil  déployé  en  laveur  de  ces  i^dniiciises  ciiliTiniscs, 
rKpisropal  et  les  lidèles  de  vittre  illiislie  patrie,  MoiistM^ncur, 
que  ih'<.  inuoinhialilcs  dilliciilié-;  que  présentent  ces  mêmes  eii- 
lr('[ii'ises,  puiir  pouvoir  dc>iiTi'  que  l'on  en  aii^iiiiciilc  le  iioinhre 
avant  ((ue  edle  dont  Je  parle  plus  liaiil  ne  soil  eu  elal  de  pro- 
duire les  salulaires  elléls  (pieu  alleiideiil  leuiliiiieiiieiit  le  Saiiil- 
Si(\L;e  .\postoli(lue,  lioire  Saillie  M(''re  rixL;ii>e  el  loiis  li-s  lioiimies 
de  iiien,  ipii  viennent  à  leur  aide  par  un  adiiiiralile  ('(iii('(ini'>  de 
loill  ee  (pie  la  (''raiice  p''ut  oll'rir  sur  le  leiraiii  de  la  loi.  de  la 
science  et  des  saciilices  de  loiil  j:ciire,  (pie  la  lui  et  la  science 
savent  iiis]iirer  aux  eallioliipies  de  France. 

Il  II  eu  résnile  (pie  le  désir  du 'Çaiilt  Père  est  que  \ dtre  Cirail - 
(leur  lasse  coiiiiaitre  à  ses  (lio('i||iJjiiis  au>si  pieux  ipie  zélés,  tpie 
s'ils  veulent  vraiiiient  coiqierer  :^<'''  IViiit  aux  entreprises  en 
(|nestiou.  ils  (loi\-eiit  eu  union  avec  le  Saint -Sié;:!' et  leur  véue - 
rallie  l'asteiir,  employer.  [MUir  le  rnoiuent,  Ions  leurs  e|]'(»rts  à 
Faciliter  exclnsiveinent  la  l'ondatiou  de  rrniversilé  de  Lyon, 
coinine  nu  centre  universitaire  très- saLicment  et  avantayi'use- 
ineiit  tdioi>i  pour  la  l''raiice  centrale  et  méridionale. 

I)  Ij"  respect  et  l'allectioii  des  bons  >[arseillais  dout  il-^  ne  ces- 
sent de  donner  au  Saint  [•('■re  des  (neuves  aussi  é(dalaiiles  (pii^ 
constantes,  ue  me  permettent  pas  de  douter  un  seul  instant 
cpi'ils  ne  se  raii;:-eiil  avec  amour  et  joi<.'  à  eet  avis  du  Vicairt;  do 
Notro-S(M<inenr  .lésns-dhrist. 

«Ils  sont  t(»iis  assez  pieux  d  ivliLiieiix  ]ioiir  ne  pas  sentir  et 
comprendre,  ipi'eii  l'aisaiit  un  ,i:eiii'ieu\  >aiiilice  de  leur  piopre 
volonté  au  bien  de  leur  pairie,  ils  olilieiidioiil  du  liou  Dieu,  plus 
vite  peut- être  (ju'ils  ne  le  pensent,  dasoir  les  moyens  néi.'essai- 
res  i»our.  avec  le  temps,  l'onder  non  -  seuleiiieiil  nue  l'acuité, 
mais  même  une  rniver.-ilé  ca!lioli(pie  à  Marseille,  si  oheissaiit 
aux  disposition^  de  ceux  ipii  sont  leurs  guides  et  leiii>  iières 
dans  la  liiérarchic  de  notre  sainte  religion,  ils  ue  coiiceiitreiit 
aujonrd'liiii  tous  leurs  cU'orts.  (pie  ver>  la  l'oiidatioii  de  riiiiver- 
site  catholique  de  Lyou  aiitoriset!  et  hénie  par  le  sik  ce-seiir  in- 
l'ailliltle  de  sailli   Pieiie. 

i(.T'esp("'re.  |iar  coiisêqneiil.  ipie   Votre  ("iiaiideui'  pourra  liieittôt 

m'en  (loi r  l'assurance,  atiii  ipie  je  la  depo>e  aux  pieds  du  Smi  - 

verain  Poiilire.  connue  un  iioiiveaii  teuioiiiua.uc  de  la  liliale 
allêction  des  excellents  Marseillais,  leinoiunaiic  (pii,  je  vous 
l'assure.  Moiisei-ueur.  ne  sera  pas  moins  a-real.le  à  Sa  SaiiileU? 
ipie  tous  ceux  (pTI-llle  reçoit  i\r^  lideles  coulies  à  votre  pa>toiale 
juridiction. 

«Je  saisis  volontiers  celte  circonstance  pour  remercier  \  otre 
Grandeur  ih':^  hoiuies  paroles  (pi'elle  a  bien  voulu  insérer  dans 
sa  leltie  à  mou  e-ard.  et  |e  l'asMire  ipie  tontes  les  lois  ipi  elle  me 
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foiiniira  l'ort'asion  df  cooprrcr  an  hicii  des  Univorsitôs  catlu) 
liqiics  de  Franc»',  t'Uo  mo  rendra  parfaitcnitMil  lirurcnx.  • 

nWladiniir  Czacki.» 


«Vous  venez  d'entendre,  N.  T. -C.  R,  la  lecluro  de  la  lellre 
<|Ue  reniiiii'Mt  secrél.iire  de  la  Sarit'e  (lon^'reLralioii  des  Ktndes 
lions  a  e.  rite  par  l'ordre  de  Sa  Sainteté,  et  dans  laiinellc  ilux- 
priniL'  les  [tcnsees  mêmes  (H  les  désirs  du  Souverain  l'onlifo. 

»»  Ce  doiMiment  restera  parmi  les  actes  les  plus  inipoi-tantsqni 
•auront  préside  à  la  fondation  de  nos  IJniveisités  catholiques.  Il 
n  par  lui-même  une  telle  aniurité.  (jne  toute  parole,  loul  com  ■ 
ineiUaire  que  nous  L'ssaierion^jtfâfajouLer,  ne  pourrait  que  l'al- 
laiblir.  Jf^ 

t  Nous  n'avons  donc  jdns  qTi"unr>  clioso  à  faire,  selon  le  vœu 
de  Mj,'r  (Izacki.  e'cst  de  le  m  'Itieà  même  de  déposer  aux  pieds 
du  Souverain  l'ontit'i.',  lassni'ance  de  votre  reliyieusc;  el  alloclu  - 
€U!«e  soumission. 

«Co  consolant  devoir,  nous  ranrf)ns  accompli.  N.  T.  -  C.  F., 
lorsqut!  vous  l'ccevrez  cellt'  letlie  jiastoi'ale.  mais  ce  (|ue  nous 
sei'ons  inqtuissanl  à  exprimer  à  Sa  Sainteté,  c'est  l'élan  plein  de 
filial  respect  avec  le(|uel  ceux  d'entre  vous  à  (jui  nous  avons  pu 
communiquer  la  lettre  de  ML;r  (Izaeki.  .ml  léuM)i^Mié  de  leui' 
joyeux  empressement  à  se  conlormei' aux  instructions  de  notre 
grand  et  iiien  •  aime  l'oulife. 

«  Si  je  ne  puis  me  l'aire  l'intiM-piète  immédiat  que  de  ceux  avec 
les(]ne|s  je  me  suis  ti'ouvt'  directement  en  rapport,  vous  ]i(Mive/. 
N.  T.- (1.  1''.,  prouver  à  Noti'e 'i'res- Saint  Pere  l'unanimité  et  la 
cordialité  de  votre  ailliesion,  re  seia  ]iar  l'unanimité  de  vos 
offrandes  en  l'aveurde  rrniver>ité  de  Lyon;  le  desintéi'essement 
<le  vos  lar;:esses  en  anumentei-a  encoi-e  le  nu'rite  el  nous  obtien  - 
(Ira  plus  pronqilemenl.  nnn>  en  avons  la  conliam-e,  la  réalisation 
(le  nos  v(eu\.  Metloiis  -  nous  doue  à  l'onivre,  et  saehous  faire 
anjonrd  liui  pour  les  lils  de  saint  l'othin  et  de  saint  Irenée,  ce 
•qu'ils  feront  un  jour  [tour  it^s  (ils  de  saint  Lazai-e.  » 

«  Peut  -  on  imaj:iner,  »  —  s'écrie  le  Courrier  ilfs  rnirrrsilrs  *,  au  - 
([uel  nons  enqtinutons  ci's  documents.  —  .  peut  -on  ima-rinei-  \in 
jtlns  beau  speriacle  (|ne  celui  de  celle  obéissance  llliale  el  de 
«•elle  docilité  vraiment  loiicliante?  Kl  (|ue  ne  doit  -  ou  pas  at- 
tendre d'un  zèle  ibjnblé  jiar  une  pareille  soumissi(m  ?  Aussi 
pins  que  jamais  l'esiioir  est  dans  les  âmes  cbrelienues  !  » 

L'abbé  T. -A.  GHANnoNNKT, 

Jii'ducleur  de  la  Hirm;  de  Montréal. 


•  10  avril  1877. 
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PIECES    JUSTIFICATIVES 

4:o.\vi:ntions  kntiii;  i.iMVKiisrn-:  i.a\  \i.  i.i  i.r;(;oi.i;  ni:  MiatHciM: 
rr  i)K  cMiiii.iK.ii:  m:  montiikai.,  i:\riii:  i.kvmji  i:  di:  mon  iukai. 
i"r  i.'i:i;in.i:  m:  Mi-niiciM:  i;i  r.i:  i.iinu  miii':  \:\:  mon  riii:M. 


I.    l    N  l\  K  USIIK    l,A  V  A  I.    A    Mo  NI  j;  K  A  I, 

V  A  C  i;  I.  l' l':    Il  !•;     \r  i:  d  i:  i  i  \  i; 

1 

l'iiiflilidiis  (lijrcrrs  if  un  ciniiuuiii  iiri'nril  /nir  Ir  l'uiisfil  I  iiii'rrsil iiirr 
rt  (' Ktuilr  i/r  Mnlrrim'  r(  dr  l'hiri'ii/'r  if''  Mmif rnil.  fariilh'  tir 
Virliiiiii.  • 

\>  i/adniinislrali.Mi  tie.incii'iT  i  pour  lout  ei'(|in  apjiarlii'iidiM 
à  1  riiiversil(i  Laval  a  Monin'.di  siTa  eMlicreineul  ei-cl('si;isliiiue. 
Oelle  administration  seiM  iMilrc  les  mains  de  la  (loriioration  j-ipis- 
(•()pal(^  de  Montn'al,  la(|nellea,L;ira  eonniie  propriélaire,  mais  sans 
pleuvoir  appliiiuer  à  il'anli'i'>  lins  les  l'oni|>  mis  ;'t  s;i  disposition 
pour  rrniv(jisilt''  Laval. 

-*"  La  Kaeulté  tle  MiMlccinc  di'  uimne  ipie  les  l''ac\illes  de  'l'hi'o  - 
lo!.d(%  de  Droit  el  d(>s  Arts,  (M1  tant  ipi  elles  auront  besoin  de 
partieijxM' au\  l'onds  de  ITniviM'silr.  dépeiidi'a  complelemeul  de 
l'adininislralion  linancitTc  locale.  cesL  -  à  dire  (pic  lt>>  |''acnll''s 
ne  p()ss(>deront  rien  [)ar  (dles- nièuK^s.  L(ï  paiement  des  profes- 
seurs se  fera  par  l'administrât'  lu  linanci('re,  à  laipudle  aussi 
apparliendronl  tons  les  revenus  i.  's  l'ours,  les  dons,  les  lei^s.  etc. 


S-    L 


(.'S    pr 


ofosseurs    à   MontrC'al    si>ronl   soumis    à    Ions    le 


ivglonionls  universitaires  ;  ils  seront  nonmn'îs  par  le  Conseil 
^'iiiversitaire,  et,  n'îvocahlos  ml  nutiiin.  [)our  une  cause  jugC-e 
auffisant(3  par  le  dit  Conseil. 


l'iis  /iiirlii'iilirr  jiiiiii'  I Hri/  iii'S'Hifiii  ilr  In  i'.i'-iilh  i/r  \lf(lri-i/tr  l'i. 
Miioiii'dl  : 

—  Si  ri'icdli'  i|i'  Mcdi'iMiii'  ri  il"  (iliii  iir,:^ii'  iL'  Mimlf.'.i!.  Ciiciillt' 
\  i(t(iii;i.  ;icci'|ilr  les  cdmlilioiis  .ici  iii'lli's.  le  (loiisfil  l  iiivcrsilain' 
iMiimiiri'a  (1  .iliiiid  lidi:-  lunlr^Miirs.  |iii>  .111  >('iii  <li'  IMcolc,  piMir 
loi'liirr  le  iiiiy;,.;  de  l,i  i'';iciilli'  d"  Mi'di'ciiU'  à  Mdlltl't'Jll.  l'uis, 
;iii\  lt'iiii"s  (les  rrLrl('iii<'i!ls,  ci'llt'  î'.ii  iilli'  Miiisi  cniislilut'P  dcvi-a 
ili'i'  «■(tiîsulli'i'  |Mmi'  I.i  iiniiiliiMlidii  di's  .•luIiM's  prcdcssi'm's  ncccs - 
s.iircs  au  1' nn  riitimi'iui'iit  fuiniilci.  ic^  Mirls  (l('\n)iit  Imis  aviiir 
ra|i|»l(di.ili()ii  riifiiii'llc  df  M.r  l'I-lsri];!!'  di'  Mdlllri'.il.  — 

i'  [,'■>  cuiir^  dcviMiil  rl'c  iU'  iii'iif  iiinis.  (lc[irii(la lit.  il  m'IM 
liil>i|i!i'  À  la  ("iMlllli'  di'  Mi'i|i'i'.ll>'  di-  MullIlT.il.  >i  (  lli'  (•((iiiliiriiri' 
M'S  Cfiiii-  d,iii>  i';i,iliiiiiiir  di'  |S7S.  de  l'i'iilriiiii'l'  |(iiili'>  !.■>  Irroiis 
dans  d'"»  M'--si(tii>  aiiiiii'Ili'..  de  >i\  ninis  [H'iidaiil  li's  di'ii\  prc- 
iiiirit'>  .iiiii'i's  I  sujclifs  lin  l'i'.-ii'  à  |iiii>  li's  aiilii'>  ri'ulf'nifnls  di- 
Il  ni\  iM-ili'  .  .d  i  II  i|  nr  lis  id''\t's  ipn  mil  rMniiiii'iicc  Inii-'  l'ouis  .1 
1  i-j'ulc  dr  .M''d.T||ir  cl  dr  ( 'dii  lui 'j  !i'  df  Muiiliral.  racilli''  V'ir 
liiiia.  |iiii>-fii!  Imiiiiirr    lan^  If-  uifiiii's  ritiidlli(iii>  df  lriii[is. 

•  •"  Km  rt'^IllUf.  Iiilllr-  le-:  ci  )lld  iM' tll>  ici!  ri'IIIH'CS  daus  1,1  di'ci - 
^inii  ([c  la  Sacit';'  (liiiit^i-i'.uaiinii  d"  la  l'i'ij.aLiiudc  du  I"  l'cviàcr 
l'^Tti  scroiii  nli<i'cvi't'>. 

Accr|i:i'  an  liniii  (in  ('.nii>"i|  l 'iii\fi'>ilairi'  : 

'l'iiiis  ■  I'.  II  \\;i.'  .  TMi...  h,.,  iriir.  I  ■,  1... 

I',  Ml  \!t  1.  M.  h..  I  rcHd"iil. 
.1.    (r.  l'.niM  h.  M.  I).. 
t  Sliitiil/ih'  s  il'  s  jiiirl'rs  .1.  I!\||  i;\   ( ',11111:111;!;. 


'mit l'iiiiii iih  s.  I 


!•;,  11.  iiu  1,1:;.. 

T:is     1!.   h  (  )\M:V  |i'(  )|I<'|\ 

tl.    I'.  Hmiirr. 

A.    '[ .  Hii'issj-.Ai  . 

Il  Kl  I  oii  l'ia.i  ua:.  M.  1 1. 
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•al,  l'iicilltc' 
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■Icnlc,  [MMir 
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liius  avt>ir 

lant.  il  M'ia 

cuiiiliii'iirc 

^  !,■>  Icroiis 

(li'ii\    prt'- 

:lriiii'nl>  <li' 

MU>  t't)\US  il 
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■A\\~  1,1  (li'i'i  - 
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•ri, Mil-,  l".  I. 


II. 


II 


h'.lllrnlr  iiilii    Su  liiiliiil.-  Hrf  Ij-i'i/ii,    dr  Mvntrùil  li  ri'inh   (h    Mrili  rii)^ 

tl  l'h'niiiiiii    ilr  Mniiln'iil. 

I"  I,"K((ilf  lit'  Mi'ilrciiii'  il  lie  (  lliinirL'ii'  df  Moiilical  passPi'a  à 
la  (i(»rsi(ii'aliiiii  l'l|tisf(i|ia|(' lumaiiic  di-  crlif  \il!t'ii)iis  m's  hifiis. 
|ii(t|iil('l('s.  icNciiu  (le  >ts  ciiiio.  fil..  rti\ 

V.U     li'liHir    ri-lvripit'  ilr    Mi)Il!H'al    lilllrllia  à    riliiili'  Inill    l'ai'- 

>:('iil  qu'il  ii'lirt'ia  pmir  Irs  |rriiii>  (Ioiukjcs  par  la'tic  (Ifiiiicii' 
judif  (|ii"il  soil  ilivisi.'  l'iilic  st'>  |.: 'ilcsst'iiis  d'aiiii's  !»•  imidi' tic 
|iaita{4(' aciiiidli'iiinil  >uivi,fl  cria  laul  i[iii'  K'.-  iniult'ciiis  ([iii  for - 
riUMil  le  roiist'il  ai'lmd  di'  diriMlimi  l'imliiiiii'i'itiil  (rciisi'ijiiiri  :  î'in 
lllt'df'ciiis  sont  1rs  I)i-  Miiiiin.  Hiliaiid.  (liidi'ilf.  l'rllH'l.  Tnidtd. 
d'()rs(jmi('lis.  Ilnltiil  l'I  |{lii,-M'aii.  L Mndr  li'ia  riilliuir  par  li.' 
passi',  tous  les  aus.  relt'iiidu  di'  ses  utlicii'is.  t*t  vr^*  a  si»u  srt.'ri'- 
laii'»'- ll^^di'it'i'  qui'  la  (  Inipiifatidn  i''pi>riipali' dt'\  i  a  irun'ltii'  lis 
Idiid. . 

"J"  (Irt  arrauLiiMUcnf  pt'i'sisli'ra  laul  qiu'  l^  lappnil  i\i'<.  autn-s 
l'".ii'ull('s  sera  uiitiudiv  qui'  ri'lui  tU'  la  l'aiulh'  di-  UH'dfriuc,  uiais 
|aiuai>  les  iiroli-sscuis  di-  l'i'lli'  dri  uirii'  u  aurnut  uiiiiu>  qui'  i'i'ii\ 
di"«  aulrt's  ratllllr>  eu   lail  iriiuuniaiir^. 

il"  Tous  les  pi  nli's*rui->  arlUi'U  di'  1  i'anli'  di'  Mi'drrilli'  l'I  di' 
(!liiiur^it'  t\i-  Muuliral.  l'I  au-i  |i'>  I  >'-  lliu_'>liiu  .'I  Dt'siardiMs, 
tMdrrniul  dau>  la  l'arullr  di-  uh'di'riui'  di'  11  ui\  i'i>ili'  l.a\  al  a 
Mdulival. 

V'  La  rliaiii' dr  < 'diiiuii'  ilr\aMl  di'->ui  luais  ap[Mrlruir  à  la  V;\ - 
r\[\\r  (!•■>  aiN.  If  !  >'  d  (  Il  -niiui'us  aura  drnil  à  rrllf  d  iiii  rniii  -  >]<• 
«.1\  iimi-.  nil  à  ri'lli'^  di'  drllN  riiUI>«  ilf  llni>  lllni.-. 


«  — 


l'olll'  l'i'liliv  lis  jilVM'iilis  jilii>  .iiilhciit  iqnr-.  r!i,ii'iii|i'  i|i'>  [i,ir 
liis  <  ()iilr.ic',,iiili'>  y  ;i]i|i(i,-.i'i;i  smi  ^l'iim  tM  >ci';iii 

\'.l'\       1.    ,iiHl|il('   ,'l    MuIIIIimI,   Cf    1")   iIi'i'i'IuIm'C    \^'i'i. 


jinli .  ! 
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iji'-  ilr  Mnii  I ri'iil.  1 
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